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RESUME-ce document constitue un travail d'enquête sur l'utilisation des 
produits phytosanitaires utilisés en agri~lture, en France. Une vingtaine 
de substances caractéristiques des principales familles de pesticides 
(insecticides, herbicides, fongicides) et susceptibles de se retrouver dans 
le milieu marin côtier a été sélectionnée. -

ABSIRACT This report represents an investigation work about the employment 
of pesticides in agricultur~ in France. On this basis, some twenty susbtances 
representative of ·the main pesticide groups (insecticides, herbicides, fongici­
des) and being able to be found in the coastal marine environment were then 
selected. 

~ts-clés Pesticides, transfert, agriculture, mer France. 
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Le travail réalisé par Yves COLLEr, ingeru.eur élève à 1 'Ecole 
Nationale du Génie Rural des Eaux et Forêts (ENGREF), a été proposé et 
financé par l'IFREMER, en 1987, dans le cadre du projet "Apports d'origine 
agricole : produits phytosanitaires" du département Environnement-Littoral 
du centre IFREMER de Brest. Ce travail a constitué par ailleurs un mémoire 
de fin d'études en vue de l'obtention du Diplôme d'Etudes Approfondies 
(DEA) "Techniques et' Gestion de 1 'Environnement", connnun à 1 'ENGREF, 
1 'Ecole Nationale des Ponts et Chaussées (ENPC) et de 1 'Université 
Paris-Val de Marne. 

La première ~ie de ce document constitue un travail d'enquête sur 
1 'usage des produits · phytosanitaires en a.gricul ture, afin d'estimer 
l'importance quantitative de chaque produit et de situer son utilisation 
en France en fonction des pratiques agricoles. La dernière estimation, 
réalisée par l'Association de Coordination Technique Agricole (ACTA) 
remonte à 1979. Cette réactualisation semblaït nécessaire, 1 'a.gricul ture 
ayant beaucoup évoluée depuis dix ans. Ainsi, les pyrethrénoïdes de 
synthèse ont largement remplacé les insecticides organochlorés. 

En 1987, environ 450 molécules phYtosanitaires (matières actives) 
sont utilisées en France, ce qui représente un tonnage a.rmuel d'environ 
100.000 tonnes entrant dans la composition de 2500 spécialités 
COimllerciales. A 1 'heure actuelle, un seul produit phytosanitaire, le 
lindane, insecticide organochloré, est régulièrement recherché dans les 
eaux marines côtières. A l'échelle des bassins versants continentaux, les 

·. :·' ;,·.; ... r~es .·.ne ... portent. ... général~t>-.que .. . sur,. un.-nombre~.très restreint .. de.· ., .. ;.:.:.·· 
· produits. · 

La seconde partie de ce travail a consisté à sélectionner une 
vingtaine de produits actifs, caractéristiques des principales famillesde 
produits phytosanitaires (insecticides, herbicides, fongicides) et 
susceptibles de se retrouver, par lessivage des sols, dans le milieu marin 
côtier. Cette sélection s'appuie sur des critères d'utilisation 
quantitative, de toxicité, de bioaccumulation, de persistance et enfin de 
mobilité. · 

Des ·travaux complémentaires ont été réalisés la même armée par Yves 
COLLEr pour identifier sur l.ine échelle locale les produits pouvant être 
détectés dans les eaux naturelles. Une première étude a été effectuée sur 
le bassin ·versant de la Marcille dans le Beaujolais, en liaison avec le 
Service Qualité des Eaux du Groupement de Lyon du CEMAGREF (R. BELAMIE). 
Une seconde étude, réalisée pour le compte du Ministère de la Santé et de 
1 'Environnement . en Polynésie Française, concerne 1' île de Huahiné ( cf. 
"Utilisation des pesticides en Polynésie Française. Application à la 
détermination du risque encouru par le milieu marin. Exemple de Huahiné", 
rapp. ENGREF, 29 pp. ) • 

.... :. .. ,_ .. ;- .. 
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Il convient de signaler que le document ci-joint n'a pas fait l'objet 
de débats contradictoires, notamment avec l'Union des Industries de la 
Protection des Plantes (UIPP) et de 1 'Association de Coordination 
Technique Agricole (ACTA). Il convient de faire les réserves d'usage quant 
à l'~~loitation des données recueillies par l'auteur. 

5 
' M. MARCHAND ·, 
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RESUME 

Le milieu marin sur la zone littorale constitue un 
écosystème trés riche et trés productif où se développent la 
pêche et la conchyliculture. Ce milieu trés riche, mais aussi 
trés fragile, se caractèrise par une sensibilité trés vive à 
toute contamination venue du continent. Les produits 
phytosanitaires représentent donc un risque qui préoccupe les 
responsables scientifiques chargés de la protection du milieu 
marin. 

Or, la diversité des molécules phytosanitaires, 450 
utilisées en France en 1987, et la multitude de leurs 
comportements liés entre autres, à des phénomènes climatologiques 
aléatoires et à des conditions édaphiques trés localisées, 
rendent trés complexes et trés coûteuses toutes recherches dans 
ce domaine. De plus, la plupart des informations industrielles 
sont inaccessibles car elles relèvent de la. confidentialité 
commerciale, elle-même dictée par la concurence trés vive qui 
règne sur le marché phytosanitaire. 

Dans ce contexte, un seul produit commercialisé en 
agriculture en 1987, le lindane, est recherché régulièrement dans 
le milieu aquatique. De plus, à l'échelle du bassin versant, les 
recherches ne portent que sur un nombre trés restreint de 
produits . Il s'agit le plus souvent des produits appartenant à 
la famille des organochlorés, et plus rarement à celles des 
organophosphorés; des urées ou des triazines. Les autres familles 
d'herbicides, les fongicides, les molluscicides ou les 
rodenticides restent peu ou pas recherchées. 

Aprés avoir évoqué les différentes sources de contamination 
. pa~ las p~oduits phytosanitaires, un premier t~avail a.donc .. été 
. ··''di esd.iner . 1"• imp'ortâ~"cé· ·. qÜaiù i t'ad.ve' ~. de c:haè:Ùie .. produi f· . 'et:. dè. 

situer son utilisation en France, la dernière estimation 
remontant à 1979. 

Puis il s'est agi de déterminer une vingtaine de produits 
susceptibles d'appréhender dans toute leur diversité les 
transferts existants ou potentiels vers le milieu marin. 

Enfin, l'étude a tenté de "quantifier" ces transferts au vue 
de travaux réalisés en France et à l'étranger. Puis elle s'est 
attachée à désigner, sur le bassin de la Marcille et sur l'ile de 
Huahine, les produits susceptibles d'être détectés dans les eaux. 

:: ~· ··- ·. : . .. 
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INTRODUCTION 

Les produits phytosanitaires à usage agricole sont destinés 
à combattre les organismes parasitaires tels qu'insectes, 
champignons ou mauvaises herbes. Cette lutte chimique remonte à 
des époques trés lointaines, mais l'ère des pesticides organiques 
de synthèse a réellement commencé aprés la seconde Guerre 
Mondiale. L'augmentation considérable du nombre des pesticides 
s'explique par le besoin d'un contrôle constant des ressources 
nutritionnelles. 

Des estimations chiffrent à 20~ les dégâts subis par les 
cultures dans les pays développés . Suivant la même étude, ces 
pertes s'élèvent à 55 ~ au niveau mondial et atteindraient 200~ 
en l'absence de traitements phytosanitaires C43). Ces produits 
chimiques, utilisés à grande échelle dans la nature, présentent 
cependant un risque qu'il convient de maîtriser. Les écosystèmes 
aquatiques, trés sensibles à cette contamination, sont parmi les 
premiers à devoir être protégés. Les milieux littoraux, où se 
développent des activités humaines telles que la pêche et la 
conchyliculture requièrent donc une surveillance accrue. 

Actuellement un réseau national de surveillance existe pour 
le milieu marin, mais sur les 13 molécules recherchées, seul le 
lindane C*) reste commercialisé en France. En effet, un arrêté en 
date du 2 octobre 1972 interdit l'emploi en agriculture du DDT, 
de l'aldrine , de la dieldrine et de l'heptachlore. Or, la France 
est le deuxième consommateur mondial derrière les Etats-Unis. 
Quelque- 450 matières actives (**) appartenant à plus de 3500 
spécialités commerciales se trouvent sur le marché en 1987. 
L'étude des molécules chimiques dans le milieu marin passe donc 
par une sélection des produits à étudier. 

·La première phase de l'étude s'applique à déterminer les 
flux entrants. Elle situe, tout d'~bord, la part de l'agriculture 

·dans ·· ·tës .. app'cù•ts·'·en::· 'pésl :i.e ides· ·vérs ·, i e· ln i1 ieu · '· ·à.<iua·t :iqué. ··pu:nï,·· ·· ·· · ·: ~ 
elle localise régionalement ces traitements. Enfin, dans un 
domaine où les données sont peu nombreuses et où la 
confidentialité industrielle est de règle, elle tente d'estimer 
les quantités de matières actives utilisées en France. 

La seconde étape consiste à étudier les transferts. Ces 
derniers tiennent à de multiples phénomènes dont bon nombre sont 
liés aux propriétés des molécules. Aussi une étude multicritère 
permettra de proposer, suivant divers objectifs, un cho·ix de 
produits à retenir. 

Enfin la phase finale porte sur le comportement des produits 
en· situation réelle. Elle étudie les résultats d'études dans 
divers bassins versants. Puis elle analyse les risques encourus 
par le milieu aquatique suite à l'utilisation des produits 
phytosanitaires sur le bassin viticole de la Marcille et sur 
l'île de Huaine en Polynésie Française. 

C*l Les molécules chimiques sont décrites dans l'annexe J 
C**) Suivant la définition AFNOR, la matière active est le 
constituant d'une préparation auquel est attribuée en tout ou en 
partie son efficacité. 
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A - LES FLUX ENTRANTS 

A1 - LES SOURCES DE POLLUTION PAR LES. PRODUITS PHYTOSANITAIRES 

Les sources de pollution par les produits phytosanitaires 
sont multiples. Elles proviennent de l'activité industrielle, des 
usages domestiques et des pratiques agricoles. Il convient donc 
de situer les apports d'origine agricole par rapport aux autres 
rejets. 

A11 - LES SOURCES DE POLLUTION INDUSTRIELLE 

Parmi les rejets industriels, nous distinguerons les 
pollutions accidentelles, de rejets chroniques. Les premiers 
seront liés à des défaillances humaines ou matérielles 
exeptionnelles, les seconds à la présence de substances toxiques 
dans les effluents rejetés régulièrement. 

A111 - LES POLLUTIONS ACCIDENTELLES INDUSTRIELLES 

Un examen des procès-verbaux dressés en matière de police 
des eaux a permis d'imputer aux industries 55~ des pollutions 
accidentelles en 1986. Leur contribution en ce qui concerne les 
produits phytosanitaires n'a pas été quantifiée, mais les neuf 
rejets notables signalés dans le Rhin au mois de novembre 1986 
permettent d'éclairer ce point C47l. 

Chronologiquement, en sélectionnant les seuls rejets de 
produits phytosanitaires, les événements interviennent comme 
suit. Le 31 octobre 1986, une installation de la firme CIBA-GEIGI 
laisse échapper 400 litres d'atrazine. Le 1er novemb~e, 
l ''en trepâ'·r··; .. 9.56. 'dë"' r~ ûs"ine- SANhoz·: â :Bâlé·. brûle ... "1246 .·,: tonnes .. dè" . · ....... ,,·-
produits sont détruites, 30 tonnes passent en solution dans les 
eaux. Parmi ces substances détruites, on peut retenir 824 tonnes 
d'insecticides dont 323 tonnes de disulfoton et 285 tonnes de 
thiameton, 71 tonnes d'herbicides essentiellement des 
nitrophénols, ainsi que 39 tonnes de fongicides. Le 9 novembre, 
cette même usine laisse échapper 12 tonnes de fongicides sous 
forme d'une solution aqueuse à base d'un organe-mercuriel à 16 
pour cent. Le 20 novembre, CIBA GEIGI récidive avec un 'nuage 
toxique laché dans l'atmosphère. Le 21 novembre, la firme BASF 
reconnait un rejet de 1100 kg de désherbant. 

L'accident de Sandoz reste exceptionnel. Mais la détection 
des autres rejets révèle des défaillances qui semblent beaucoup 
plus courantes et que la seule malveillance ne peut expliquer. 
Ces rejets n'entrent dans aucune des statistiques de production 
ou de consommation. Leur importance quantitative dans le milieu 
aquatique est cependant loin d'être négligeable. L'agriculture 
française a consommé en 1985, 1647 tonnes d'organophosphorés, 
36320 tonnes de désherbants et 7990 tonnes de triazine 
<annexe B>. Le Rhin a donc reçu directement, chaque fois en 
quelques heures, un tonnage équivalent à 0,01~ de triazine, 1~ en 
organophosphorés et 0,01 '- en désherbants de l'ensemble de la 
consommation française. 

2 
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Carte n°1 - Source: Ministère de l'Environnement 

L'exemple cité ci-dessus concerne les seules entreprises 
fabriquant des produits phytosanitaires, mais de nombreuses 
autres utilisent ces substances. Le transport, le stockage et 
l'utilisation de ces produits ne sont pas non plus exempts de 
risques . 

L'introduction de pesticides dans l'eau peut se révéler 
habituelle. Les rejets industriels et urbains ne sont pas exempts 
de résidus toxiques et les traitements semi-aquatiques et 
aquatiques reposent sur l'emploi de certains de ces produits. 

Les usines de fabrication rejettent d'après l'Environmental 
Protection Agency, 0,03 ~ à 0,3~ de .la quantité des produits 
synthétisés <33). D'ici 1988, L'EPA, grâce à l'application· d'une 
nouvelle règlementation, espère réduire de 500 tonnes les rejets 
industriels concernant 147 pesticides. Les entreprises qui 
utilisent ces substances sont soumises à des pertes similaires. 
L'industrie du bois, l'industrie papetière, l'industrie textile 
et l'industrie agro-alimentaire restent les principales 
responsables de ce type de rejets. Quant aux effluents urbains 
ils contiennent également des pesticides: les plus hautes 
valeurs moyennes pour le D.D.T. de la ville de New York ont été 
de 8,8 ~g/1 pour 1 jour et de 1~g/l pour 1 semaine en 1983 (38) . 
Le désherbage des axes de communication, tels les routes et les 
voies férrées, peut également provoquer une contamination 
notable (annexe D). En Polynésie française, les aérodromes 
jouxtent les lagons, un désherbage mécanique peut s'avérer 
souhaitable. 
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ZONES TRAITEES CONTRE LES LARVES DE MOUSTIQUES SUR LES LITTORAUX 
ATLANTIQUE ET MEDITERRANEEN FRANCAIS 

, ....... 
... 

.... ,. •• ,.11 

IC 1 A e 

At LAe11e11 

Carte n°2 - Source: Entente Interdépartementale 
pour la Démoustification 

.... ,_,~.--- .... - · .;: ... ._ .... ~..:.~··;.'~·~·ii i:~~t·i ~·~· .... : ...... :d.-~- .:. ··A·~~~,~d;{t:'~· .. !; ·~,h=l~·t~~,~~·-·· ···~~~;., :. î'~~,···::. ·:·~i·a·~:{~·~· 
aquatiques, sur les berges des cours d'eau, sur les larves de 
moustiques constitue une introduction volontaire et directe dans 
l'eau. La démoustification reste exemplaire C74>. En France, 
jusqu'en 1963, l'utilisation du HCH et du DDT permettait de 
détruire les larves de ces insectes. Depuis, le fénitrothion et 
le téméphos constituent l'essentiel des armes chimiques. La lutte 
est menée sur les littoraux méditérranéen et atlantique 
ecarte n°2l. Sur la côte atlantique, les traitements se limitent 
à l'emploi du téméphos. Par contre, sur le poutour méditérranéen, 
une résistance apparue ces dernières années a conduit à accroître 
les traitements au fénitrothion. Une superficie de 20 000 
hectares, infestée de gîtes larvaires situés dans les milieux 
marécageux méditérranéens, reçoit ainsi des applications. En 
1985, les organismes de démoustification ont répandu 16 tonnes de 
fénitrothion et un peu moins de 2 tonnes de téméphos aux doses 
respectives de 500 g/ha et 100 g/ha. Comparés à la consommation 
française, ces chiffres globalisés représentent 1,1 ~du tonnage 
d'organophosphorés. 

Localement des usages spécifiques peuvent se révéler 
primordiaux. En Polynésie française, la quasi-totalité des 
organochlorés est utilisée par des entreprises spécialisées pour 
le traitement des fondations contre les termites. 
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UALEUI DIS DEPEHSIS EH PROTECTIOH 
DIS CULTURIS nt 1985 

JIILIJ OHS Dl FRAHCS 

o-de 59 
lS:JSU-199 

1199-159 

1159-299 

1299-399 

-~~9-499 

.. ~~519 

Carte n°3 - Carte établie à partir de données du SCESS 

A12 - SOURCES DE POLLUTION D'ORIGINE AGRICOLE 

Les quantités de produits phytosanitaires livrées à 
l'agriculture représentent une part importante de la consommation 
française. Les données suivantes le confirment. Pour 1985, le 
Ministère de l'Agriculture estime, pour la protection des 
cultures, à 11 620 millions de francs la valeur des dépenses 

~ ····"; ... e.~gaq~~.s ..... •p:ar. ... -; .l~s A. expl,.o.~_~at;io.ns.., .. a.q~i.c.o.l.e.$.- C}.O l .... :,_pour .... :·.1 a· .. :.· mê.m.e: .... ·. '· ......... . 
année, . le M.iÏ'tistère de 1' Industrie relè.ve que les facturations·, . 
pour la branche phytosanitaire, s'élèvent à 10 005 millions de 
francs hors taxes - ce chiffre comprend les exportations pour un 
montant de 2 812 millions C54l. L'Union des Industries pour la 
Protections des Plantes CUIPPl publie un chiffre d'affaires de 
8 543 millions de francs hors taxes pour les ventes en métropole 
réalisées par ses adhérents C81) Enfin les statistiques 
douanières chiffrent les importations de produits phytosanitaires 
à 4 194 millions de francs. Ces données proviennent de sources 
trés différentes et correspondent à des définitions variées. 
Néanmoins, on peut constater que le rapport des dépenses 
agricoles sur les chiffres ·d'affaires de· l'industrie 
phytopharmaceutique avoisine 90 ~ , en effet, sachant que la taxe 
sur la valeur ajoutée CTVAl est de 7~ 

11. 620 1 1 • 07 1 ( 1 0 005 - 2 81 2 + 4 1 94 ) 
11 620 1 1 , 01 1 c a· 543 + 4 1 94 > 

= 0,95 
= 0,85 

En Polynésie française, les dépenses agricoles représentent 
en 1986, 37 ~du chiffre d'affaires lié à la vente de produits 
antiparasitaires. Cela s'explique notamment, par le faible 
développement de l'agriculture C20>. 
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A121 - LES POLLUTIONS ACCIDENTELLES AGRICOLES 

Les pollutions accidentelles relevées en milieu rural et 
dues à l'agriculture représentent, suivant une étude du CEMAGREF 
(9), les deux tiers des contaminations accidentelles des eaux 
superficielles. La Picardie, l'Ile-de-France, le Centre, les 
Pays de Loire, la Bourgogne, et la région Rhône-Alpes, c'est-à­
dire les régions d'agriculture intensive, constituent les zones 
les plus touchées. 

De 1972 à 1984, sur les cas suivis de mortalité de poissons, 
l'analyse a permis de détecter la nature du produit. Les 
organochlorés sont à l'origine de 49~ des cas de pollution, puis 
viennent successivement les colorants nitrés C24~), les 
phytohormones de synthèse C11~), les triazines C10~), les urées 
substituées C4~), les dithiocarbamates (4~) et les pyréthrinoïdes 
de synthèse C4~). Le nombre des contaminations par les 
pyréthrinoïdes de synthèse, les organochlorés et les colorants 
nitrés s'élève au fil des ans. Il est à noter que l'usage massif 
des pyréthrinoïdes de synthèse se place dans un contexte récent. 
De plus, nous constatons que si le lindane d'origine 
essentiellement agricole représente le tiers des cas , les 
pentachlorophénols dus à l'industrie du bois sont à l'origine de 
plus de 10 ~ des contaminations en milieu rural. 

A122 - LOCALISATION DES RISQUES DE POLLUTIONS DIFFUSES 

Le risque d'une contamination agricole par les produits 
phytosanitaires est lié à la présence d'une culture et des 
produits employés pour combattre les parasites qui l'attaquent. 

A1221- Méthodologie 

En France, l'agriculteur dispose de plus de 3500 spécialités 
commerciales (3) pour lutter contre les ravageurs et adventices 

.··::.·· .. : · · :de.,. quelque ... l.~.O: ,c;u.l.~uue.s. ,_d..' . .impo.rta-nce,.~C69:l:·· .. C.ha.que ·hectare .pouvan.t~ .:-..... ,._. .... ,. · 
se prêter à différentes spéculations agricoles, une réduction du 
champ d'investigation s'impose. 

Une première hypothèse consiste à admettre, qu'un produit 
phytosanitaire agricole, qui atteint le milieu marin, reste 
toujours dans le même bassin-versant. Cela nous conduit à définir 
10 grands bassins versanœmarins dont les limites se calqueront 
successivement sur les limites naturelles, les limites des 
agences de bassins et les limites administratives 
départementales. Nous distinguerons les bassins des quatre grands 
fleuves français qui se déversent dans les eaux marines 
françaises, le Rhin étant omis, puis les six reglons où 
s·'écoule~t les fleuves côtiers. Ces zones, ~aractérisées par ·une 
certaine homogénéité ·géomorphologique et végétale, se nomment:· 
Nord, .Seine, Bretagne-Normandie, Loire, Poitou-Charente, 
Garonne, Midi- Pyrénées, Languedoc-Rousillon, Rhône et 
Provence-Côte d'Azur ecarte n°4). 

La seconde hypothèse repose sur plusieurs constatations. 
- Une plante cultivée crée un agrosystème spécifique. La 

faune et la flore parasites de la plante sont donc 
caractéristiques et leur destruction réclame une certaine gamme 
de produits. La localisation de la culture entraîne donc la 
localisation du produit. 
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LES GRANDS BASSINS VERSANTSMARINS 

Carte n°4 - Limites départementales des 10 grands bassins 

- D'autre part certaines plantes reçoivent le même type de 
traitement. Un regroupement SQUS le même terme générique peut 
alors s'effectuer. Les céréales à paille rassembleront ainsi le 
blé, l'orge, l'avoine et le seigle. 

Il est raisonnable de penser que la simplification qui 
résulte de ces deux constatations, et qui conduit à retenir une 
vingtaine de spéculations agricoles, n'est pas de nature à 
entacher la validité de nos conclusions. 

A1222 - Détermination et localisation du risque 

· ... : .... u;ne .étud~ ~~atistique. C71, 7:p. portant .sur le seul ter:ritoire· .. 
··· .. ···. fr~nciafs ·ësdÏéma· "no i ">·;· '>p~rme"t d .;:lpp.réhender' l"es "risqués; ericôur"iis ...... 

suivant les régions. 
Le Nord Cannexe A: a2,a3l: Cette région se caractérise par 

une agriculture intensive, la surface agricole utilisée CSAUl 
représente 77~ du territoire. Les pesticides les plus utilisés 
sont ceux destinés à lutter contre les parasites des céréales à 
paille, qui occupent 41~ de la SAU. La culture de la betterave 
(8~ de la SAUl, grosse consommatrice de produits, reste 
spécifique de cette zone. Enfin, le mais C6~ de la SAUl -~t les 
cultures régionales telle que la pomme de terre, les légumes ou 
le lin peuvent localement perturber la qualité de l'eau. 

La Seine Cannexe A: a4,a5l: En suivant la même dém~rche que 
précédemment, nous trouvons une région céréalière C42~ de la 
SAUl, où le mals représente 8~ et la betterave 5~ Deux 
spéculations, le colza (3~ de la SAUl et les légumes C3~ dé la 
SAUl ont un rôle atténué, lié au fait que, dans les grands 
bassins,les "petites" cultures se trouvent généralement loin de 
la région côtière. 

La Bretagne-Normandie Cannexe A: a6,a7l: Cette région se 
caractérise par une surface en herbe très importante, 42~ de la 
surface totale. Les céréales C17~ de la SAUl et le mais (16~) 
prédominent. Cependant en milieu côtier, des cultures légumières 
intensives peuvent localement jouer un rôle prépondérant • 
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OCCUPATION DU TERRITOIRE EN FRANCE . . 
( ..... --u-~- t8815) 

Schéma n°1 - Ce graphique a été élaboré à partir de la 
banque de données AGRISTAT CSCEES, Ministère de l'agriculture>. 

La Loire Cannexe A: a8,a9l: La superficie en herbe couvre 
32% du territoire. Les céréales C28% de la SAUl et le mais C12%l 
restent les cultures dominantes. Une nouvelle spéculation 
agricole, le tournesol, prend néanmoins de l'importance, 3% de la 
SAU. 

Le Poitou-Charente <annexe A: a10,a11l: La diversité des 
productions végétales constitue la richesse de cette reg1on. Le 
territoire est occupé par les céréales C23% de la SAUl, le mais 
C15~>. le tournesol C7%l et la vigne C7%l . 

. _,. ... . · L.a .. Gar.onne. .. ,·anne.xe.:.··. ,,a1.2.,a13·>.: ·, .. ' ce. ...... bassin .. 
·superficie en forêts appréciable, 32% du 
L'agriculture se partage, comme précédemment, entre 
c 16% de la SAUl, le mais c 10%1, le tournesol c 4%1 
( 4%) . 

possè.d.e·. ·c un.e 
t'err i to ire. 

les céréales 
et la vigne 

L'Aquitaine <annexe A: 
territoire, les traitements 
donc, dans cette région, 
caractéristique provient de 
la SAU. 

a14,a15l: La forêt représente 44% du 
phytosanitaires forestiers pourraient 
représenter un risque. Une autre 

la culture du mais qui couvre 31~ de 

Le Languedoc <annexe A: a16,a17l: La partie non agricole 
concerne 37% de la superficie totale. La vigne constitue 
l'essentiel du territoire rural puisqu'elle couvre 63% de la SAU. 

Le Rhône <annexe A: a18,a19l: Ce bassin se caractérise par 
l'importance de sa forêt, 36% du territoire. La superficie 
cultivée reste faible, 15% de la surface totale. La surface 
agricole utilisée se partage entre les céréales (34~>. la vigne 
C14~>. le maïs (13%> et les arbres fruitiers C6~l. Ces derniers 
réclament des soins antiparasitaires fréquents. 

La Provence <annexe A: a20,a21l: La forêt représente 38% du 
territoire. La faible surface agricole se partage entre la vigne 
C30% de la SAU>, les céréales C26%), les arbres fruitiers C15%l, 
et les légumes (6%). La superficie en fleurs représente la moitié 
de celle utilisée en France. 
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CONSOMMATION DÉ PRODUITS PHYTOSANITAIRES EN FRANCE EN 1984 
SUIVANT LES CATEGORIES D'EXPLOITATIONS 

OTEX 

CEREALES 
GRANDES CULTURES 
HORTICULTURE PLEIN CHAMP 
HORTICULTURE SOUS SERRE 
VIN DE QUALITE 
AUTRE VITICULTURE 
FRUITS 
BOVINS LAIT 
BOVINS VIANDES 
BOVINS MIXTES 
AUTRES HERBIVORES 
HORS SOL 
POLYCULTURE 
HERBIVORES 
TOUTES OTEX 

S A U 
en hectares 

64,81 
55,46 
6,18 
3,12 
13,55 
19,69 
16,62 
27,85 
43,7 
42,51 
45,16 
25,12 
29,09 
27,51 
36,3:5 

DEPEN~E/HA 

en :francs 

602 
619 

1090 
:3616 
1.292 

927 
18:39 

Q3 
47 

101 
42 

133 
534 
155 
:3:36 

Tableau n• R~sultats obtenus • partir de données non publiées 
du bureau du SCESS d~ Mini•tére de l'Agriculture 

Trois cultures dominantes, les céréales à paille, le mais, 
la vigne, l'emportent dans l'ensemble des régions. Les céréales 
à paille prédominent partout à l'exception de l'Aquitaine avec le 
mais, le Languedoc et la Provence avec la vigne. Certaines 
cultures de superficie de moindre importance restent cependant 
caractéristiques d'un type de région: 

- La betterave et les légumes dans le Nord, la Seine et la 
Bretagne-Normandie. 

- Le tournesol dans le Poitou-Charente, la Loire et la Garonne. 
- Les arbres fruitiers dans le Rhône et la Provence. 

A2 -.UTILISATION DES PRODUITS PHYTOSANITAIRES EN AGRICULTURE 

-: ... Aiî:·:··:.·;I:.··È' .. 'ëiioù(··'·n·E:s :-PRob'uc-fto"Ns_..~v·E.GETAL.Es· ·A····Éi'uÔIÈir . . · .. · ..... =·· . •. :., :_..:' 

La démarche précédente appréhende l'ensemble des surfaces 
cultivées en France. Or certaines productions végétales 
consomment peu de produits phytosanitaires Ctableau 1l. Certaines 
plantes exigent peu de traitements, d'autres couvrent des 
superficies négligeables. Une réduction du nombre de spéculations 
agricoles à étudier peut donc s'effectuer. 

Les surfaces enherbées et les surfaces forestières 
consomment peu de produits antiparasitaires. Les prairies 
concernées par un traitement herbicide représentent 0,5% de 
l'ensemble de la surface. Les exploitations forestières privées, 
qui effectuent un traitement anti-parasitaire et anti-gibier 
possèdent moins de 4% de la surface sylvicole qui s'élève en 
France à 9738 milliers d'hectares CSCESS 1987). Quant aux 
désherbages forestiers ils concernent à peine 5 à 10 % des jeunes 
plantations de moins de 5 ans CCNRF 1987l. 

L'horticulture et l'arboriculture requièrent, par contre, 
beaucoup de soins. La classification des exploitations agricoles 
en fonction de leur orientation technico-économique COTEXl permet 
de constater que les dépenses phytosanitaires représentent, pour 
l'horticulture sous serre, 11 fois la dépense à l'hectare de 
l'OTEX moyenne. 
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SuperfiCie en 14gumes frN de plein c:11ernp en 1879.,., C8IIIIOII (ha) • ~ .. r-... ... ~ ... tt79!*canton(Ml 
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Carte n°5 - Source: SCEES Carte n°6 - Source: SCESS 

Le coüt des produits, pour l'horticulture de plein champ, 
se révèle trois fois plus élevé que la moyenne et, ce coefficient 
multiplicateur se situe autour de 5 pour l'arboriculture. 

Ces productions végétales se développent cependant sur des 
surfaces restreintes: l'horticulture occupe 1 ;3~ de la SAU, 
l'arboriculture 0,7 ~ . En 1985, les quantités produites à usage 
horticole s'élevaient à 2631 tonnes pour les insecticides, à 437 
tonnes pour les herbicides et à 1473 tonnes pour les fongicides 
soit respectivement 5,2~ , 0,3~ et 1 ,a~ des productions totales . 

. . . . , ....... I 1 ., . s. '-.av·àr.e· --:-a·in.s-1 .... qua 1 e·s. ri·sque,s .•. ,, ·l.ié.s ,à., 1.' h.ort icul.ture ... et . à 
l'arboriculture, portent sur les insecticides mais restent 
localisés C cartes 5 et 6- (73>>. 

A l'exception des productions végétales 
d'examiner, nous allons essayer de quantifier 
nature des traitements phytosanitaires sur 
surfaces agricoles françaises. 

que nous venons 
et de définir la 
l'ensemble des 

A22 - LES QUANTITES DE PRODUITS PHYTOSANITAIRES UTILISEES 

Il ne semble pas exister d'étude C31l, non confidentielle, 
publiée depuis l'enquête de l'ACTA en 1979 C4l, qui estimerait , 
par matière active individualisée, les quantités de produits 
phytosanitaires utilisées en France. Nous en prendrons pour 
preuve, et elles abondent dans ce domaine, une étude de l'OCDE , 
publiée en 1986, qui cite les seuls chiffres de 1979 C56l. Ce 
chapitre s'attache donc à estimer les tonnages de matière active 
employés en France en 1986. 

D'autre part, la détermination des flux 
sites, l'un constitué par le bassin de la 
département du Rhône (17, 19>, l'autre par 
Fauna Nui sur l'ile de Huahine en Polynésie 
n'ayant pas fait l'objet d'enquête, les 
s'imposaient. 
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A221 - METHODOLOGIE D'ENQUETE 

A2211 -Enquête sur l'ensemble du territoire français 

L'enquête "Terre Labourable 1986" constitue un système 
d'investigation statistique ·sur l'ensemble des principales 
productions végétales C63, 64, 65, 66, 67, 68). Des enquêteurs 
s'informent, auprés des exploitants, des techniques employées. 
Une centaine de parcelles, par culture, font l'objet, par 
département, d'une enquête technique sur les produits 
phytosanitaires C30l. Au total plus de 66 départements sont 
concernés par ces enquêtes. Dans chaque espèce végétale étudiée, 
chaque parcelle ou champ a été tiré au sort parmi un ensemble de 
points figurant sur un échantillon de photographies aériennes 
tirées au hasard dans la couverture du territoire réalisée par 
l'Institut Géographique National. 

Le tirage de l'échantillon est un tirage départemental à 
trois degrés. Le premier degré correspond à un tirage exhaustif 
et systématique, à probabilités égales de parties utiles de 
~hotographies ·aeriennes. ·.Le deuxiè~e· se traduit par un tirage 
exhaustif et systématique équiprobable à l'intérieur d'une même 
photographie de 72 points. Chacun des points constituant une 
unité secondaire. Le troisième degré consiste au tirage de 
parcelles-échantillons à partir des unités secondaires. 

A titre d'exemple, pour connaître dans un département de 
6400 km2 la surface en maïs qui a reçu du lindane, nous 
effectuons un tirage de 100 photos aériennes à partir d'un 
maillage de 8 km de coté. Sachant que dans ce département 
1/216ème de la surface totale est en maïs, 3 points seront tirés 
parmi les 72 points de chaque photo. 

A2212 -Enquêtes au niveau des petits bassins-versan~ 

Le SCEES possède une longue expérience des sondages 
agricoles C12l, nous avons donc tenté d'adopter sa méthode au 

··. bassin de ·ra M~rcille et ·à celui du lac Fauna Nui.· . . . . _, .. _,_ ...... , ....... ·: .,._ .. , :--- · . .-·· A·i~h 2i · .:'··à·d·a.ptat1o'n:-- d'ë'~fa ·'mé'ihôcfe 'du ·scEss .. ·- ··· ... , '·· ' ··.· .. ·: .. 

Sur le plan cadastral un point est tiré au hasard. A partir 
de ce point une grille, nous permettant de tirer un nombre de 
points défini à l'avance, est tracée emaille de 375 m de coté 
pour un tirage de 20 points dans le bassin de la Morcillel. 
Chaque point matérialisé par l'intersection des deux branches 
d'une croix est alors relevé. L'enquête consistera ensuite à 
interroger l'exploitant de la parcelle ou se situe le point. 

Ce tirage peut être assimilé à un tirage systématique à deux 
dimensions, les points étant équidistants sur les lignes, les 
lignes étant équidistantes entre elles. Ce tirage correspond à un 
tirage exhaustif sans remise. Ce tirage reste équiprobable au 
niveau du point. 

A22122 - les méthodes retenues 
Pour des raisons locales la méthode précédente n'a pu être 

appliquée sur le terrain. 
sur le bassin de la Marcille, deux articles, mettant en 

cause l'utilisation agricole des pesticides, ayant paru dans la 
presse lyonnaise la veille de l'enquête, celle-ci n'a pu être 
programmée comme prévue. La nécessité de se faire recommander par 
les instances agricoles, nous à conduit à soumettre aux 
responsables locaux une liste de 82 exploitations établie à 
partir des registres communaux. 
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Pour que cette enquête garde cependant un caractère 
systématique, exhaustif et autant que possible aléatoire, 
une liste d'exploitations de différentes tailles appartenant aux 
cinq feuilles cadastrales a été dressée. Le tirage de 
l'échantillon s'est effectué dans cette liste. 

Autour du lac Fauna Nui, pour des raisons tant pratiques que 
statistiques l'enquête s'est déroulée d'une autre manière. Le 
tirage des exploitations s'est effectué au gré de nos rencontres 
avec les mara1chers présents sur leur parcelle au moment de notre 
passage impromptu. Ayant dû longer plusieurs fois toutes les 
exploitations, 37 au total pour 56 hectares, le caractère 
systématique Crépartition sur l'ensemble du territoire> et non 
biaisé du tirage a été globalement respecté. 

A222 - EXPRESSION DES RESULTAIS 

. A222~ ·.- . Est_imateurs, .variances, biais 

Pour l'enquête en France Cannexe Fl, l'estimateur des 
superficies concernées par un produit phytosanitaire répond à la 
formule: 

sCP) = S * C nCP) 1 N ) 
sCP>: superficie ayant reçue le produit P 
nCPl: nombre de points où le produit Pa été signalé 
S superficie totale de l'espace enquêté 
N nombre de points échantillons relevés 
La variance est donnée par une formule complexe Cannexe El 

qui fait notamment intervenir des différences entre points. 
L'écart type représente quelques pourcents de l'estimateur pour 
les grandes cultures. 

L'introduction de biais, bien que limité dans cette enquête 
existe lors de la réduction du champ. En fait il s'avère que pour 
une . enquête à précision .nationale de 1~ .on peut éliminer un 

.. ensémb.le. de ... dépa.r:te.men t...s ... r.eprés~n:Çan.t. de 3. à, 5 .. ~. çie la ,va_riabl e 
étudiée. 

Dans les deux situations de terrain le tirage porte sur les 
exploitations et non sur les surfaces. En première approximation 
cela consiste à exécuter n tirage sans remise et au hasard dans N 
exploitations. Le nombre d'exploitations qui utilisent le 
pesticide détermine le nombre n1 de réussites de l'essai. Si l'on 
note N1 le nombre total d'exploitations qui ont utilisé ce 
produit, la loi du nombre de réussites suit une loi 
hypergéométrique d'estimateur ~N1 et de variance ~var: 

"'N1 = n 1 * c N 1 n > 
"'Var = n * p * .t 1 - p ) * C N - n ) 1 C N - 1 ) avec p = N1 /N 

A2222 - Vérifications 

Les résultats précédents étant de simples estimations, un 
recoupement avec d'autres données s'avère nécessaire. Il se 
trouve ainsi que les résultats obtenus à partir de 5000 parcelles 
concordent avec les chiffres d'origine industrielle cannexe F, 
tableau 11, page f18l. De même, les résultats sur les bassins 
versant concordent avec les informations que nous possédons sur 
les consommations de pesticides dans le Beaujolais et en 
Polynésie Française. 
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LES TRANSFERTS DES PESTICIDES 

Schéma n°2 - Source: Rousse CINRA Versaillel 

B - LES TRANSFERTS 

B1' - LES VOIES DE TRANSFERT ET LE ROLE DU SOL 

B11 - LES MECANISMES DE DISPERSION 

Les pesticides peuvent rejoindre le milieu aquatique de 
m.ul t.iP.les façons .c 7> .•.. sur. .les t.erres. agri.coles, 1 ~air. et 1.' eau · 
~~~~erii le~· ~l~ment~-~~j~ur~ d~ t~~nsferi de ces·produits. · c· 

B111 - LE TRANSPORT EOLIEN 

L'entrainement de produits phytosanitaires dans l'atmosphère 
provient de la dérive d'embruns lors du traitement, ou des 
fractions volatilisées au niveau de la parcelle cultivée. La 
volatilisation des produits phytosanitaires dépend de leur 
tension de vapeur mais aussi de conditions locales comme la 
température, le renouvellement de l'air, l'adsorption sur les 
plantes ou le sol. 

La volatilisation peut être à l'origine de pertes 
importantes, les pertes d'atrazine même appliquée sur le sol 
peuvent atteindre 10~ CS>. A prendre en compte sur les zones 
littorales, comme le montrent les teneurs relevées aux Etats-Unis 
Ctableau 3l, la dilution de ces produits dans l'air constitue la 
plupart du temps un risque négligeable pour les eaux de rivières 
(34),. 

Le traitement sur vigne pratiqué au moyen d'une turbine sur 
tracteur ou de rampes sur hélicoptère provoquera, dans le bassin· 
de la Marcille, plus d'embruns que le traitement sur pastèques 
pratiqué au tuyau et à la main autour du lac Fauna Nui. La 
volatilisation sera néanmoins plus élevée sous climat tropical. 
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CONTAMINATION DE L'AIR PAR LES PESTICIDES DANS 10 VILLES DES USA 
Table IV. Data summary of ambl~nt air monitoring for s~lecred p~sricides ar 10 U.S. Iocations.11 

Positive s_a'!'_!!.le! ng/m 3 

Na me oC High Arithmctic: mean 
pesticide No. "!, concentration c:onc:cntration 

Alpha·Bcnzcnc-hexachloride 52 42.3 154.0 4.0 

Beta-Bcnzenc·hcxachloridc 1 0.8 2.4 0.1 

Chlordanc 14 11.4 7.3 0.4 

Chlorpyrifos 14 11.4 100.0 2.1 

OUF 1 0.8 95.0 7.7 

Diazinon 59 48.0 23.0 2.1 

Dimcthoatc 4 3.3 18.0 0.3 

Disulfoton 1 0.8 4.7 0.1 

EPN 1 0.8 4.6 0.1 

Lindanc (gamma·Benzenc hexachloride) 1 0.8 l.S 0.1 

Mala thion 62 50.0 220.0 7.5 

Methy1 and ethyl para thion lS 12.2 160.0 2.9 

11 Locations ampled: Columbia, SC; Lubboct, TX: HunUVille, AL; Paadena, CA; !\liss. St:ue, MS; Harlingcn, TX: Houston, TX: Fresno, CA; 
Ile lena, MT; Pekin, IL. 

bOu& or 123 amples, FY 1980 • 

. Tab ~au n°2.~ Source: R.W. KUTZ 

8112 - LE TRANSPORT PAR L'EAU 

L'eau qui s'écoule à la surface du sol provoque le 
ruissellement, et celle qui pénètre dans le sol conduit au 
lessivage. Le pesticide véhiculé par l'eau met ensuite un certain 
temps pour parvenir à la mer. 

81121 - Le transport à la surface du sol 

L'ampleur du ruissellement varie suivant l'intensité de la 
pluie, le couvert végétal, et la déclivité du terrain C6l. La 
présence ou non d'un pesticide dans cette lame d'eau dépend aussi 
du délai écoulé entre le traitement et la pluie. Le ruisselement 
peut provoquer des phénomènes d'érosion, les particules fixées au 
s~l_-,.sont alor.s entr.ainées ... L'o.bserv.ati.on. à .. permis. de .. constater. 
des pertes de. 3~ à 5~ des quantités de dicamba, de 2,4,5 T et de 
piclorame épandues sur des parcelles présentant une pente de 
3~ C34l. Dans le bassin de la Marcille, les pentes fortes 
accentueront ce phénomène. Par contre, à Huahine, le 
développement sur terrain plat du maraîchage limitera ces 
transferts. 

81122 -Le transport dans les sols 

Les produits phytosanitaires se déplacent dans les sols 
comme dans tout milieu poreux c'est à dire par diffusion 
moléculaire et convection. Les pesticides franchissent les plus 
grandes distances lorsqu'ils se trouvent en solution dans une eau 
en mouvement. La diffusion dans le sol, importante pour 
l'absorption racinaire, ne porte que sur quelques millimètres et, 
ne devient prépondérante qu'en présence d'eau immobile. La 
quantité de pesticide transportée étant proportionelle à la 
concentration dans le sol et au débit, le lessivage dépendra du 
régime hydrique, des propriétés géométriques du milieu poreux, 
des propriétés physico-chimiques et biologiques du milieu. Ce 
dernier aspect revêt une importance capitale dans la dynamique 
des molécules antiparasitaires. Son étude est l'objet du prochain 
chapitre. 
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MOBILITE RELATIVE DE QUELQUES PESTICIDES 

ACIOIS ..,! __ _. 

...__.-.~! dlver;a(t• 

r---"''j UREES TAIAZINES 

c::J CJPC TOl.UIDINES 

0 OROANO_, l2t 

Q HYDROCARBURES CHLORES 

Tr1n1port 
NUL 

Mobllltl relaUv• de qu.,._. t»fflccdu · 

(1) Ex. : DNBP, 
Pyrlclor, Cycllaon; (2l Ex. : Dt.Wfoton. PhoratL 

Schéma n°3 - Source: R. Calvet, J. Chaussidon 

A Villié Morgon le terrain argile-sableux freinera les 
transferts verticaux. A Huahine. l'essentiel du sol est constitué 
par des sédiments coralliens trés perméables. 

B12 - LE ROLE DU SOL 

Le sol joue un. rôle fondamental vis à vis des pesticides, 
par ses propriétés physico-chimiques, mais aussi par le pouvoir 
de détoxification élevé que lui confèrent les microorganismes de 
sa biocénose . 

.. . . . ,:.: • •, ..... ·. ·: ?>,.: •. •. · •••.•.. ':' .·: .• ':.• .;• • •• ... ·, . • ... . .• .. '.. . :. • •• '. ••. ·.... ' •. •· . ' ••. •,. • •. 
. B121 -·LES PHENOMENES D'IMMOBILISATION ET DE .LIBERATION 

Le pesticide subit une immobilisation aprés absorption par 
les plantes, cristallisation, réaction chimique avec la matière 
organique ou adsorption. Ces phénomènes restent trés complexes et 
peu ·connus. Cependant, le phénomène d'adsorption demeure le 
principal artisan de l'immobilisation et mérite quelque 
attention C13>. 

L'adsorption, réaction réversible, peut se définir comme la 
fixation d'un certain nombre de molécules ou d'ions sur un 
composé insoluble. L'énergie des forces de liaison qui retiennent 
les molécules, élevée pour les interactions ioniques et les 
liaisons de coordination décroit pour lës interactions dipolaires 
et les liaisons hydrogène. 

Un grand nombre de propriétés moléculaires conditionnent les 
forces d'adsorption, il s'agit entre autres de la nature des 
groupements fonctionnels, de la polarité, de la taille des 
molécules. De même, la quantité fixée par un adsorbant dépend de 
sa teneur en eau, de la composition de la solution au contact de 
l'adsorbant, du pH • et de la température. L'adsorption est dûe 
aux colloïdes minéraux et organiques du sol. Les argiles, les 
oxydes et hydroxydes de fer et d'aluminium fixent • en général, 
moins de quantité de pesticides que les matières organiques. 
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REMANENCE DES PESTICIDES DANS LES SOLS 

Schéma n°4 - Source: P.C. Kearney 

Cependant, pour certaines molécules telles que les 
triazines en milieu acide et les amoniums quaternaires, les 
argiles présentent une forte capacité d'adsorption. L'adsorption 
et la solubilté constituent ainsi les deux principales 
caractéristiques qui conditionnent la concentration de la 
solution dans le sol. 

A Villié Morgon, les viticulteurs amènent par tonne sur leur 
parcelle de la fumure où matières organiques et microorganismes 
sont· étroitement assoc1es. A Huaihine seule la terre végétale 
issue de la montagne permet aux plantes de se développer. Le 
corail, . d.ans. · ~equel.).és .. ~gri~u.lt~~r.s c .. r.eusen.t :le.s ... trous. J'O~~ .l.~.Y ..... . 
déposée, est inerte. · · .. · · · · · · 

B122 - LES PHENOMENES DE DEGRADATION 

Les pesticides se dégradent suite à deux types d'actions 
C41). La première est liée à la présence de microorganismes dans 
le sol. La seconde relève d'une origine abiotique telles que la 
photodécomposition ou l'hydrolyse. 

B1221 - La biodégradation 

L'action de la microflore tellurique reste l'une des 
principale responsable de la décomposition des molécules 
antiparasitaires C53). Les microorganismes du sol, 1 à 2 tonnes à 
l'hectare, utilisent le pesticide comme source de carbone et 
d'énergie. Cette énergie peut également provenir de co-substrats, 
la matière organique et le glucose accélèrent, par exemple, la 
dégradation de l'atrazine. Des protéines enzymatiques, 
matérialisées par les microorganismes, et induite parfois par le 
pesticide lui-même, catalysent des réactions d'oxydation, de 
réduction, d'hydrolyse, de déshalogénation et de synthése. 
Importante à Villié-Morgon, cette biomasse reste embryonnaire 
dans les cultures maraîchères de Huahine. 
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81222 -Les dégradations abiotiques 

• Des phénomènes de dégradation abiotique se produisent à la 

.. 

surface du sol, par des réactions photochimiques, et à 
l'intérieur du sol, en présence de matière organique ou d'argile. 

· Le rayonnement ultra-violet de longueur d'aride si tué. entre 10 
et 400 nm constitue une source d'énergie qui peut être à 
l'origine d'une perte de matière active importante. Toutefois, la 
multiplicité des voies de transfert en plein champ ne permet pas, 
pour l'instant, de connaître l'importance de ce phénomène dans la 
nature. 

Les réactions d'hydrolyse contribuent , en trés grande 
partie, à la transformation des pesticides dans le sol. La 
matière organique, du fait de ses nombreux groupements 
fonctionnels et, les argiles, par leur propriétés de catalyseur 
de surface, prennent une part essentielle dans ces réactions. 
L'hydrolyse de l'atrazine s'accroit avec la teneur en matière 
organique. Les argiles décomposent, entre autres, les amines, 
et les triazines. 

Sous les tropiques~ les conditions climatiques, notamment 
l'humidité, la température, et l' éclairement accélèrent 
sensiblement la décomposition des pesticides. 

82 - LES CARACTERISTIQUES DES PRODUITS PHYTOSANITAIRES 

L'impact des produits phytosanitaires, sur la qualité de 
l'eau, va dépendre de nombreux facteurs liés à leur usage et à 
leur propriétés. 

Les phénomènes dynamiques auxquels sont soumis les produits 
phytosanitaires tiennent à l'usage qu'il en est fait et, ont été 
abordés précédemment. La répartition des produits dans les 
différents compartiments de l'environnement et leur effet sur la 
biocénose dépendent, quant à eux, de leurs propriétés . 

821 - LA REPARTITION DES PRODUITS DANS L'ENVIRONNEMENT. 
• • :. ·- .. • • • ~ • .. • • • ! .. ' • • • • • • • • "' ~ • • •• • • • • • 1 • • • • •• •• • • • . •• • . • .. •• • • • • • • • • • • 

"L'environnement petit etre ·appréhendé comme la · j"uxtaposi tio·n · · · · 
de quatre compartiments principaux: le sol, l'air, l'eau et la 
biocénose. Les propriétés physico-chimiques d'un pesticide 
détermine la tendance de ce produit à se trouver dans tel ou tel 
élément lorsque les conditions extérieures sont fixées C14l. 

8211 - EXPRESSION DE LA DISTRIBUTION D'UN PESTICIDE 
ENTRE L'AIR ET L'EAU. 

La loi de Henry permet d'exprimer le coeficient de partage 
entre l'air et l'eau CKwl en fonction de divers paramètres. 

Kw = 
Kw 
Ca ir 
Ce au 
p 
M 
T 
'LJS 

• 

= 
= 
= 
= 
= 
= 
= 

Ceau 1 Ca ir l = C T * 'LJS l 1 C 16,04 * P * M ) = 11 H 

inverse de la constante de Henry c H 1 
concentration du pesticide dans l'air Cmg/ll 
concentration du pesticide dans l'eau Cmgll> 
tension de vapeur du pesticide Cmm de Hg) 
masse moléculaire 
température C°Kl 
solubilité dans l'eau Cmg/ll 
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CORRELATION ENTRE SOLUBILITE DANS L'EAU 
ET COEFFICIENT D'ACCUMULATION DANS LE POISSON MOUSTIQUE 

1 f-

1 1 1 

2 '3 

··-,_ 
0 llitroblll o.-. .. 
• -- Oonil• .,_ .... 

r-o- al~ .:".,:C~~ 1 ' -4 5 6 7 a 

Loqari tru. de la 110lubili tj dans l'eau en IJq/1 

Schéma n°5 - Source: R.L. Metcalf 

_j 
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B212 - EXPRESSION DE LA DISTRIBUTION DU PESTICIDE ENTRE 
LE SOL OU LE SEDIMENT ET L'EAU. 

Cette relation s'exprime, à l'état d'équilibre, par le 
coefficient d'adsorption: 

Kd = C~g pesticide 1 g de sol> 1 <~g pesticide 1 g d'eau> 

La valeur de ce coefficient varie en fonction du sol. 
Aussi, dans un soucis de normalisation, un coefficient 
indépendant du type de sol et, basé sur la matière organique, a 
é:té .. ·ad.oP.té. ~ · c.ar en d~pit .d~ 1 ;_extrême.·c~mplexi.té ·du p~oc.essus 
d ··adsorption:. éfans. 'Te.-. soi·~ . un·e · rem.irquabfe· 'corré"r.ation a . été 
établie entre la teneur en matière organique du sol et sa 
capacité a adsorbé les pesticides organiques, notamment non 
ioniques C40). 

Koc =C~g pesticide/g carbone organiquel/C~g pesticide/g eau> 

B213 - EXPRESSION DE LA DISTRIBUTION DU PESTICIDE ENTRE 
LES ORGANISMES ET L'EAU 

Cette relation est définie par le facteur de 
bioconcentration CBCFl qui est le rapport, obtenu à l'état 
d'équilibre, de la concentration en pesticide dans l'organisme 
sur la concentration dans l'eau. 

BCF = C~g pesticide/ g matière vivantel/C~g pesticide/g eau> 

Une bonne corrélation existe entre le coefficient 
d'accumulation et le taux de partage des pesticides avec certains 
solvants organiques. Le coefficient n-octanol/eau CKow> reste le 
plus usité pour traduire cette sépartion eau -lipides. Il traduit 
le rapport de la concentration du pesticide dans le n-octanol sur 
sa concentration dans l'eau. 
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RELATION ENTRE LES DIVERS COEFFICIENTS DE REPARTITION 
DES PESTICIDES DANS L'ENVIRONNEMENT 

:t Order cl Ma1nitude 
( 95 .,. Confidence 

Limits) from Calculated Correlation Numbcrof 
COI'Telation Rearcssion Equation Value Cocff~eieat• (,) Eaamplcs (11) 

-K,. loc WS = 5.09 - 1.28Uot K,,:) 1.94 -0.84 lOft 
K.,. loc WS • 4.184- 0.922Uor K-> 2.11 -O.!Mt 90 

-BCFIO loc WS =· 2.531 - 0.9111(101 BCF<nJ 2.54 -o.n 3ft 
BCFII) lOB WS = 1.903 - 0.690(108 BCf(tJJ 3.19 -0.116 so 
ws lo1 Kœ = J.M - O.SS(Iol WS) 1.23 -0.84 lOb x_ lor Kuc = 1.377 + 0.544\log K-J 1.37 +O.!Mt 45 
BCFifl loc K,. = 1.963 + O.b81(1og BCF<OI 1.52 +0.17 iJ 

-BCflll lot Koc = 1.886 + O.b811lot BCF(I)J 1.14 +0.91 22 

-WS log x_= 4.158- 0.800Uot WS) 1.% -O.!Mt 90 
-K.., log K,. "" -1.070 + I;J58(1oc K,.) 2.17 +O.!Mt 45 
-BCF(f) log K. = 2.312 + 0.1!09(101 BCF<OI 1.27 +0.17 211 

.·BCfU) lot K- • 2.010 + 0.731{1oc BCFCtll 2.11 +0.76 3ft 

Flf)-WS log BCF(f) = 2. 7lJI - 0.50-I(Jog WS) 1.99 -o.n 3ft 
F(f)-K,. log BCFif) = -t.SN + I.IICJC.IotKoc) 1.95 +0.17 IJ 
f(f)-K- log BCF<O = -1.495 + 0.935(1otK-) I.JS +0.87 211 
FIO-BCF(IJ log BCF(f) = 0.024 + 1.074(108 BCF(t)J 1.39 +0.87 20 

F!U-WS log BCF(t) = 2.18J- 0.112CJC.Joc WSJ J.OS -0.116 50 
f(ll-Kuc log BCF!U = -2.024 + 1.225Uot K..,) 1.53 +0.91 22 
f(t)-K_ log BCF(t) = -0.973 + 0.767(108 K.) 2.8S +0.711 JI! 
f(t)-BCF(O log BCF(t) = O. 717 + O. 703{1oc BCF(f)J l.IJ +0.87 20 

Tableau n°2 - Source: E.E. Kenaga, C.A. Go ring 

Une relation existe entre tous ces coefficients et la mesure 
de la tension de vapeur, de la solubilité et du point 
d'ébullition suffisent à estimer les autres paramètres 
Ctableau n°4 ), qui permettront au moyen de modèles C23, 28, 39, 
48) d'évaluer, pour un pesticide donné, dans une situation 
donnée, la distribution chimique dans l'environnement . 

822 - RISQUES POTENTIELS INHERENTS AUX FAMILLES DE PRODUITS 

Le risque que fait courir un produit à 
dépend en premier lieu de la famille chimique 
appartient C35, 361. L'analyse du comportement 
dans le milieu naturel reste donc essentiel pour 
du risque encouru par les eaux de mer en France. 

8221 - LES INSECTICIDES 

82211 - Les organochlorés 

l'environnement 
à laquelle il 

de ces familles 
la détermination 

La quantité d'organochlorés s'élève à 2331 tonnes en· 1985 
Cannexe 81. Neuf de ces produits se trouvent sur la liste 
prioritaire de la CEE, ils sont au nombre de quatre sur celle de 
l'EPA C49). Le lindane reste le seul organochloré à être 
largement employé~ Le DDT, comme beaucoup d'autres est interdit 
d'emploi depuis 1972. Ces insecticides sont hautement toxiques 
pour les poissons et leur liposolubilité facilite la 
bioconcentration. Leur rémanence exceptionnelle explique leur 
présence dans les eaux malgré leur peu de mobilité due à une 
solubilité réduite et à une forte adsorption sur les sols. 

82212 - Les organophosphorés et les carbamates. 
Les organophosphorés totalisent 1647 tonnes en 1985. La CEE 

en cite 23 dans sa liste prioritaire et l'EPA aucun. Les 
carbamates ne semblent prioritaires ni pour l'un ni pour l'autre. 

1 9 



Ces produits se caractérisent par leur diversité et par leur 
emploi non systématique. Ils 
poissons et peuvent donner 
dangereux et plus mobiles que 
de ces pesticides employés 
mobiles et peu rémanents. 

sont généralement toxiques pour les 
naissance à des métabolites plus 
la molécule d'origine. La plupart 

en traitement des sols sont peu 

B2213 - Les pyréthrinoïdes 
Le faible tonnage de cette famille, 101 tonnes en 1985, 

s'explique par des doses trés faible à l'hectare. Il ne doit pas 
faire oublier, que ces substances de synthése, qui datent des 
années 1950, représentaient déjà en 1982, 30~ du marché mondial. 
Depuis, leur emploi n'a cessé de s'accroître. Ces insecticides, 
tous sous forme d'ester, attaquent le système nerveux. Mais, 
rapidement dégradés et fortement adsorbés, ils ne semblent pas 
persister dans l'environnement pendant de longues périodes et, 
apparemment, ne s'accumulent pas dans la biosphère. 

B222 - LES HERBICIDES 

B2221 - Les aryloxyacides 
Ils représentent 7694 tonnes en 1985. Cinq de ces 

phytohormones sont désignées comme prioritaires par la CEE. Ils 
restent peu dangereux pour les mammifères. Cependant, pour les 
poissons, plusieurs d'entre eux sous forme d'ester, sont 
considérés comme toxiques. Sous forme de sels d'amine ou de 
potassium, ces mêmes produits sont considérés comme pratiquement 
non toxiques. Leur mobilité varie suivant qu'ils sont sels ou 
ester. Mis à part le 2,4,5 T i_ls ont une persistance faible. 

B2222 - Les triazines 
Leur quantité se chiffre à 7990 tonnes en 1985. La CEE en 

désigne deux comme prioritaires. Elles sont peu toxiques pour les 
mammifères et les poissons. En général leur mobilité est faible 
car leur solubilité est réduite et parcequ'elles sont fortement 
adsorbées sur les colloïdes du sol. Elles sont néanmoins 
persistantes. 

B2223 - Les urées substituées 
Leur importance, 6752 tonnes est du même ordre de grandeur 

que celle des familles précédentes. Le linuron et le moniluron 
appartiennent à la liste CEE. Tous ces produits sont non toxiques 
ou peu toxiques pour les mammifères et les poissons. Leur 
mobilité est en général faible et leur persistance élevée C~emie­
vie située entre 6 et 12 mois>. Certains d'entre eux, le 
thiazafluron, le tebuthiuron, et l'éthidimuron, sont néanmoins 
plus mobiles et plus persistants. 

B2224 - Les compQsés phénoliques 
Ces produits, 3175 tonnes en 1985, dangereux pour les 

mammifères et trés toxiques pour les poissons, ne figurent pas 
sur la liste CEE. Leur mobilité se classe dans les catégories 
faibles à moyennes et ils présentent une persistance relativement 
faible, demi-vie inférieure à 3 mois. Le nitrofène possède 
cependant une durée de vie intermédiaire C 3 à 6 moisl. 
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B2225 - Les toluidines 
La trifluraline est la seule représentante de cette famille 

de 1141 tonnes, à figurer sur la liste CEE. Ces produits sont 
hautement toxiques pour les poissons. La trifluraline est 
bioconcentrée. La mobilité de ces produits est trés faible car il 
s'agit de produits pratiquement insolubles, solubilité inférieure 
à 1 ppm, et fortement adsorbés. Leur persistance est inférieure 
à 6 mois. 

82226 - Les amides 
Cette famille totalise 3318 tonnes en 1985. Le propanil 

figure seul sur la liste CEE. Certains composés comme le 
dimétachlore ou le métolachlore peuvent être considérés comme 
toxiques. Ces composés possèdent une mobilité moyenne à forte 
comme l'alachlore, le dimétachlore ou la napropamide. La 
rémanence de ces produits n'excède pas en demie-vie 6 mois. 

82227 - Familles diverses d'herbicides 
Les carbamates, 1262 tonnes, généralement peu dangereux pour 

les mammifères et les poissons , possèdent une mobilité faible à 
moyenne et une persistance faible. Les diazines, 476 tonnes, 
restent peu toxiques et possèdent une mobilité réduite et une 
persistance moyenne. Les uraciles, peu toxiques, peu mobiles sont 
persistantes. 

Les ammoniums quaternaires, fortement adsorbés et peu 
persistants peuvent, comme le paraquat, être toxiques pour les 
poissons. 

Les nitriles, 694 tonnes, sont peu dangereuses pour les 
mammifères à l'exception de l'ioxynil. Le bromoxinil . sous sa 
forme d'octanate et l'ioxynil sous forme d'ester doivent être 
classées comme hautement toxique et toxique pour les poissons. 
L'ensemble des nitriles à une mobilité faible à moyenne et une 
persistance relativement faible, hormis le dichlobénil et la 
chlortiamide qui ont une rémanence de l'ordre de 6 mois. 

Beaucoup d'autres herbicides existent, généralement non 
toxiques pour les mammifères, de mobilité faible à moyenne et de 
persistance courte. Cependant certains de ces pesticides comme le 
bromophénoxime, le piclorame Csous forme d'ester), le 
benzoypropéthyle et le L-flampropysopropyl restent toxiques pour 
les poissons. 

8223 - FONGICIDES 

Aucun fongicide n'appartient aux listes prioritaires 
dressées par la CEE et l'EPA. Hormis le soufre, 28 107 tonnes de 
fongicides ont été utilisés par l'agriculture française en 1985. 
Bien que peu toxiques pour les mammifères, ils peuvent être 
toxiques, voire hautement toxiques pour les poissons. Ils restent 
en général peu mobiles et peu persistants. Les benzimidazoles 
sont plus persistants dans certaines conditions de sol. 

B224 - DIVERS 

D'autres substances comme ~-les molluscicides, les 
rodenticides, ou les substancesde croissance, peuvent représenter 
un risque pour le monde aquatique. Leur importance quantitative, 
faible par rapport aux catégories précédentes, ne doit pas faire 
oublier le danger lié à l'emploi de certaines de ces molécules. 
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B23 - CHOIX DES PRODUITS 

L'analyse de tous les produits dans le milieu aquatique se 
révèle irréaliste. Le nombre des seules matières actives 
phytosanitaires dépassent 450. D'autre part, elles se trouvent 
bien souvent à l'état de trace situées en dessous des seuils de 
détection . Aprés la définition d'objectifs, le choix d'un nombre 
limité de produits s'impose donc. 

B231 - DEFINITION D'OBJECTIFS 

La qualité de l'eau de mer ne répond pas exactement aux 
mêmes préocupations que celles soulevées en matière d'eau potable 
C15) ou d'environnement général <2>. 

Un premier objectif est de protéger la santé humaine C29>. 
La contamination directe par l'eau de mer reste improbable. Par 
contre, par le biais de la chaine alimentaire, la bioaccumulation 
de certaines substances chez les organismes marins est à 
craindre. Les produits liposolubles, rémanents et toxiques pour 
l'homme sont à redouter. 

Un second objectif est de protéger la production C22>. Une 
contamination risque d'entrainer la ~ mort d'organismes 
commercialisables <mollusques, poissonslC42>. Cette perte peut 
intervenir par exemple: 

- à court terme aprés intoxication directe par des produits 
violents. La mobilité des produits et leur toxicité aigüe vis à 
vis de la faune marine restent essentielles pour la détermination 
de ce risque. 

- à moyen terme aprés destruction des ressources 
alimentaires. La destruction du phytoplancton par les herbicides 
peut revêtir une certaine importance C37>. La quantité de produit 
et, sa phytotoxicité sont les paramètres à prendre en compte. 

- à long terme aprés modifications profondes de 
l'écosystème. 

B232 - L'ANALYSE MULTICRITERE 

Le choix de produits à étudier semble pouvoir s'effectuer en 
deux étapes. La première consiste à choisir un certain nombre de 
familles de produits. La seconde consiste à sélectionner à 
l'intérieur de chacune d'entre elles une ou deux matières 
actives. 

B2321 - Le choix des familles 

Cette sélection repose sur l'importance quantitative, la 
toxicité, la rémanence et la mobilité de la majorité des produits 
appartenant à une même famille. Volontairement réductionniste; 
cette liste s'attache à retenir des familles qui auront des 
actions trés diverses sur l'environnement. 

Cette sélection retient les insecticides pour leur toxicité 
vis à vis des mammifères et des poissons. Elle s'attache aux 
familles des organochlorés trés persistants, des organophosphorés 
trés toxiques, des pyréthrinoïdes nouvelles et d'un large usage. 
Elle retient les herbicides pour leur action phytocide et leur 
importance quantitative. 
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Parmi ceux-ci, elle s'intérresse aux aryloxiacides dont 
plusieurs appartiennent à la liste CEE, aux triazines et aux 
urées persistantes, aux composés phénoliques et aux amides 
toxiques, aux toluidines trés toxiques. Enfin, elle retient les 
fongicides pour leur toxicité vis à vis des poissons et leur 
importance quantitative. Parmi ceux-ci elle s'intérresse aux 
carbamates quantativement trés importants et aux dicarboximides 
assez dangereux. 

B2322- Le choix des produits 

Le produit à redouter est celui qui est utilisé de façon 
importante, qui est toxique, bioaccumulable, persistant, et assez 
mobile pour se. retrouver en quantité dans le milieu aquatique. 

Cette détermination peut s'effectuer au moyen de tableau où. 
nous consignons par famille les propriétés de chaque produit 
cannexe Il. Nous retenons ainsi dans les aryloxiacides, le 
mécoprop, car il est quantativement le plus important, et il a 
une toxicité, une solubilité, une volatilité semblable aux autres 
aryloxiacides. Nous retenons également le 2,4 D car 
quantativement en quatrième position, il a une toxicité plus 
importante que tous les autres aryloxyacides pour des propriétés 
de mobilité semblables. 

Une démarche analogue appliquée à toutes les familles 
sélectionnées nous permet de retenir: 

- Le lindane et le DDT pour les organochlorés 
- Les parathions pour les organophosphorés. 
- La deltamethrine pour les pyrethrinoides 
- Le mécoprop et le 24 D pour les aryloxyacides 
- L'atrazine et la simazine pour les triazines 
- Le néburon et l'isoproturon pour les urées 
- Le bifénox et le dinoterbe pour les composés phénoliques 
- Le metazachlore et l'alachlore pour les amides 
- La trifluraline pour les toluidines 
- Le mancozèbe, le manèbe et la carbendazime pour les 

carbamates 
- Le folpel et le captafol pour les dicarboximides 
Ce choix reste arbitraire aussi d'autres produits seront 

localement évoqués dans les études de bassins versants qui vont 
suivre. Ainsi pour le bassin de la Marcille nous retiendrons, la 
deltamethrine, la simazine et l'aminotriazole, le manèbe, le 
mancozèbe et le folpel. Pour le lac Fauna Nui, le méthamidophos, 
le paraquat et le propinèbe. 

C - LES FLUX SORTANTS 

Cl - LE COMPORTEMENT DES INSECTICIDES DANS LES BASSINS-VERSANTS 

C11 - LES ORGANOCHLORES 

Les organochlorés sont toxiques, rémanents, et peu mobiles. 
Le DDT (annexe J) n'est plus autorisé en agriculture depuis 

1972. Il est peu mobile, car peu hydrosoluble (solubilité: 
1,2 ~g/1), et fortement absorbé: Koc = 238 000. Il possède une 
grande liposolubilité: Kow = 960 000 et BCF = 61 900 (35). 
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Sa forte rémanence, demie-vie de 10 à 20 ans, explique sa 
présence actuelle dans les rivières. Cela ne semble néanmoins pas 
suffisant pour expliquer l'accroissement de 44~ des teneurs 
enregistrées sur le littoral atlantique sud et méditéranéen entre 
1976 et 1982. D'autant plus que pendant cette même période, la 
contamination baissait de 41~ au nord de la Loire. La 
concentration moyenne du DDT dans les huitres et moules 
françaises varie de 15 à 300 ~g/kg C50l. 

Le lindane, employé essentiellement sur maïs C80l et colza 
reste le dernier des organochlorés utilisé.en quantité importante 
soit environ 1500 tonnes. Sa mobilité est plus élevée que celle 
des autres organohalogénés, sa solubilité est de 10 mg/1 à 20°C 
et son coefficient de partage avec la matière organique Koc = 960 
C40l. Il reste néanmoins trés rémanent dans les sols, demie-vie 
de 2 ans et, dans les eaux C11). Son facteur de bioconcentration 
est faible par rapport à celui du DDT, BCF = 325 C40l. Dans les 
grands estuaires français sa concentration dans l'eau avoisine 5 
à 10 ng/1. L'embouchure du Rhône est la plus contaminée, or 
paradoxalement c'est dans ce bassin que l'occupation du 
territoire par le maïs et le colza est la plus faible. D'autres 
sources de contamination, industrielles ou urbaines, maintes fois 
citées dans le cas du lindane, pourraient peut-être expliquer 
ces fortes teneurs. Dans les mollusques les teneurs en lindane 
varient de 1 à 30 ~g/kg sur le littoral français C50). La tension 
de vapeur du lindane étant supérieure à 1 nanomètre de mercure, 
ce pesticide peut être contenu dans les e~ux de pluie, il a été 
ainsi détecté à des concentrations de 1 à 200 ng/1. 

Le lindane est retrouvé dans presque tous les bassins 
ruraux. Les valeurs maxima sont de l'ordre du ~g/1 et, les 
moyennes des teneurs détectées varient de 1~g dans le nord à 
0,3~g/l en Champagne et 0,02 ~g/1 en Bretagne (9). Notons que la 
limite de détection du lindane est basse, de l'ordre du ng/1. 

Les organochlorés sont absents des traitements agricoles sur 
les bassins de la Horcille et du lac Fauna Nui. Notons cependant 
qu'en Polynésie Française, aldrine, chlordane, dieldrine, et 
heptachlore sont utilisées, de façon conséquente," à des fins 
domestiques. 

C12 - LES ORGANOPHOSPHORES 

Les organophosphorés ont pour désavantages d'être plus 
solubles dans l'eau et plus toxiques que les organohalogénés. Ils 
sont cependant peu persistants et peu bioaccumulables C25l. 

Les parathions éthyl et méthyl dont 300 à 400 tonnes. sont 
employés en France présentent respectivement des solubilités de 
57 mg/1 et de 24 mg/1 à 20°C et possèdent des Koc de 9800 et de 
4800 C40>. La persistance dans le sol du parathion méthyl est de 
1 mois et celle du parathion ethyl est de 6 mois C59). Dans les 
eaux, le premier disparait dans les trois sem~ines, le second est 
un peu plus persistant C53l. Liposolubles, Kow=82 et Kow=6400, 
ils restent cependant peu bioaccumulables BCF=95 et BCF=335 C55). 

En milieu rural leur détection reste difficile. En Camargue 
à l'aval de vigne, pendant de courte période, il a été mesuré des 
teneurs allant de 4 ng/1 à 80 ng/1 avec un pic en août C52). Des 
teneurs de 180 ng/1 de méthyl parathion ont été relevées en 
Languedoc Rousillon à l'aval d'un grand bassin viticole C82l. 
Cependant leur présence n'a pu être détectée dans les rivières 
qui drainaient des surfaces céréalières en Champagne crayeuse 
C84l et des zones de polyculture et d'élevage en Bretagne C59l. 
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Au Canada, dans onze ba~sins versan~agricoles, sur seize 
organophosphorés utilisés, on détecta 3 fois le chlorpyriphos, 2 
fois l'éthion , 4 fois le malathion , et 87 fois le diazinon dont 
la présenc• put être attribuée 64 fois à une origine non agricole 
C10l. Des expériences à la parcelle aux Etats-Unis ont permis 
d'estimer la perte par ruissellement de 0,01 à 0,02 ~ sur des 
sables argileux pour une pente de 4~ et de 0,13 à 0,25 ~ sur des 
argiles sableuses pour une pente de 2~ (59). 

Dans le bassin de la Marcille, le grand nombre d'organe­
phosphorés commercialisés et les phénomènes de résistance 
animale, qui conduisent les viticulteurs à changer régulièrement 
de matière active, semblent rendre aléatoire la détection 
individualisée d'un de ces produits. A Huahine le méthamidophos 
représente à lui seul les 3/5 des produits phytosanitaires. Trés 
soluble et trés toxique il reste cependant peu persistant. Les 
conditions locales (terrain plat, épandage toute l'année à raz du 
sol, dégradation rapidel semblent de plus indiquer que seule la 
lentille d'eau située sous les champs puisse être régulièrement 
contaminée. Cela explique sans doute pourquoi la présence 
d'organe-phosphorés dans le lac Fauna Nui n'a jusqu'à présent pu 
être détectée. 

C13 LES PYRETHRINOIDES 

Les pyrèthrinoïdes sont trés toxiques, peu mobiles et peu 
persistantes. 

La deltaméthrine est le pyrèthrinoïde de loin le plus 
employé dans le monde: 35 millions d'hectares C46l La dose 
d'emploi étant cependant trés faible 12 g/ha, la quantité totale 
utilisée en France ne dépasse pas quelques dizaines de tonnes. La 
deltaméthrine est plus persistante que les autres pyrèthrinoïdes 
puisqu'elle a une demie-vie supérieure à deux mois dans le sol 
C75>. Elle aurait cependant des durées de vie beaucoup plus 
courtes dans les vases C2 à 4 jours> et dans l'eau C2 à 4 
heures>. Elle est de plus trés fortement adsorbée sur les sols et 
sa solubilité ne dépasse pas 2ng/ml à 20°C. Produit hydrophobe: 
Kow = 1600, la valeur du facteur de bioconcentration aprés 30 
jours d'exposition est, chez le poisson Ictalus Punctatus, de 144 
C46l. La CL 50 est proche du ~g/1 pour les poissons. La 
volatilité du produit est également faible puisque sa tension de 
vapeur varie de 0,010 à 0,0001 nanomètre de mercure. Il ne semble 
pas avoir eu, jusqu'à aujourd'hui, de contamination détectée de 
deltamethrine en milieu rural. 

Le fenvalérate possède quant à lui une demie-vie, de 2 à 4 
semaines dans les sols organiques , de 9 jours dans les sédiments 
marins et de 2,5 jours en estuaire C75l. Une bioaccumulation de 
4700 a été constatée sur crassotrea virginica (611. 

Dans le bassin de la Morcille cet insecticide s'utilise sur 
les 2/3 de la superficie viticole, retrouvé dans les eaux de 
ruissellement provoquées par un appareil à simulation de pluie, 
sa détection en rivière semble peu probable, hormis dans les 
sédiments vers le mois de juillet. 

C114 - AUTRES INSECTICIDES 

Des organophosphorés tels que le diméthoate, le 
chlorpyriphos ethyl ou l'azinphoz ethyl et des carbamates tels 
que l'aldicarbe sur betterave ou le carbofuran sur maïs peuvent 
régionalement jouer un grand rôle. 
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C2 - LE COMPORTEMENT DES HERBICIDES DANS LES BASSINS-VERSANTS 

.C21 - LES ARYLOXIACIDES 

Les aryloxyacides sont principalement utilis~s sur les 
céréales à paille, appelés phytohormones de synthèse, ils sont 
trés solubles mais peu rémanents. 

Le mécoprop avec 4500 tonnes utilisées en 1986 sur les 
céréales à paille est quantativement le plus répandu. Il 
appartient à la liste CEE des substances prioritaires. Sa 
solubilité . est de 620 mg/1 à 20°C (3). Son activité résiduelle 
dans le sol est de 2 mois C58l. C'est un herbicide sélectif 
systémique, faiblement toxique pour les poissons. 

Le 2,4 D représente 400 tonnes • Il est trés soluble 
600 mg/1 à 20°C, son coefficient d'adsorption sur le sol est Koc 
= 80. Son activité résiduelle est de 6 semaines dans le sol C58l, 
et sa persistance de 3 mois en milieu stérile C16l. Peu toxique 
pour les poissons CL50 C24hl = 250 mg/1 C58l, son facteur de 
bioconcentration est nul et son Kow = 37 C40l. C'est un herbicide 
sélectif. 

En France dans un bassin céréalier, il n'a pas été possible 
de détecter des traces d'aryloxyacides dans les eaux. Par contre, 
au Canada, à laval de bassins céréaliers, 949 échantillons 
révélèrent respectivement 66, .21, 6 et 1 fois au dessus de 
100ng/l la présence de 2,4 D, de 2,4,5 T, de MCPA et de dicamba. 
Les pertes dans les eaux représentaient 0,03~ des apports 
agricoles C27l. De même, des traces d'herbicides furent détectés 
dans des tissus coraliens du Golfe de Chiriqui à Panama. Les 
mortalités touchèrent 50 à 80 ~ de la vie coralienne sur 10 000 
km2 et, des concentrations de 2,4 D allant de 0,2 à 20 ~g/kg de 
poids sec furent détectés sur les espèces mortes C32l. 

C22 - LES TRIAZINES 

Les triazines présentent les caractéritiques suivantes : peu 
mobiles, persistantes, peu toxiques pour le poisson. 

La simazine est employée sur maïs et vigne . La quantité de 
simazine utilisée en France est de l'ordre de 2600 tonnes. Sa 
mobilité est faible, sa solubilité est de 5 mg/1 à 20°C C3l et 
son Koc = 135 C40). Elle peut persister plusieurs mois dans le 
sol et dans l'eau et une disparition de 70~ à 95~ du produit 
intervient au bout de 10 à 12 mois C60l. Elle s'accumule peu dans 
les organismes vivants Kow = 155 et BCF = 1 C40l. Elle empêche 
l'assimilation du gaz carbonique et bloque la respiration de la 
plante. 

L'atrazine avoisine les 5000 tonnes qui sont essentiellement 
utilisées sur mais. Elle est également peu mobile, elle possède 
une solubilité de 28 mg/1 et un Koc de 149. Sa durée d'action est 
de 2 à 6 semaines et plus C3l, sa demie-vie dans le sol est de 1 
à 4 mois et, une disparition de 70 à 95 ~ intervient au bout de 
10 à 12 mois C79l. Sa demie-vie dans les sédiments d'estuaires 
est de 2 à 3 semaines C51l. Elle a une faible affinité pour les 
graisses Kow = 476 et BCF = 0 C35). Elle est efficace contre de 
nombreuses dicotylédones et graminées adventices. 

Des expériences américaines ont permis d'estimer les pertes 
par ruisselement entre 2,5~ et 15,9 ~ sur des sols argile­
sableux-limoneux et pour des pentes allant de 10 à 15~ C59l. 
D'autres études estiment que cette perte se situe en moyenne 
autour de 2,86~ et varie de 0,02 à 17~ C62). 
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contrairement aux aryloxyacides l'atrazine et la simazine 
ont été détectées dans les bassins versants français. En Seine et 
Marne des teneurs d'atrazine de 150 à 600 ng/1 ont été relevées 
au printemps, la simazine n'a pas été détectée C16). En Bretagne, 
dans un bassin versant occupé par des prairies et du maïs, 
l'atrazine n'a pas été détectée dans l'eau au dessus de 5 ~g/1, 
mais elle le fut lors d'une crue dans les particules charriées et 
cela à une teneur de 17 ~g/kg C77>. En Charente des 
concentrations variant de 0,2 à 14 ~g/1 ont été relevées prés des 
champs d'épandage. Et les pertes ont été estimées à 1,4 ~ de la 
quantité appliquée C78). Récemment des concentrations atteignant 
1300 ng/1 pour l'atrazine et 140 ng/1 pour la simazine ont été 
détectées en Charente Maritime C21l. Dans le Languedoc Roussillon 
de la simazine et de la terbuthylazine ont été détectées dans un 
grand bassin viticole C82l • Aux Etats-Unis, dans la baie de 
Cheasapeake, les plus importantes concentrations d'atrazine 
C7~gll> sont signalées aprés les épandages d'avril et les fortes 
pluies de juin C51). Au Canada, de l'atrazine à la concentration 
moyenne de 1 ,4 ~g/1 fut retrouvée dans 80~ des échantillons de 
bassins voués ,en partie C18~>. à la culture du maïs C26). 

A Villié-Morgon plusieurs triazines sont fréquemment 
utilisées. La simazine, de janvier à avril, sert au désherbage de 
plein champ dans l'ensemble des exploitations. La terbuthylazine 
associée au terbumeton sert, de mai à juin, à des traitements 
localisés dans une exploitation sur deux. Lors de campagnes de 
fin de printemps en 1985 et 1986, ces produits ont été détectés à 
des concentrations allant de un à quelques centaines de 
microgrammes par litre. Le rapport, toujours bien supérieur à 1, 
des teneurs en simazine aux teneurs en terbutylazine, décroissait 
au cours du temps. 

C23 - LES UREES 
Les urées ont pour propriétés d'être généralement 

persistantes, peu toxiques pour les poissons et peu mobiles. 
Elles sont utilisées sur les céréales à paille. 

L'isoproturon représente quantitativement 4000 tonnes. Sa 
solubilté est de 70mg/l à 20°C. Il est stable à la lumière en 
condition acide et alcaline . Il est pratiquement non toxique. 

Le néburon , 800 tonnes en 1986, a une solubilité de 5 mg/1 
et un Koc de 2300 C40l. Il jouit d'une grande persistance dans le 
sol. C'est un herbicide sélectif qui s'utilise en pré-levée. Il 
est dangereux pour les poissons. 

En France du Chlortuluron a été détecté dans le marais 
charentais à des teneurs de 6 à 70 ~g/1. L'entrainement par 
ruisselement a pu être situé entre 1,8 et 3,1 ~de la quantité 
appliquée lors du traitement et l'entrainement par lessivage a 
été estimé entre 0,2 et 0,4 ~ C76). En Belgique l'entrainement 
de néburon sur des parcelles en pente a montré que les quantités 
entrainées représentaient 0,5 à 1,5 ~ de la quantité appliquée 
C34l. Aux Etats-Unis dans la baie de Cheasapeake la perte en 
linuron a été estimée à 0,3 ~de la quantité appliquée C51>. 

Tout récemment dans la rade de Brest plusieurs phénylurées 
ont été détectées. Des concentrations d'isoproturon de l'ordre de 
0,1 ~g/1 et de néburon·de 0,4 à 0,6 ~g/1 ont été trouvées. En 
Charente, dans le Canal du curé ces concentrations ont atteint 
0,5 à 0,8 ~g/1 et 0,8 à 2,7 ~g/1 C24>. Dans ce même canal seul du 
chlortoluron dans les eaux et du metoxuron dans les moules 
avaient été détectés en 1985, le seuil de détection se situait 
alors à 0,5 ~g/1 pour les urées dans l'eau C21). 
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Dans le bassin 
ont révélées la 
chlortoluron, les 
(34). 

belge de la Méhaigne seules quelques analyses 
présence de méthabenzthiazuron et de 

seuils de détection étant de l'ordre du ~g/1 

Dans le bassin de la Marcille le diuron est la seule urée 
utilisée. Employée en traitement de plein champ en mars-avril 
dans une exploitation sur deux , elle a été détectée en mai-juin­
juillet 1985 et 1986 à des teneurs de l'ordre de la dizaine de 
microgrammes par litre. 

C24 - LES COMPOSES PHENOLIQUES 
. Les composés phénoliques sont également appelés colorants 

nitrés, ceux sont des herbicides de post levée employés 
essentiellement sur céréales à paille. Ils sont toxiques pour les 
poissons, moyennement mobiles et peu persistants. 

Le bifenox, 1000 tonnes en 1986, a une solubilité de 
0,35 mg/1 à 25°C. Sa demie-vie dans le sol est de 5 à 7 jours et 
l'activité au champ de 7 à 8 semaines C58l. Son coefficient de 
bioconcentration est de 200. Il agit par contact et induit la 
rupture de la membrane cellulaire d'un grand nombre de 
dicotylédones. 

Le dinoterbe, 
solubilité de 0,45 
poissons, il agit 
dicotylédones (3). 

500 tonnes appliquées sur céréales, a une 
mg/1 à 20°C. Classé comme dangereux pour les 
par contact et est actif sur de nombreuses 

C25 - LES AMIDES 
Les amides sont de persistance moyenne et peuvent être trés 

toxiques pour les poissons. 
L'alachlore, 600 tonnes sur le maïs grain en 1986, a une 

solubilité de 240 mg/1, il est peu fixé par les particules du sol 
et peu volatil, son Koc est de 190. Son action persiste 
pendant 2 à 3 mois et il est hydrolysé en conditions 
alcalines et fortement acides. Son affinité pour la matière 
vivante est faible, son BCF est nul et son Kow = 830. Il est 
actif contre les graminées et de nombreuses dicotylédones et est 
peu toxique C18l. 

Le méto!ach!or, 250 tonnes sur le maïs grain en 1986, a une 
solubilité de 530 mg/1 à 20°C et sa persistance d'action dans le 
sol est de 3 à 4 mois. Actif sur certaines graminées et 
dicotylédones, il est peu toxique pour les poissons (3). 

C26 - LES AUTRES HERBICIDES 
Trois autres familles d'herbicides les toluidines, les 

carbamates, et les triazoles possèdent un ou plusieurs éléments 
remarquables C83l. 

La trifluraline s'emploie sur le colza, le soja et le 
tournesol. C'est la seule toluidine à appartenir à la liste CEE. 
Sa solubilité dans l'eau est inférieure à 1 mg/1 et son 
Koc=13700. Cette matière active est volatile et trés sensible à 
la lumière. Sa persistance d'action dans le sol est de l'ordre de 
3 mois. Elle est hautement toxique pour les poissons C18l. Son 
Kow = 220 000 et son BCF = 4570 C40l. Des études américaines ont 
estimées à 0,3~ à 0,8~ les pertes en trifluraline sur des pentes 
de 2 à 4~ et des sols sableux argileux. 

Le dialatte et le trialatte, plusieurs centaines de tonnes, 
sont employés sur la betterave. Le dialatte, modérément 
dangereux, est trés volatil et à une solubilité de 14 mg/1 à 20°C 
, le trialatte peu dangereux à une solubilité de 4 mg/1 à 20°C. 
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L'amonitriazole, environ un millier de tonnes, est utilisé 
en post levée sur la vigne. Sa solubilité dans l'eau est de 
280g/l à 20°C. Adsorbé par les feuilles il est peu persistant 
dans le sol. De plus, c'est un désherbant non sélectif, 
pratiquement non toxique C18l. Dans le bassin de la Marcille, 
employé en association avec le thiocyanate d'amonium il·n'a pu 
être détecté malgré les grosses quantités employées. 

Autour du lac Fauna Nui, un amonium quarternaire, le 
paraquat, est de beaucoup le plus utilisé. Toxique et soluble, il 
est hydrolysé en conditions alcalines. Il n'a pas été recherché. 

C3 - LE COMPORTEMENT DES FONGICIDES ET MOLLUSCICIDES DANS LES 
BASSINS VERSANTS 

Il existe trés peu de données sur 
fongicides et des molluscicides dans les 
fongicides, en général peu mobiles et peu 
néanmoins, comme les molluscicides, être 
poissons ou les mollusques marins. 

C31 - LES CARBAMATES 

le comportement des 
bassins versants. Les 
persistants, peuvent 

trés toxiques pour les 

La carbendazime, 900 tonnes utilisées sur céréales en 1986, 
à une solubilité de de 5,8 mg/1 à 20°C • Elle a une persistance 
d'action de 2 à 3 semaines et est lentement décomposée en 
solution alcaline. De type systémique ce fongicide est toxique 
pour les poissons C18l. 

Le manèbe est employé sur céréales, 2000 
aussi sur vigne. Peu soluble dans l'eau, 
présence d'humidité est en milieu acide. Il 
les poissons C3l. 

tonnes en 1986, mais 
il est dégradé · en 
est dangereux pour 

Le mancozèbe utilisé beaucoup sur vigne, l'est également sur 
céréales, 800 tonnes en 1986. Pratiquement insoluble dans l'eau 
il a une bonne persistance et est dangereux pour les poissons . 

Les carbamates, manèbe et mancozèbe, n'ont pu être mis en 
évidence à l'aval d'un grand bassin viticole du Languedoc 
Roussillon C82l . 

Dans le bassin de la Marcille, le manèbe et le mancozèbe, 
utilisés en trés grosses quantités, n'ont pas été recherchés pour 
des raisons analytiques. A Huahine, le propinèbe, semble avoir 
été écarté des mesures de détection pour la même raison. 

C32 - LES DICARBOXIMIDES 
Le folpel, utilisé surtout sur la vigne, est pratiquement 

insoluble dans l'eau: 1mg/l à 20°C. Il a une bonne persistance. 
Il s'hydrolyse lentement dans l'eau mais rapidement en milieu 
alcalin et à la chaleur C3l. Il est dangereux pour les poissons. 
Sur le bassin de la Marcille, il fait actuellement l'objet d'une 
recherche. 

Le captafol utilisé sur céréales, 800 tonnes en 1986, à une 
solubilité dans l'eau de 1,4 mg/1 à 20°C. Stable, sauf en milieu 
trés alcalin, sa persistance d'action est de 8 à 10 jours. Il est 
dangereux pour les poissons. 

C33 - LES MOLLUSCICIDES 
La métaldéhyde agit sur le pied des limaces qu'elle 

déshydrate et intoxique. Insoluble dans l'eau, 0,02 mg/1 à 30°C, 
sa demie-vie dans l'eau est de trois jours C44l. 

Le mercaptodimétur, toxique pour les poissons C18l, est 
insoluble dans l'eau et s'hydrolyse en condition alcalines. 
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.CONCLUSION 

Actuellement, le nombre de pesticides recherchés dans le 
milieu marin -reste limité. Les organe-chlorés et parfois les 
organe-phosphorés, les triazines ou les urées font l'objet de 
l'essentiel des investigations. Sans nier l'importance de ces 
travaux, il faut noter que ces produits correspondent à des 
usages et des cultures spécifiques qui ne sont pas prépondérants 
dans tous les bassins. Par ailleurs, l'agriculture a beaucoup 
évoluée depuis dix ans: les pyréthrinoïdes de synthèse, chassant 
les organe-chlorés, ont envahi le marché des insecticides et 
certaines cultures, celle des oléagineux par exemple, ont vu leur 
superficies décupler. 

Les très nombreux produits ne se retrouvent qu'à l'état de 
traces dans les cours d'eau et la détermination des matières 
actives à rechercher, se fait moins en fonction de l'éventuel 
impact de ces produits sur l'environnement, que des capacités 
analytiques du laboratoire chargé de la détection. Une enquête 
approfondie .sur le terrain, préalable à tout dosage, s'avère donc 
cruciale pour le chimiste comme pour l'aménageur chargé d'agir· 
sur les causes de la contamination. L'enquête, menée avec toute 
la rigueur statistique voulue, est d'ailleurs souvent suffisante 
pour indiquer d'une part, les produits à rechercher et, d'autre 
part, les périodes de l'année où les_prélèvements doivent être 
réalisés pour donner des résultats significatifs. Les propriétés 
du produit fixent alors les limites temporelles et spatiales 
des recherches qui seront encore affinées par la connaissance des 
conditions locales <pédologie, topographie, climatologie ... ). 

L'enquête, étape essentielle pour appréhender les transferts 
existants ou potentiels, a permis dans le bassin de la Marcille, 
de mettre l'accent sur des produits quantativement très 
importants qui ne sont généralement pas recherchés: les 
dithiocarbamates. A Huahine, elle a permis de montrer que la 
présence d'organochlorés, systématiquement employés en traitement 
des fondations, peut difficilement être imputée aux maraîchers 
qui ne les utilisent plus. Sur cette île, le methamidophos 
constitue quantitativement l'essentiel des traitements. L'examen 
de ses propriétés et des conditions locales permet de privilégier 
les prélèvements dans la nappe à ceux dans le lac Fauna Nui. Ces 
deux exemples et, notamment les résultats des analyses déjà 
réalisées montrent qu'en France, les transferts potentiels ou 
existants de produits phytosanitaires utilisés en agriculture, 
vers la mer, peuvent être globalement appréhendés par: 

- les quantités de produits épandues par bassin <annexes H et Fl 
- les caractéristiques des produits <chapitre Cl 
- les conditions locales <chapitre Bl 

compte tenu que l'agriculture, n'est pas la 
responsable de la contamination du milieu marin par 
pesticides <chapitre Al. 
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BASSIN VERSANT MARIN 
NORD 

Occupation du territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves industrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers< choux .•• > 

Fourrages annuels 
< n.c.maîs> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
tr..èfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

921 855 
190 410 

1 487 018 

14 590 
956 

610 550 
371 200 
213 300 

96 602 

5 569 

i16 131 
47 144 
27 487 
50 282 
18 446 

14 900 
30 320 

435 160 
34 250 

9 401 
900 

2 012 

1986 

1 484 579 

613 300 
369 700 
222 800 

i02 202 

9 695 

110 200 
46 563 
21 058 
55 777 
24 072 

430 160 
31 000 

2 017 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère àe l'agriculture> 
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BASSIN VERSANT MARIN . 
SEINE 

Occupation àu territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves inàustrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers< choux ... > 

Fourrages annuels 
< n.c.maîs> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

8 887 626 
2 288 636 
5 464 514 

44 402 
17 820 

2 284 127 
1 526 900 

645 952 

452 972 

157 779 
35 165 

236 

298 009 
39 616 
14 908 

139 671 
113 081 

12 158 
116 266 

1 582 214 
300 231 
133 439 

9 511 

7 851 
53 141 

1986 

5 463 030 

43 992 
236 126 

2 184 198 
1 467 733 

622 490 

1 

163 265 
98 366 

805 

268 993 
38 151 
13 501 

200 770 
174 484 

10 849 
20 457 

568 055 

7 807 
53 525 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère àe l'agriculture> 

-a 4-
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BASSIN VERSANT MARIN 
BRETAGNE 

Occupation du territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 

Betteraves industrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

choux fleurs (86~> 
pois secs et fèveroles 
artichauts (80~> 

Racines et tubercules 
fourragers < choux ••• > 

Fourrages annuels 
< n.c.ma1s> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 

1985 

4 524 638 
513 000 

3 338 083 

25 198 
4 991 

583 833 
311 869 
181 524 

532 502 

2 913 
431 

8 750 
31 787 

7 121 
81 860 
39 679 
16"306 
10 846 

68 600 
51 000 

1 206 560 
723 500 

13 000 
16 300 

4 751 

1986 

3 334 016 

25 140 
6 834 

570 600 
325 301 
170 700 

551 102 

8 630 
2 245 

7 600 
30 194 

5 881 
91 089 

23 912 

63 875 
62 000 

197 600 
715 900 

4 801 

Ce tableau à été élaboré à partir de la banque de données: 
AGRIS!A! <SCEES Ministère de l'agriculture> 

-a 6-
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BASSIN VERSANT MARIN 
LOIRE 

Occupation àu territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILis-eE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tenàre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves inàustrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux .•• > 

Fourrages annuels 
< n.c.mais> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

10 391 350 
1 881 250 
7 172 322 

53 675 
65 374 

2 010 295 
1 240 449 

449 992 

870 160 

119 500 
249 506 

465 

34 186 
17 135 

1 909 
88 650 
50 563 

61 289 
49 440 

2 392 680 
1 025 700 

93 851 
34 800 

20 694 
84 054 

1986 

7 149 731 

53 850 
60 865 

2 007 216 
1 329 170 

365 300 

864 426 

67 942 
359 200 

1 150 

30 196 
14 838 

1 512 
91 907 
56 782 

54 120 
49 200 

2 360 300 

20 481 
83 367 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe àonnées: 
AGRISTAI <SCEES Ministère àe l'agriculture> 

-a €3-
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OCCUPATION DU BASSIN DE LA LOIRE 
(taux de -a-...._...) 
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PART DE DIVERSES SPECULATIONS AGRICOLES 
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BASSIN VERSANT MARIN 
POITOU 

Occupation àu territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jaràins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tenàre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves inàustrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux .•• > 

Fourrages annuels 
< n.c~mais> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

1 962 351 
298 625 

1 413 522 

14 050 
9 121 

319 555 
208 000 

88 000 

204 967 

17 828 
103 000 

140 

2 554 

5 743 
1 177 

15 900 
5 500 

352 150 
253 500 

61 000 
4 000 

1 693 
100 989 

1986 

1 409 987 

16 250 
8 218 

313 884 
210 600 

78 500 

226 000 

1 230 
132 500 

50 

2 562 

7 515 
2 862 

10 450 
8 000 

347 000 
235 000 

1 710 
99 935 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe àonnées: 
AGRISTAT <SCEES Ministère àe l'agriculture> 

-a 10-
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BASSIN VERSANT MARIN 
GARONNE 

Occupation du territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais Cgrain et fourrage> 

·oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves industrielles 
Pommes de terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux ... ) 

Fourrages annuels 
< n.c.ma1s> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 
Tabac <49~> 

1985 

8 274 089 
2 652 250 
4 511 149 

25 420 

736 504 
372 607 
196 508 

489 019 

47 815 
201 832 

20 000 

13 307 

36 658 
3 446 

39 614 
9 645 

2 012 260 
574 041 

93 851 
15 900 

45 787 
198 379 

7 118 

1986 

4 508 923 

26 370 

709 110 
329 000 
187 800 

501 382 

10 303 
244 215 

32 070 

13 242 

37 440 
8 575 

45 557 
9 020. 

2 211 200 

46 724 
197 240 

Ce tableau à été élaboré à partir de la banque de données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère de l'agriculture> 

-a 12-
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OCCUPATION DU BASSIN DE LA GARONNE 
(tau.de-a-·....._..) 

FOREr (32,1 ") 

PART DE DIVERSES SPECULATIONS AGRICOLES 
( ...w*- danlt le ~n GARONNE) 

MAIS COLZA TOUR. so.M BETT. P.DE T. UN UO:Q. lW:. FOUR. Ffti.Jir VIGNI!: 

PAOOUCTlONS VEGETALES 

-a 13- · 



BASSIN VERSANT MARIN 
AQUITAINE . 

Occupation àu territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tenàre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves industrielles 
Pommes àe terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux ••• > 

Fourrages annuels 
< n.c.ma1s> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

2 154 369 
955 700 
856 027 

5 650 
2 260 

65 210 
22 500 
15 300 

267 102 

1 745 
325 

3 111 

2 481 

9 400 
31 

2 260 
1 023 

404 300 
83 800 

1 000 
700 

1 662 
8 920 

1986 

855 854 

5 450 
1 750 

62 620 
20 500 
14 300 

271 200 

400 
321 

4 940 

2 105 

9 996 
22 

1 750 
1 120 

402 500 
82 800 

1 656 
8 530 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère àe l'agriculture> 

-a '14 -
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OCCUPATION OU BASSIN DE L'AQUITAINE 
(taux de---....._.) 

PART DE DIVERSES SPECULATIONS AGRICOLES 
( _,_ dana le ~" AQUITAIC ) 

30~------------~------------------~--------------~ 
280-V 

v 
240 -~.~ 
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1; 
180 _1; 

1; 
..... 180 -l.-
"'! 1; g-! 140 -t;; 

~! 120 )' 

100 _il 
1; 

80 _il 
eo _i,; 

i,; 
40 -il' 

1; 
20 -~; 

0 !..' 171 171 

MAIS COLZA TOUR. SGJA BEJT, P.DE T. UN LEO. RAC. FOUR. FftiJif VIGNE 
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BASSIN VERSANT MARIN 
LANGUEDOC 

Occupation du territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y. c. semences> : 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves industrielles 
Pommes de terre 
Lin textile 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux ••• > 

Fourrages annuels 
< n.c.ma!s> 

SURFACE IOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
Vigne 

1985 

1 671 226 
392 010 
681 578 

lt 260 
17 692 

57 358 
15 .483 

9 022 

5 952 

2 721 
22 4.41 

1 390 

3 560 

9 911 
2 393 

259 
1 725 

193 980 
25 580 
13 .495 

1 160 

20 18.4 
310 880 

1986 

676 508 

lt 2.40 
17 327 

59 870 
9 120 
7 130 

5 892 

801 
22 601 . 

2 305 

3 050 

10 550 
3 068 

233 
1 730 

192 800 
25 510 

20 450 
304 700 

Ce tableau à été élaboré à partir de la banque de données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère de l'agriculture> 
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BASSIN VERSANT MARIN 
RHONE 

Occupation du territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILis-~ 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tendre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Betteraves industrielles 
Pommes de terre 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Racines et tubercules 
fourragers < choux ••• > 

Fourrages annuels 
< n.c.maîs> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
pommiers 
pèchers (50~> 
cerisiers (68~) 
abricotiers (59~> 

Vigne 
Lavandin et lavande <98~> 

1985 

8 337 087 
2 931 420 
3 586 190 

30 945 
24 980 

519 714 
243 662 
171 123 

203 406 

55 159 
19 406 

1 553 

1 491 
17 371 
35 136 

1 200 

6 950 
6 180 

2 075 900 
256 076 

64 800 
8 020 

85 338 
16 384 
15 970 
11 543 

7 616 
213 874 

16 145 

1986 

3 574 183 

30 870 
32 488 

482 854 
221 610 
, 56 851 

222 206 

51 390 
25 350 

3 810 

1 421 
16 461 
34 730 

2 512 

6 780 
11 815 

2 064 400 

84 831 

213 892 

Ce tableau à été élaboré à partir de la banque de données: 
AGRISTAT <SCEES Ministère de l'agriculture> 
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BASSIN VERSANT MARIN 
PRO'r~CE 

Occupation àu territoire en hectares 

PRODUCTION 

SURFACE TOTALE 
SURFACES BOISEES 
SURFACE AGRICOLE UTILISEE 

Jardins familiaux 
Jachères 

CEREALES <y.c. semences>: 
blé tenàre 
orge et escourgeon 

Mais <grain et fourrage> 

Oléagineux: 
colza 
tournesol 
soja 

Pommes àe terre 
Légumes frais et secs 

pois secs et fèveroles 

Fourrages annuels 
< n.c.ma1s> 

SURFACE TOUJOURS EN HERBE 
PRAIRIE: 

luzerne 
trèfle violet 

Cultures fruitières 
oliviers <53~> 
pommiers 
poiriers 
pêchers 

Vigne 
Riz <85~> 
Fleurs C56~) 

1985 

1 558 040 
593 600 
402 264 

5 990 
11 107 

53 367 
6 170 
9 746 

5 740 

630 
5 208 

550 

3 058 
13 133 

812 

1 840 

196 277 
9 121 
6 600 

200 

30 497 
9 600 
5 400 
3 955 
3 653 

60 509 
9 500 
2 185 

1986 

401 214 

6 040 
8 550 

55 098 
5 170 
7 900 

5 500 

750 
7 200 

550 

2 245 
13 646 

752 

942 

195 777 
8 821 

30 625 

59 965 

Ce tableau à été élaboré à partir àe la banque àe àonnées: 
AGRISTAT CSCEES Ministère àe l'agriculture> 

-a 20-
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lA n n ex e -131 

TONNAGES DE MATIERES'ACTIVES ENTRANT DANS LA COMPOSITION 
DES SPECIAL:tTES UTIL:tSEES EN FRANCE EN 1985 

INSEC'I':tC:tDES 
Carbamates 1136 
Organohalogenes 2331 
Organophosphores 1647 
Pyrethroides. 101 
Insecticides divers 690 
Acaricides 353 

.TOTAL 6258 

FONGICIDES 
carbamates 12730 
Derives du benzene 212 
Dicarboximides 4681 
Amines-Amides 1315 
Inhibiteurs de sterols 1795 
Diaz ines 31 
Cuivre 6526 
Soufre mouillable micronise 20462 
Fongicides divers 817 

TOTAL 48569 

HERBIC:tDES 
Benzonitriles 694 
Composes phenoliques 3175 
Amides 3118 
Carbamates 1262 
Aryloxyacides 7694 
Diaz ines 476 
Toluidines 1141 
Triazines 7990 
Urees substituees 6752 
Derives picoliniques 116 
Herbicides divers 3902 

TOTAL 36320 

NEMATICIDES 3206 

RODENT:tC:tDES 1 

SUBSTANCES DE CROISSANCE 2511 
? 

DIVERS 1156 

Source: U 1 PP 
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Annexe-Cj 

Oft(J)IIIZ CBIJIIQUZ PRCIXJI'l' HE Cl' ARES CTJLTURES 

bnù• 

• IJISEcnCitiES 

·~71·- ~ 1.000 675.000 ~~~&.ta 

75 50.000 betterave 
240 150.000 ( 11.5001 .:olzs CU.n, l1.1:z:ernel 

i:JïS 
-----ëë6:50ô ____ 

~RES ,~., .>eo.ooo viqne 
Uli.OOO colza, betterave 
)00.000 eéréala• 
:!70.000 lll&.ts 

1.5a6:ooo 

'2.R811111~ earbofurAA 250 405.000 mals 
97 115.ooo + 4S.ooo betterave, colza 

347 -----b6S:ëôo-------
&LcU.came 160 160.000 betterave 

507 ~ 

DIVERS 680.500 céréale•, Vi.qne• 

'1'0TU. ~ciœs 3.978.000 

.FCNGICIŒS 

Dn'BIOC:UUMA'l'D ( C)Z'OIIt:lésl 3.900 1.500.000 céréale•, viqne•• 
s.ooo • 720 500 + 160.000 .,amaes, .,ais 
--g:62o-- -w6o.ëëo-

l'IIDLIJilœS ,~., 2.400 400.000 Vi.qne 
UBZMIDIZCUS (~1 650 2.000.000 (+64.0001 cilriale• 

'!'O'ftU. ~œs 12.670 4.624.000 

.HfiZBICIŒ.S 

TIUAZDIES at.razine 5.000 + 450 3.000.000 + 300.000 mats 

simazi.'le 810 405.000 ma{s 
1. 750 350.000 viqne 

60 20.000 pois fiverole 
2.620 77s:ooo 

•taaierone 350 120.000 betterave 

(cliverai• 99 ....!1~~ betterave, viqne 

Tota.l Triazines 9.519 4.330.000 

l'IIY'1'Ca)JK)N&S :qroupe•l 5.200 s.ooo.oco céréales, ma!s, 
tcu phélloxyl 420.000 prairie• 

S:42ô:OOO 
mœES SUBST1TIJDS Cqroupesl 3.000 1.500.000 cériales 

1.800 1.500.000 c4réales 
231 190.000 clivera 

S:ëilï J:ï90:ooo 

~LCRAMTS !11'1'11ZS lqroup.sl 1.500 800.000 céréales 
1.500 1.000.000 _céréales j:ooo 133.500 divers 

ï:sSJ:950 
NI IDES mc6tolacnlore 500 170.000 m.s!s 

aJ.acnlora 400 170.000 :aats 
clivera • 350 :!55.000 colza 

1:~so s9s:ooo 
CARIIAM'l'ZS pl\en.edip"- soo s::t.OC() better&ve 

dialla~e+triallate 450 320.000 bet~erave 

EPTC 100 30.000 mais 
t:oso a75:ooo 

TtU.\ZCt.ES azainotüazo Le 1.000 200.000 Vi.qne 
cliv.rs 855 676.000 

TOTAL BEI!IIICIDES :0:5.905 17.169.500 

• Au~-,• triazines : terbueryne !50 -:.l, metri.butryne (49 -:.) et .uù.des napr:opa:llide (l60 T.), 
C&rbét.aaide ( 120 T.) , butam ( 70 T. 1 

• aaere. pftld\l.ica ci~• : c;1ypnoaate (240 T.) enloridazone 1190 T.) tri.fluraUne (180 T.) 
•èotu.eaate (140 1'.: Parac:;uar. 153 '!'.) propyzaai.de (20 'l'.l 1enaci.le (20 'l'.) bentazone (12 T • 
allo~ - (10 1'.). • 

!40Œ D' .u>PL!CA'I'!CN 

sol 
sol 

?•rùes .t.é rie:-.nes 

Ol&rties .!ari.annas 

sol 

sol 
sol 

S;)l 

~e· aériennes 

puties aériennes 
• 

prlf+post•levil-a 

?r4•lev;6e 

post-levée 

pré-levée 
post-levlfe 

?r~levée 

;;:ost-loov~1 

proi-l.:,•ée 
pré-le,·éa 
ë'Cé+gost-levée 

pc:lt•l.a·:~• 

pré-Lav~e 

J?OSt•'-avé.a 



jAnnexe -D 

---------- --- -------- ·-------l ---------------· 

SNCF PARIS NORD 

Matières ac-:ives Quantités utilisées {kg) 

1984 1985 

Aminotriazole 1 410 2 166 

Atrazine 1 390 1 666 

Simazine 256 

24 0 92 36 

245 T 576 

Ethidimuron 147 124 

Piclorame 121 10. 

Tebuthiuron 361 214 

Bromacyl 127 . 
Carbutylate 155 

Diuron 927 1 540 

ORLY 

Matières actives Quantités utilisées (kq) 1984 

24 0 845 
--~ .. 

Piclorame 307 

Mefluidide 456 - .. 

Aminotriazole 50 

Bromacyl 14 

Diuron 39 

-d 1 



D.D.E. 

Matières actives Quantités utilisées (kg) en 1984 par 
! 

Seinè-et Essonne Loiret Marne Aisne Oise 
Marne 

Arninotriazole 276 138 > 85 63 1 627 480 - -
Atrazine .252 34 >195 44 lOO 600 - -
Simazine 347 172 180 10 l 200 - - -
24 D 122 184 -
245 T 34 43 84 27 

Mefluidide 60 176 120 -
IJ.iuron 84 lOO 37 l 20 

. 
Bromacyl. 0, ~. 600 -
Dalapon 143 

TCA 83 ? 24 1 441 

Ethidimurori - 10 80 

Piclorame 21 7 

Terbuthylazine 36 

Triclopyr acide 10 

Paraquat .. 1 

Glyphes a te 2. 

Chlortiamide 2 

2,4 MCPA 2 
. 
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Annexe-E 
FORMULES DE LA VARIANCE POUR UNE CATEGORIE 

DE TERRITOIRE DONNEE 

1__ - - ·-----··--·-1 
lA formule doule ci-dessous est la for· 

aualc daas ·le cas du tirace des pbotocraphies l proba-
• ~ilitl l&ale : ce cas cle ti race esi celui qui est deveau 

1e cu &IDiral depail 19611 d'autre part cene formule 
ck la variaoce est la seule Doa bialsle. Ea effet dus 
1a cu du waae l probabilit& lDI&ales, comme lls'a-
1u d'ua tir•&• exlaausùf, la formule udllsle a'est 

11utwae formule approcbfe atachle d'wl clll'taia biais. 

Dus l'ltabUssemeat de la formule oo a tana 

compte: 

V maa 

V totale 

Socatiou: 

d = aombre de dilflren;es calculles eaue pho­
tQ&Uphies. 

Les photocuphies se succ~dant rlculllremeat 
suivant deWl dlrectioas rrivill&ihs, on calcule les dil­
flreDces C nru ·"hi _ 1 ) successives encre deux pho­
tographies qw se suiwnc seloD l'une puis suivaat l':aucre 
des deWt directioDS, Dans le chapitre "coDStitutioD de 
l'lchantilloa" est donnle la numlroutioa des photopa• 
phies l l'intirieur d'un dipartement et d est alors mieWt 
uplicit4. 

d; • nombre de diffiren.:es calculées l l'intt!rieur 
d'W1e meme photo1rapbie. 

Ubj • variable audUaire valant 1 ou 0 seloa que 
le p.:~int j :a 1'1.ntlrie:u" de la photu ; eS\ ou D'est pas ea 

• du tira&• uhaustif au 1• degrl 
• des tiraces systlmatiques aWL 1• et 2• degrls. 

La variaace totale se dlcompose u : 

• variuce I.Dter-pboto due au 1• de&rl du wace, 
appelle •v ilater• et qui deat compte de la variabi­
U&~ eacre pbotopapbles lcbutillou. 

• variaoce I.Dcra-pboto due aw tyJ&e des poiats 
l l'I.Dtlrieut des pbotcll, appelle "V lDtra" et qui tiut 
compte cle la variablUu! caere points d'UDe meme 
)lbotographie -4cba.ati Uoo. 

. . 

la catl&.:-rie de territoire h ltudile. La figure n•s 
matlriaUse la &rille de 72 poiDu. A chac:\.lll des 
p;~inu pour UDe c:atl!&orie de territoite h ltudil!e est 
affectfe la valeur 1 ou 0 seloa qu'il est ou no:s de 
cette catl&"rie de territoire. On proc~de e:ssuite aull 
d; .:iiffo!rences enue les poin's do:~t les awnéros dif­
f~renr de une Wlitl (sauf entre 6 et 1, 12 et 13, 1S et 
191 etc. • • pour tenir compte de la rupture de la si­
rie hl)l'izoatale) cr.a de 6 unitls. 

(Ainsi le P"'Ï"' 15 sera c:omparl! :auJL points 24 et 
16 mais aussi &\Oll points 9 el 21). 

Dans une pli~tographie compli:te <>:::1 c:alc:ule : 

12" S = 60 dlffirences horizontales 
6 :a 11 • 66 d.iffireac:es verticales 

soit 126 dif!lreD.::es 

r 
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INTRODUCTION 

. L'enquête •Terres labourables 1986• constitue un système 
d'investigation statistique sur l'ensemble des principales 
productions végétales. Des enquOteura a'in~orment, auprès des 
exp~oitants, des techniques agricoles ••ployées. Une centaine de 
parcelles par culture ~ont l'objet par d•partement d'une enquête 
technique sur les produits phyto•anitaires. Au total 66 
départements sant concernés par ces enqu•tea. Dana chaque espèce 
végétale étudiée, -chaque parcelle ou champ a été tiré au sort , 
parmi un ensemble de points ~igurant sur un échantillon de 
photographies aeriennes tirées au ha•ard dans la couverture du 
territoire réalisée par l'Inatitut G•ographique National. Peur 
obtenir des explications plua détaill••• sur ces sondages 
agricoles on pourra se reporter aux texte• d• messieurs Fournier 
Brion et Labat C•>. 

Ce document présente le• r•aultats de l'agrégation par 
aatières actives des auper~iciea ayant r.çues un traitement 
phytosanitaire en 1986. Les chi~~rea pr•••ntés, ont été calculés 
è partir de données non publiées du Service Central des Enquêtes 
et Etude• Statistique• du Kiniatére de L'Agriculture. Cette étude 
s'interesse •galement aux tonnage• de aatièrea actives utilisées 
en agriculture en 1986. Cea dernier• chi~~rea résultent de la 
combinaison dea données relatives aux aur~aces traitées et aux 
doses préconisées par les ~abriquants et parl'Asaociation de 
Coordination Technique Agricole CACTA>. 

Ces données constituent des estimations provisoires. Sans 
pour autant entacher les ordres de grandeur qui résultent de ce 

"''\. travail, quelques erreurs peuvent néamoins subsister. Ces 
~ statistiques réclament donc d'être utilise~avec une certaine 

prudenc•. 

FOURNIER 
ftéthodologie, 
statistiques 
1972. 

Ph.- Etude sur· l'utilisation du territoire 
résultats 1969, 1970, 1971 - Collections 

agricoles - Supplément série étude n°104 - Novembre 

BRION ET LABAT - Sondages: ~pplications 

statistiques. Série S MAS n°10 - Novembre 1984. 
aux enquêtes 
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I - DEFINITIONS 

1!. :. CONCEPTS 

Cette étude concerne la campagne agricole de l'année 1986 qui 
commence vers septembre/octobre de l'année 198S et se termine au 
cours du second semestre de l'année 1986. 

Les données receui~~ies portent sur ~es cultures principales, 
par convention celles présentes sur le sol à la ~in du printemps 
1986. 

Elle ~ait intervenir la notion de super~icie développée • Ce 
terme correspond à l'addition dea super~icies brutes des 
di~~erentes parcelles à chaque ~ois qu'el~es ont reçue au cours 
de la campagne telle matière active. Les super~icies sont 
comptées autant de ~ois qu'il y a eu de traitements è base de 
produits comaerciaux contenant cette matiére active, et autant de 
~ois que chaque produit commercia~ a été utilisé. 

A partir dea auper~icies concernées par tel produit 
commercial il a été possible d'estimer la quantité de chaque 
matière active consommée suite è l'utilisation de ce produit. 
Puis la sommation dea quantités pour chacune des matières actives 
a permis d'estimer la quantité utilisée en France. 

L'emp~oi de certains produits pour une même culture ~aisant 
appe~ à des doses di~~érentea en ~onction du parasite à 
combattre, ~a mayenne dea doses préconisées à été retenue • 

12 :. LES CEREALES A PAILLE 

Ce terme concernera dans la suite du texte le blé. tendre, le 
b~é dur, l'orge et ~'escourgeon. Le b~é tendre ,Triticum vu~gare, 
est classé dana la catégorie blé d'hiver lorsqu'i~ a été semé 
avant le 1~ ~évrier, aprés cette date il est rangé dans la 
catégorie blé de printemps. Il ~aut entendre par blé dur, les blés 
de l'espèce Triticum durum et les hybrides qui en dérivent par 
croisement interspeci~ique. L'orge, Hordeum sativum Jess, ne se 
distingue pas de l'escourgeon. 

Les céréales à paille occupent prés de 40% des terres arables 
et mobilisent une part importante des produits phytosanitaires. 

II - EXAMEN DES RESULTATS OBTENUS SUR LES SUPERFICIES 

Les super~icies développées ont été d6nnées en m~lliers 
d'hectares. Ces super~icies ont été comparées à la super~icie 
qu'occuppe chaque culture étudiée: blé tendre d'hiver, blé dur 
d'hiver, orge-escougeon d'hiver, orge-escougeon de printemps. Les 
herbicides sont dans un premier temps examinés puis vient l'étude 
des autres traitements phytosanitaires, insecticides et 
fongicides notamment. 

-f 3-
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21 ::. LE:S HE:RBICIDE:S 

L& blé tendre d'hiver <tableau 1), représente les deux tiers 
de la super~icie étudiée. Parmi les matières actives à propriétés 
herbicides, 73 au total recencées dans cette enquête, le mecoprop 
tient largement la première place. On dénombre, dans cette étude, 
48 spécialités commerciales employées sur le blé tendre et 
contenant du mécoprop. Ce chi~~re est à rapprocher des 67 
produits énumérés dans l'index phytosanitaire 1986 de l'ACTA. 
Cette matière .active concernerait ainsi une super~icie 
équivalente à la aur~ace en blé. L'i•oproturon, quant à lui, 
traiterait prés de la mo~tié d'une telle sur~ace et l'ioxynil, le 
2,4 HCPA et le bi~enox prë• du quart. Par ~amille, les 
super~icies développées concernées par les aryloxyacides seraient 
de loin les plus importantes , les urées substituées venant en 
deuxième place devant les benzonitriles et les composés 
phénoliques. 

Le blé dur (tableau 3> représente 31. de la super~icie 

étudiée. On peut remarquer l'emploi dea mêmes herbicides que 
précédement mais proportionnellement en moindre quantité. 

L'orge d'hiver Ctableau ~> occuppe 20 X du territoire 
portant des céréales à paille. Un total de ~8 matières actives a 
été dénombré. Le mecoprop tient •galement la première place dans 
les traitements. Hais lLauper~icie concernée représente la 
moitié seulement de celle ensemencée. L' isoproturon, le ioxynil 
le bi~enox et le 2 4 KCPA représentent respectivement un tiers, 
un cinquième, un sixième et un huitième de cette sur~ace. 

L'orge de printemps (tableau 7> s'étend quant à lui sur 10% 
de la superficie. Le mécoprop reste le produit le plus utilisé. 
Les herbicides cités plus haut sont toujours employés, mais leur 
usage appréhende les surfaces dans un ordre différent. Ainsi le 
2,4 KCPA est apporté au quart de la surface , le ioxynil et le 
2,4 D permettant d'en traiter respectivement un sixième et un 
huitième. Il est à noter l'utilisation relativement importante du 
piclorame. Deux composés phénoliques le DHOC et le dinosébe 
apparaissent dans le traitement de l'orge, le nitoféne, présent 
sur le blé, ayant significativement disparu. 

22 ::. ~ INSECTICIDES ~ LES FONGICIDES 

Les fongicides sont utilisés pour traiter des super~icies 

importantes contrairement aux insecticides dont l'emploi reste 
limité. La carbendazime tient une place chez les fongicides 
comparable à celle qu'occupe le mécoprop chez les herbicides. 

Le blé tendre <tableau 2> exige des traitements ~ongicides 
et insecticides variés, puisque 74 matières actives ont pu être 
resencées dans cette enquête. La carbendazime s'applique sur prés 
des neuf dixièmes d'une superficie développée équivalente à la 
surface en blè. Le propiconazole ou CGA 64250, et le prochloraz 
se retrouvent sur. le tiers de cett& superficie. En~in manèbe, 
flutriafol, captafol, ~enpropimorphe, mancozèbe et sou~re 
concernent entre le quart et le huitième de cette superficie. La 
~amille des carbamates précède cellr d~s trja~ules par ordre 
d'importance des sur~aces traitées. 
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• En ce qu~ concerne 1ea ~naect~c~dea, dont 1•usage reste 
1im~t~. 1•• pyréthrinoides de synthèses, Cde1tam•thrine et 
~envare1ate>, devancent 1'endosu1~an et 1es organe-phosphorés 
Cd~méthoate et thiometon>. 

Le b1é dur <tab1eau 4) ex~ge sens~b1ement 1es mêmes 
tra~tements que 1e b1é tendre. On notera s~mp1ement que 1a 1utte 
antiparas~ta~re y est moins intens~ve. 

L'orge d'h~ver <tab1eau 6> conna~t 1es mêmes tra~tements 

phytoaan~ta~re• que 1e b1é. Carbendaz~me, puis prop~conaz~o1e et 
prochloraz y connaissent un taux d•ut~1iaat~on semb1ab1e. 
L'usage des autres produ~ta y perd cependant un peu de son 
amp1eur • 

L'orge de pr~ntempa Ctab1eau 8) reço~t éga1ement 1es mêmes­
produ~ta que ceux cités c~-deasus. Leur ut~1~sat~on se s~tue 
néanmoins à un n~veau p1us bas. 

Les 
~aci1~ter 

sources. 

III - EXAftEN DES RESULTATS OBTENUS SUR LES QUANTITES 

matières act~ves ont été regroup•es en ~am~11e pour 
les compara~sons avec des données ~ssues d'autres 

~ ~ LES HERBICIDES <tableau 9> 

LES ARYLOXYACIDES: 
Les ary1oxycides sont éga1ement appe1és phytohormones de 

synth•••· Uti1~aéa pour 1a p1uspart sur les céréa1es à pa~11e, 
i1a représentent p1us de 40~ du tonnage estimé pour 1es 
herbic~dea. Le mécoprop trene à la prem~ère p1ace, tota1~sant 
plus des deux tiers du tonnage. Le d~ch1orprop et le 2,4 MCPA 
s'emparent quant à eux des deux t~era du reste. 

LES UREES SUBSTITUEES: 
1ea urées aubst~tuées représentent éga1ement p1us de 40~ des 

herbicides ut~1~sés sur 1es céréa1es, cee~ résu1te de 1•emplo~ de. 
doses à l'hectare p1us ~ortes que ce11es emp1oyées pour les 
ary1oxyacides. L•isoproturon assure p1us de la mo~t~é de ce 
tonnage et 1e ch1orto1uron un peu moins du quart • Le 
méthabenzth~azuron et 1e néburon se partage 1'easent~el du reste 

LES BENZONITRILES, LES COMPOSES PHENOLIQUES ET LES AUTRES: 
Les benzon~tr~1es et 1es composés phéno1~ques ~ntéressent 

respect~vement 3X et 10~ de la quant~té estimée. L'~oxyn~1 

pourvoit à 1'essentie1 du ·tonnage de 1a prem~ère ~ami11e, 1e 
bi~énox à celu~ de la seconde. Les dér~vés picolin~ques et les 
toluidines restent en quant~té trés ~a~b1e. 

Fs 
• 



~ ~ b&§ FONGICIDES <tableau 10> 

Hormis le sou~re, la famille des carbamates est 
quantativement la plus importante. Certaines matières actives 
peuvent cependant représenter à elles seules des tonnages 
conséquents. On notera l'importance des produits suivant que la 
comparaison s'effectue sur la superficie ou sur le tonnage La 
carbendazime se retrouve ainsi au quatrième rang, loin derrière 
le sou~re, le manèbe et le prochloraz. 

Le soufre tient la première place car la dose préconisée à 
l'hectare culmine à 8000 grammes, celte pour la carbendazime 
approchant 200 ~rammes. Par ordre d'importance on trouve ainsi le 
·soufre (40%), le man•be <15%), le prochloraz <8%>, la 
carbendazime <7%>, le mancoz•b• et le captaiol <6%>, le 
fenpropimorphe (4%) et l'anilazine (3%). 

~ ~ INSECTICIDES <tableau ~ 

L'edosulfan 
pyrethrino.ldes 
quantativement 
phytosanitaires 

<72%), l•• organophosphorés (25%> et les 
(3%) totalisent 215 tonnes. Ce qui est, 

parlant, peu par rapport aux autres produits 
employés sur les céréales à paille. 

IV - COKPARAISOH DES RESULTATS A D'AUTRES ESTIKAIIONS 

iL ~ EXAnEN ~ RESULTATS 

Les chif~re~ obtenus demandaient à être vérifiés, deux 
documents ont permis ce contrOle. L'Union des Industries de la 
Protection des Plante• CUIPP> a publié en 1985 et 1986, par 
famille, les tonnages de matières actives entrant dans la 
composition de spéci~lités· utilisées en France en 1984 et 1985. 
L'Association de Coordination Technique Agricole <ACTA> a estimé 
en 1979 par famille, mais également par culture, les tonnages 
des matières actives utilisées en agriculture. Le tableau <11) 
reprend ces résultats. 

En suposant que pour chaque matière active la part consacrée 
à chaque culture a peu évolué depuis-1979, notamment lorsque les 
quantités ont peu changé, des constatations peuvent être faites. 

Pour les aryloxyacides, la quantité estimée <6706 tonnes> se 
situe entre deux résultats <7078 tonnes et 6587 tonnes> que l'on 
peut obtenir à partir des données de l'UIPP et du coefficient 
réducteur, issu des données de l'ACTA, et dQ à la culture. 

Une procédure semblable appliquée aux urées substituées, 
permet de constater que la quantité estimée <6940 tonnes> se 
retrouve également comprise entre les deux RprévisionsR (6414 
tonnes et 7146 tonnes>. 
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Pour lea composés phénoliques, l'estimation (1643 tonnes> 
reste pour une telle étude, du même ordre de grandeur que les 
r&sultats des opérations e~~ectuées sur les données de l'UIPP 
<3048 tonnes et 2304 tonnes>, mais elle s'avère néanmoins plus 
~aible. 

Pour les carbamotes l'estimation resterait également plus 
~aible, 3955 tonnes au lieu de 5601 tonnes et 5668 tonnes. 

En~in les hétérocyclea divers se retrouvent en quantité plus 
élev• dans l'estimation <2186 tonnes> que l'ensemble du tonnage 
<1785 tonnes) annoncé par l'UIPP. 

42 =.. CRITIQUE 

Les divergences qui subsistent peuvent pravenir de multiples 
sources • Nous en citerons quelques unes. 

- L'enquête porte sur quelques 5000 points par culture et toua 
les d•partements ne sont pas représentés. Un calcul d'erreur sur 
chaque produit ne devrait cependant pas, pour les matières 
actives les plus utilisées, dépasser quelques pourcents. 

- Les doses prescrites à l'hectare peuvent varier 
énormément pour une même matière active, sur une m•me culture, 
•ais · employée pour combattre dea maux di~~érents. Ce calcul 
ignore également la dose réelle utilisée par l'exploitant. Dana 
le ca• o~ l'agriculteur dépasserait la dose conseillée, les 
chi~~rea dP. l'étude sous-estimeraient les quantités réelles mises 
en jeu. Il semble que ce ne soit pas le cas • 

- Tous les produits utilisés n'ont pu être déterminés et un 
certain nombre peu utilisés n'ont pas été pris en compte. Cela 
porte sur quelques pourcents. 

- Les • ~amillea• de l'étude représentent un nombre limité 
de matières actives.· 

- Les données de l'ACTA sont dea estimations obtenues auprès 
des instituts techniques et datent de 1979. Les chi~~res de 
l'UIPP proviennent de ses adhérents et datent de 1984 et 1985. 

4:3 =.. CONCLUSION 

La convergence dvs résultats entre d'une part, une enquête 
au niveau de la parcelle et, d'autre part des données de source 
industrielle est à noter. 

-F '1-



BLE TENDRE 0 1 HIVER 
HERBICIDES 
HATIERES ACTIVES 

TABLEAU 1 

1986 

CS>: •up•r~ici• d•v•loppée en mil~iers d 1 hectares 
<Y.>:<S> sur la aup•rficie •n b~é 4557 mi~~iers d'hectares 

HECOPROP 
ISOPROTURON 
IOKYNIL 

2 4 !SCPA 
BIFEHOX 

2 4 0 
DICHLORPROP 
CHLORT01.URON 
HEBURON· 
CLOPYJUJ..IO 
!SETHABEHZTHIAZURON 
DIHOTERBE 
PICJ..ORA11E 
BROI!OXYHIL 
NITROFEHE 
CHLORSULFURON 
BEHZOYLPROP ETHYL 
LI HURON 
DICA!!BA 
METSULFUROH METHYLE 
PEMDIHETHALINE 

2 4 DB 
DICLOFOP 11ETHYL 
TRIFT..URALINE 
L FLAHPROPISOPROPYL 
BE!ITAZCNE 
l!ETOKURON 

-ra-

($) (1.) 
45~7 1001. 
1879 411. 
1104 241. 
1044 23% 
9~8 217. 
~89 13% 
4,97 11% 
42~ 91. 
30:5 71. 
200 41. 
189 47. 
183 41. 
165 47. 
150 31. 
143 31. 
117 31. 
112 21. 
107 21. 

97 21. 
89 2% 
87 27. 
70 2% 
61 17. 
56 17. 
50 17. 
42 17. 
23 17. 

.. 
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BLE TE~ORE D'HIVER 
TRAITEHEHTS PHYTOSANITAIRES:· 

. INSECTICIDES. FONGICIDES 
iHATIERES ACTIVES 

TABLEAU 2 

: CS>: auper~~c~e d6v•lopp6e en m~ll~era d'hectares 

1986 

CX>:CS) sur la super~~cie en bl6 45:;7 m~l.l~ers d'hectares 
CS> 00 

•cARBEHDAZIHE 39:;o 87% 
PROPICOHAZOLE 1:581 3:;% 
PROCHLORAZ 1483 33% 
HAHEBE 1029 23X 
FLUTRIAFOL 873 19% 
CAPTAFOL 800 18% 
FEHPROPIHORPHE 658 14X 

ll'IANCOZEBE :;a:; 13% 
·sOUFRE ~71 13% 
TRIADIHEFON 391 9% 

-THIOPHAHATE HETHYL 372 8% 
CHLOROTHALOHIL 34:5 8% 
TRIADIHEHOL 2:;2 6% 
OELTAHETHRIHE 200 4% 
EHDOSULFAN 159 3% 
THIOHETOH 157 3% 
FENVARELATE 148 3% 
ANILAZINE 140 3% 
OICLOBUTRAZOL 123 3% 
OIJ1ETHOATE 103 2% 
BROI1URE DE HETHYLE 44 1% 
ltANCOPPER 30 . 1% 
FENITROTHIOH 28 1% 
PYRIHICARBE 27 1% 
ZIRAitE 27 1% 
BENOJ1YL 26 1% 

- F 9-



BLE DUR D'HIVER 
HERBICIDES 
KATIERES ACTIVES 

<S>s auper~icie développée en 
(%): (S) sur la super~icie en 

·~tECOPROP 

2 4 KCPA 
CHLORTOLUROH 

2 4 D 
DICLOF'OP !tETHYL 
HITROF'EHE 
IOXYHIL 
DICHLOPROP 
BEHZOYLPROP ETHYL 
BIFEHOX 
CLOPYRALID 
L FLAKPROPISOPROPYL 
ISOPROTUROH 
BRO!tOXYHIL 
HETOXUROH 
PICLORAHE 
DICAHBA 

TABLEAU 3 

1986 

milliers d'hectares 
blé 217 milliers d'hectares 

($) 0'.) 
~2 24X 
28 13X 
19 9X 
18 8X 
17 8Y. 
16 7Y. 
12 ~x 
11 sx 
11 5X 
10 ~x 
10 4X 

6 3X 
4 2% 
4 2% 

' 3 1Y. 
2 lX 
1 lX 

f 10 -
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1 BLE DUR D'HIVER · 
TRAITEMENTS PHYTOSANITAIRES 
INSECTICIDES, FONGICIDES 
KATIERES ACTIVES 

<S>: auper~icie dév•loppe• •n 
<Y.>: <S> sur la aup•r~icie •n 

CARBENDAZIKE 
PROPICONAZOLE 
PROCHLORAZ 
FLUTRIAFOL 
KANCOZEBE 
CAPTAFOL 
TRIADIKEFON 

. FENPROPIJtORPHE 
CHLOROTHALONIL 
JtANEBE 
SOUFRE 
ANILAZINE 
FENVARELATE 
THIOPHANATE KETHYL 
DELTAKETHRINE 
ENDOSULFAN 
THIOKETON 
DIKETHOATE 
DICHLOBUTRAZOL 
KETHALDEHYOE 
FENITROTHION 
FORKOTHION 

TABLEAU 4 

1986 

milliers d'hectares 
blé: 217 milliers d'hectares 

($)' (Y.) 
94 4:3Y. 
41 19Y. 
34 16Y. 
19 9Y. 
17 8Y. 
16 8Y. 
15 7Y. 
13 6Y. 
13 6Y. 
13 6Y. 
11 5Y. 

9 4Y. 
8 4Y. 
6 :lY. 
5 2Y. 
s 2Y. 
5 2Y. 
4 2Y. 
4 2Y. 
2 1Y. 
2 1Y. 
2 lY. 

- f 11-
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ORGE ET ESCOURGEON D'HIVER 
HERBICIDES 
KATIERES ACTIVES 

CS): auper~1c1e développ•• en 
CX>: <S> •ur la auperf1c1e en 

KECOPROP 
ISOPROTUROH 
IOXYHIL 
BIFEHOX 

2 4 lfCPA 
CHLORTOLUROH 
HEBURON 

2 4 D 
PENDIKETHALIHE 
LI HURON 
BROitOXYNIL 
CLOPYRALID 
ATRAZIHE 
PI CLORA IfE 
DIHOTERBE 
DI CAlf BA 

2 4 5 T 
lfETSULFUROK lfETHYLE 
DNOC 
BEHZOYLPROP ETHYL 
DICLOFOP lfETHYL 
TRI ALLA TE 
L FLAJ!PROPISOPROPYL 
BEHTAZOHE 

TABLEAU 5 

m1~11era d'hectares 
orge: 1407 m1111era 

f 12-

CS> 
686 
421 
288 
22S 
189 
181 

97 
77 
72 
67 
:so 
46 
44 
42 
31 
30 
24 
21 

. 19 
15 
12 
12 
10 
a 

1986 

d'h•ctarea 
no 
49X 
30X 
20X 
16X 
13X 
13X 
7X 
5X 

·5X 
5X 
4X 
3X 
3X 
3X 
2X 
2X 
2X 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
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ORGE ET ESCOURGEON D'HIVER 

1 
TRAITEitENTS PHYTOSANITAIRES 
ltATIERES ACTIVES 1986 

<S>: aup•r~~ci• développée •n 
C%): CS> sur la auper~icie •n 

CARBEDAZIItE 
· PROPICONAZOLE 

PROCHLORAZ 
ltAHEBE 
TRIADIItEHOL 
KAHCOZEBE 
FLUTRIAFOL 
ANILAZINE 
TRIAOIKEFOH 
SOUFRE 

· THIOPHAHATE ltETHYL 
· DELTAKETHRINE. 

FENPROPIKORPHE 
CAPTAFOL 
FENVARELATE 
FEHPROPIMORPHE 
CAPTAFOL 
CHLOROTHALONIL 
FEHARIKOL 
VINCHCHLOZOLIHE 
KAHCOPPER 
EHDOSULFAH 
THI011ETON 
BR011URE DE ltETHYLE 

.! 

TABLEAU 6 

milliers d'hectares 
org• 1407 milliers d'hectares 

(S) (%) 
1032 73% 

639 4SX 
432 321. 
1:S9 11% 
136 10% 
109 ax 

79 61. 
72 SY. 
65 3% 
57 4% 
32 4% 
39 3% 
37 31. 
37 3% 
36 3% 
28 2% 
21 1% 
15 1% 
14 1% 
11 1% 

9 1% 
a 11. 
a 11. 
7 1% 

- f 13-
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ORGE ET ESCOURGEON DE PRIHTEHPS 
HERBICIDES 
KATIERES ACTIVES 1986 

TABLEAU 7 

<S>: aup•r~ici• déve~oppée en mi~~iers d'hectares 
(%): CS) aur ~· auper~icie en orge 683 mi~~iers d'hectares 

<S> (~) 

tiECOPROP 261 38~ j' 

2 4 KCPA 172 25% 
IOXYNIL 112 167. 

2 4 D 90 13% 
PICLORAtiE 49 77. 
ISOPROTURON 42 6~ 
BROIIOXYNIL 38 61. 
BIFEHOX 30 41. 
CLOPYRALID 29 . 4% 
DIHOTERBE 23 37. 
DICHLORPROP 20 3% 
DICAKBA 17 21. 

2 4 ~ T 15, 27. 
DIALLATE 13 27. 
DIHOSEBE 12 27. 
L FLAtiPROPISOPROPYL 11 2X 
TRIALLATE 11 27. 
CHLORTOLURON 10 lX 
DNOC 10 lX 
BEHZOYLPROP ETHYL 6 1 X 
tiETSULFURON li ETHYLE 5 1 ~ 
ATRAZIHE S 17. 
BEHT AZOHE 4 17. 
SIKAZINE 4 lX 
HEBURON 4 17. 

- F 14-
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ORGE ET ESCOURGEON DE PRIHTEnPS 
TRAITEMENTS PHYTOSANITAIRES 
KATIERES ACTIVES 1986 

CS): aup•r~~c~• d6v•~cpp•• •n m~~~~•r• 
CX): CS) sur ~a aup•r~ic~• •n orge 683 

CARBEDAZIHE 
PROPICONAZOLE 
PROCHLORAZ 
FLUTRIAFOL 
TRIADIHEHOL 
l'IANESE 
TRIADII'IEFON 
SOUFRE 
FEHPROPIHORPHE 
DELTAKETHRIHE 
ANILAZIHE 
THIOPHANATE KETHYL 
KANCOZESE 
CAPTAFOL 
FEHVARELATE 
PARATHIOH METHYL 

- F 15-

TABLEAU 8 

d'hectares 
m~~~iers d'hectares 

($) (:() 

185 27% 
118 17% 

30 4% 
27 4X 
27 4% 
26 4% 
23 3% 
22 3% 
16 2% 
14 21. 
14 21. 
13 21. 
11 21. 
10 2X 

6 lX 
4 1% 
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CEREALES A PAILLE TABLEAU 9 
( BLE ET ORGE > -

HERBICIDES 
QUANTITES DE KATIERE 

ACTIVE EH TONNES 
1986 

ARYLOXYACIDES KECOPROP 4576 687. 
6706 DICHLORPROP 783 12% 

2 4 KCPA 664 107. 
2 4 D 382" 67. 
2 4 DB 174 37. 

DICLOFOP !IETHYL 81 17. 
~ FLAKPROPISOPROPYL 46 17. 

UREES SUBSTITUEES ISOPROTUROH 3895 567. 
6940 ~HLORTOLUROH 1582 237. 

HEBUROH 738 117. 
KETHABEHZTHIAZURON 530 8% 
KETOXUROH 104 27. 
LI HURON 87 17. 

BEHZONITRILES IOXYHIL 503 907. 
558 BROHOXYHIL 55 107. 

COMPOSES PHENOLIQUE BIFEHOX 991 607. 
1643 ~IHOTERBE 311 197. 

HITROFEHE 239 15% 
DHOC 87 57. 
DIHOSEBE 16 17. 

DERIVES PICOLIHIQUES CLOPYRALID 17 ,78% 
22 PICLORAHE 4 207. 

-
TOLUIDINES PEHDIHETHALIHE 70 937. 

75 TRIFLURALIHE 5 77. 
t- --· ·----··.-

-
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1 
CEREALES A PAILLE TABLEAU 10 

< BLE ET ORGE ) 
l FONGICIDES 
1 INSECTICIDES 1 
1 

QUANTITES DE KATIERE 
ACTIVE EH TOHHES 

1986 

1- FONGICIDES a 

CARBAIIATES KAHEBE 1957 49X 
395S CARBEHDAZIKE 890 22X 

KAHCOZEBE 775 20X 
THIOPHANATE KETHYL 333 a x 

HETEROCYCLES PROCHLORAZ 1073 49X 
DIVERS FEHPROPIKORPHE 563 26X 
2186 PROPICOHAZOLE 298 14X 

FLUTRIAFOL 106 5X 
TRIADIKEFON 80 4X 

.. TRIADIKEHOL 51 2X 
DICLOBUTRAZOL 15 lX 

SOUFRE SOUFRE 5235 lOO X 
523S 

PHTALIJfiDES CAPTAFOL 785 lOO X 
78S 

TRIAZIHES ANILAZIHE 450 lOO X 
450 

DERIVES PHTALIQUI-:!-i c;HLORO'I'HAL.ONIL 383 lOO X 
383 

-
2- IHSECTICIDESa 

ORGANOHALOGEHES EHDOSULFAH 154 lOO X 
154 

ORGAHOPHOSPHORES DI!SETHOATE 33 63X 
53 THIOMETOH 19 37X .. 

1 
PYRETHRIHOIDES .6 75X 1 FEHVARELATE 

1 a DELTAMETHRIHE 2 24X 1 

·-
- f 17-



(CEREALES A PAILLE 
' C BLE ET ORGE ) 

HERBICIDES 
QUANTITES DE KATIERE 

1 
ACTIVE EH TONNES 

1986 

' 
l' ' 1- HERBICIDES 

1 

\ ARYLOXYACIDES 
i UREES SUBSTITUEES 
; BEHZOHITRILES 

COKPOSES PHENOLIQUES 
DERIVES PICOLIHIQUES 
TOLUIDINES ---..-...-.-. 
2- FONGICIDES 

CARBAKATES 
HETEROCYCLES DIVERS 
SOUFRE 
DICARBOXII'IIDES 

ESTIMATION 
1986 

QUANTITE 
CEREALES 

6706 
6940 
5sa 

1643 
22 
73 .:____ __ 

3955 
2186 
5233 

783 

ACTA 
1979 

~UPERFICIE 
CEREALES 

92% 
93X 

96% 

·-·-·-

44X 

UIPP 
1985 

QUANTITE· 
TOTALE 

7694 
673~ 

694 
3173 

116 
1141 

-·-·-

12730 
1793 

20462 
4681 

UIPP 
1984 

QUANTITE 
TOTALE 

7160 
7522 

353 
2401 

909 
-· -·-

12881 
1457 

24634 
4268 

TABLEAU 11 

ACTA 
1979 

QUANTITE 
TOTALE 

3200 
4800 

0000 

~·-·-·-

10270 

....-.--·-·-·-·-·- -w-•- -·-··-·~·-·-~·-·-• -~·-·-·--

3- INSECTICIDES 

ORGANOHALOGENES 
ORGANOPHOSPHORES 
PYRETHRINOIDES 

154 
53 
a 

.. 

-FiS-

2331 
1647 

101 

1814 
1962 

,. 

-· 
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SUPERFICIES DEVELOPPEES EN HAIS GRAIN 

SOUMISES A UN TRAITEMENT PHYTOSANITAIRE 
DURANT L'ANNEE 1986 

tcbl QaU n ·12 
HATIERE ACTIVE SUPERFICIE TAUX DE 

en hectares RECOUVREMENT 

LINDANE 
CARBOFURAN 
DELTAHETHRINE 
CHLORPYRIPHOS ETHYL 
CHLORHEPHOS 
TERSUPHOS 
ALPHAHETHRINE 
METALDEHYDE 
BENFURACARBE 
HERCAPTODIHETHUR 
PHOXIHE 
FONOFOS 
DIHETHOATE 
EHDOSULFAN 
THIOHETOH 
CYPERHETHRIHE 
FEHVALERATE 
FURATHIOCARBE 
ALDI CAR BE 
CARBOSULFAN 
PARATHIOH ETHYL 
ARSEHITE DE SODIUM 
FEHITROTHION 
PYRIHICARBE 
FORMOTHIOH 
PARATHION HETHYL 
DIHOSEBE 
CUIVRE 
TETRADIFOH 
BROHOPHOS 
SOUFRE POUR PULVERIS 
ACEPHATE 
CARBEHDAZIHE 
CAPTANE 
l'IANCOZEBE 
AZINPHOS HETHYL 
ONOC 
PYRETHRINES 

l PROPICONAZOLE 
~ THIRAHE 
l ETHOPROPHOS 
i CHLORTHIOPHOS 
1 DAZOHET 

! :~;~~H~~NERALE 
ANTHRAQUINONE 
ZINEBE 
FEHPROPIHORPHE 
PROCHLORAZ 

186915 
151915 
136806 

71992 
42214 
35923 
20119 
18288 
17289 
16415 
14331 
14178 
13206 
12492 
12492 
12425 
12070 
11647 

7282 
6984 
!5004 
3216 
2754 
2365 
1883 
1593 
1476 
13!53 
1164 
1157 
1007 

980 
958 
775 
769 
764 
704 
625 
576 
562 
526 
490 
402 
382 
382 
333 
298 
144 
144 

- f19-

lOX 
8X 
8X 
4X 
2% 
21. 
11. 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
lX 
ox 
ex 
ex 
ox 
ex 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
ox 
or. 
or. 
ox 
ox 
or. 
or. 
or. 
ox 
or. 
or. 
or. 
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SUPERFICIES DEVELOPPEES EH KAIS GRAIN 

SOUMISES A UN TRAITEMENT HERBICIDE 
EN 1986 

TABLEAU N°13 

KATIERE ACTIVE SUPERFICIE TAUX DE DOSE ~UANTITE 
en 1000 Ha RECOUVREMENT ~n grammes en tonnes 

• 
' 

ATRAZINE 1327 73X 2500 3318 
' Sil'tAZIHE 384 21% 2500 959 
.~LA CHLORE 247 14% 2475 612 
KET8E.ACHLORE 203 llX 1250 253 
PYRIOATE 121 77. 900 109 
C:YANAZINE 35 2X 1500 53 
EPTC 13 lX 3600 46 
BEHTAZOHE 32 2X 1440 46 

2 4 D 117 6X 300 35 
2 4 DB 14 17. 2500 35 

OINOTERBE 34 2X 1000 34 
2 4 l'!CPA 15 17. 1000 15 

CLOPYRALID 25 17. 125 3 
BROKOXYNIL 9 17. 337,5 3 

-

-
-

- f 20 -



.. 

• 

COLZA o•HIVER 
TRAITE~ENTS FONGICIDES ET INSECTICIDES 

SUPERFICIE CONCERNEE PAR LES MATIERES ACTIVES 
TABLEAU N°14 

( s): super~:icie déve~cppthP en mi~~iers d•hectares 
' ( ~): (S) sur ~a aup•r~ic:ie en colza 374 milliers 

( s) 

1 DELTA~ETRHINE 315 
; CARBENDAZI~E 156 
: PROCHLORAZ 93 
: IPRODIONE 53 
j CYPERMETHRINE 41 
1 CARBOFURAH 23 
1 PARATHIOH ME1"HYL 20 
j MAHEBE 18 
i THIOPHAHATE ftETHYL 15 
1 FEHV ARELATE 13 

PARATHIOH ETHYL 12 
, SOUFRE 12 

ALPHAMETHRIHE 8 
ftETHALDEHYDE 6 

, LIHDANE 6 
ftAHCOZEBE 5 
CYFLUTHRIHE 5 
BROMURE DE METHYLE 4 
ftERCAPTODIMETHUR 3 
PROCYMIDOHE 3 
PHOSALOHE 3 
DIMETHOATE 2 
VINCHLOZOLINE 2 
ZIRAME 2 
BROMOPHOS 2 
CHLORFEHVIHPHOS 2 
FOLPEL 1 
BEHOMYL 1 
KALATHION 1 
VAHIDOTHIOH 1 
PYRIHICARBE 1 
ENDOSULFAH 1 
CHLOROPICRINE 1 
MANCOPPER 1 
CGA 64250 1 

F 21-

d'hectares 

(~) 

84~ 

42~ 

25~ 

14~ 

11~ 

6~ 

5~ 

5~ 

4~ 

3~ 

3~ 

3~ 

21. 
21. 
2~ 

1~ 

1~ 

11. 
1~ 

1~ 

1% 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 
or. 

.... 
' 



COLZA D'HIVER 
TRAITEMENTS HERBICIDES 

SUPERFICIE CONCERNEE PAR LES MATIERES ACTIVES 
TABLEAU N°15 

<S>: superxicie développée en milliers d'hectares 
<X>: <S> sur la super~icie en colza 374 milliers d'hectares 

<S> (7.) 

HAPROPAMIDE 110 297. 
TRIFLURALINE 44 12Y. 
METAZACHLORE 38 107. 
TEBUTAM 23 67. 
FLUAZIFOP P BUTYL 22 67. 
CARBET AMIDE 17 4" 
ALLOXIDIME-SODIUM 10 37. 
PROPYZAMID 9 2Y. 
QUIZAI..OFOP ETH YI. 7 2Y. 
DIMEFUROH 5 1" 
HITRAI..IN 3 17. 
NITROFENE 2 17. 
CLOPYRALID 2 07. 
DIMETACHLORE 2 07. 
DIUROH 1 07. 
LI HURON 1 07. 
SETHOXYDIME 1 07. 
PARAQUAT 1 OY. 
DAI..APON 1 07. 

i 2 4 5 T 1 OY. 
j !'IECOPROP 1 OY. 
. ISOPROTUROH 0,49 OY. 

2 4 0 0,43 OY. 
LIHDAHE 0,34 OY. 
BENTAZONE 0,29 OY. 
DICHI..ORPROP 0,29 07. 
NEBUROH 0,19 OY. 
DIALLATTE 0,18 07. 
DICI..OFOP KETHYI.. 0,17 OY. 
AMINOTRIAZOLE 0,13 OY. 
BROMACIL 0,13 OY. 
PICLORAME 0,13 OY. 

2 4 DB 0,12 OY. 
DINOSEBE 0,12 OY. 

- f22-. 
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BASSIN VERSANT DE LA MORCILLE 
TRAITEMENTS PHYTOSANITAIRES 

réalisés de mai 1986 à mai 1987 

QUANTITES APPORTEES AU BASSIN VERSANT 

MATIERE ACTIVE 

SOUFRE 
CUIVRE 
MANCOZEBE 
FOLPEL 
MANEBE 
AMINOTRIAZOLE 
SIMAZINE 
THIOCYANATE D AMONIUM 
NAPROPAMIDE 
DIURON 
THIOPHANATEftETHYL 
COLORANTS NITRES 
CAPTAFOL 
TRIFORINE 
PROCYMIDONE 
ARSENITE DE SODIUM 
HUILE 
HUILE MINERALE 
MANEBE 
CYMONAXYL 
LINDANE 
PHOSETHYL A 
PARAQUAT 
METHOMYL 
MANCOZEBE 
THIRAME 
FENBUTATIN OXYDE 
FENITROTHION 
THIOCARBE 
PARATHION METHYL 
MONOCROTOPHOS 
VINCHLOZOLINE 
PROTHOATE 
HUILE MINERALE 
DICOFOL 
CYHEXATIN 
PHOSETHYL A 
METHIDATHION 
BROMOPROPYLATE 
TETRADIFON 
DNOC 
IPRODIONE 
FENVALERATE 

DOSE 
en grammes 

ÇJ 1 

10000 
5000 
2800 
1500 
2800 
4800 
3000 
4300 
4050 
2500 

350 
6000 
1500 

285 
750 
940 

1650 
1650 
2800 

120 
1530 
1500 

800 
450 

2800 
3200 

500 
500 
400 
450 
300 
750 
250 

1650 
500 
225 

1500 
300 
500 
120 
200 
750 

90 

QUANTITE 
en KG 

9539 
1593 
1439 

774 
720 
599 
472 
350 
249 
136 
136 
104 
95 
70 
70 
39 
33 
33 
30 
28 
28 
25 
25 
19 
15 
13 
13 
12 
10 
10 

9 
8 
8 
7 
6 
6 
5 
5 
5 
5 
4 
3 
3 

... 



!Annexe G j 

QUANTI TE DE l'AAT I ERE ACTIVE UT IL 1 SEE EN AGR I OJL TURE 
AUTOUR DU LAC l\1AEVA A HUA.J NE 

MATIERE ACTIVE 

INSECTICIDES 

ORGANO-PHOSPHORES: 
METiiAMI OOPHOS 
D Uv1ETHOATE 
PYR IMI PHOS METIIYL 
DICHLORVOS 
!JIAZINON 

G\RBAMA. TE: 
CARBOFURAN 

PYRE1HRI NO 1 DES: 
PERMETHR I NE 
FENVALERATE 
DELTAMETHRINE 

AUTRES: 
BACILLUS THURINGIENSIS 

FONGICIDES 

G\RBAMA.TES : 
PROPINEBE 
CARBENDAZ IME 

AUTRES: 
OJIVRE 
0\PTAFOL 
PHOSElHYL AL 
1RIAD IMEFON 

. HERBICIDES 

PARAQUAT 

2,4 D 

SPECIALITES COMMERCIALES 
utilisées 

Tamaron, Monitor 
Rox i o.n 
attack 

Dedevap SL 500 
Basudine 

Fur adan 

At t ack 
Sumicidin 

Décis 

Thuricide HP 

Cupro-antracol, antracol 
Bavistine, Bayleton triple, 

Bayleton total, Ceretal 

Cupro-Antracol 
Bayleton triple, Ceretal 

Aliette 
Bayleton triple, Bayleton total 

Gramoxone spécial, 
Gramoxone 2000 

Cloroxone 

g 2-

QUANTITE de 
MATIERE ACTIVE 

en kg 

295 
16 

4 
2 
1 

3 

3 
2 
1 

9 

60 
12 

38 
30 

6 
3 

78 

26 

.. 

" 

... 
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jAn ne xe H j 

ESTIMATIONS DES QUANTITES DE MATIERES ACTIVES 
UTILISEES PAR GRANDS BASSINS-VERSANTS 

Bassin-versant marin NORD • •••••••••••••••••••••••••• 

Bassin-versant marin SEI NE •.•...••.•..•............. 

Bassin-versant marin· BRETAGNE • ••••••••••••••••••.••• 

Bassin-versant marin L 0 IRE . ...•••..•.•..•........... 

Bassin-versant marin POITOU-CHARENTES •••...•...•.... 

Bassin-versant marin GARONNE • •••••••••••••••••••••.• 

Bassin-versant marin AQUITAINE •.•••••••..••.•••••.•• 

Bassin-versant marin LANGUEDOC-ROUSSILLON •••....•.•. 

Bassin-versant marin RHONE • ••••••••••••••••••••••••• 

Bassin-versant ·marin PROVENCE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN NORD 

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne 

terre 

. 
INSECTICIDES ........ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ • ••••• Il •• . ........ . . . . . .... . . . . . . . . . . . . . . 
organohalogéné 52 5 31 2 0 

organophosphoré 22 9 2 66 0 1 0 0 

carbamate 16 1 124 
pyréthroïde 
divers 14 1 0 0 0 

HERBICIDES ........•. . . . . . . . . . . . . . . ..... . ........ . ........ . ........ . ... . .... . . . . . . . . . ..... 
aryloxyacide 553 12 7 0 

triazine 172 0 78 7 6 0 

urée substituée 501 0 18 1 2 1 0 

amide 66 1 0 1 

carbamate 4 270 

benzonitrile 8 
composé phénolique 238 1 1 0 1 

diazine . 106 13 

toluidine 1 9 0 

herbicides divers 96 1 0 

FONGICIDES .........• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . . . . . . . . . . ........ . . . . . .... . ....... . ..... 
cuivre 

0 

soufre mouillable 63 0 

carbamate 439 184 5 0 

dicarboximide 0 

amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

- distribution, uniforme suivant les cultures, des matièresactives sur l'ensemble du territoire 
- taux.de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

TOTAL 

356 
91 

100 
1 41 

24 

2094 
573 
262 
532 

76 
274 

8 
250 
119 

9 
97 

691 
0 

63 
629 

0 

... 



ESTIMATION DES QUANTITES DE MATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN BEINE 

~ 
Céréales Maïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne TOTAL 

terre 

. 
INSECTICIDES .••.•..• ........ . .... ...... . ........ . ........ . . . . . . . . . . ... . .... . . . . . . . . . . . . . . . 1359 

organohalogéné 243 134 81 1 7 465 

orsanophosphoré 81 44 63 169 0 7 2 27 393 

carbamate 75 20 319 414 

pyréthroïde 
divers 53 26 2 6 87 ---
HERBICIDES .•.••••... . . . . . . . . . . . . . . ..... . ........ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....... 8254 

aryloxyacide 2068 58 4 4 2134 

triazine 804 3 199 6 38 81 1130 

urée substituée 1874 1 15 74 9 2 1975 ' 

amide 308 278 13 598 

carbamate 1 6 694 710 

benzonitrile 234 234 

composé phénolique 891 3 6 15 915 

diazine 273 7 279 

toluidine 257 21 278 

herbicides divers 246 19 169 434 

FONGICIDES ..••.•.•.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... ......... . . . . . . . . . . . . . . .... . ....... ....... 3849 

cuivre 322 322 

soufre mouillable 162 997 1159 

carbamate 1643 155 33 306 2137 

dicarboximide 231 231 

amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

- distribution, uniforme suiv~nt les cultures, des matièresactives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

··' 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN BRETAGNE 

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne TOTAL 

terre 
. 

INSECTICIDES ..•.••.• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . . . . . . . . . . . . . . . . . . .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 485 
organohalogéné 285 2 2 1 1 291 
organophosphoré 21 52 1 5 0 1 0 0 80 
carbamate 89 0 9 98 
pyréthroïde 
divers 1 " 

1 0 0 11. 

HERBICIDES ....•.•... . . . . . . . . ..... . ..... ......... ......... . ........ . . . . . . . . . . ....... . . . . . . 2728 
aryloxyacide 529 68 2 0 599 
triazine 91.6 0 6 5 5 0 962 
urée substituée 1.79 0 12 11 1 0 503 . 
amide 362 5 1 368 
carbamate 1 9 . 20 40 
benzonitrile 4 4 

composé phénolique 228 4 3 2 236 
diazine 8 3 1 1 
toluidine 5 0 5 
herbicides divers 7 2 0 9 

FONGICIDES ......••.• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ....... . . . . .. 553 
cuivre 0 0 

soufre mouillable 5 0 5 

car barna te 420 124 5 0 549 
dicarboximide 0 0 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

- distribution, uniforme suivant les cultures, des matière&actives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE MATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN LOIRE 

~ 
Céréales Ma~s Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne 

terre 
. 

INSECTICIDES •....... . . . . . . . . . . . . . . ..... . ........ . ........ . . . . . . . . . . ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
organohalogéné lt66 101 9 0 5 
organophosphoré 71 85 lt7 1 9 0 3 2 lt3 
carbamate 1lt5 15 37 
pyréthroïde 
divers lt7 3 1 10 

HERBICIDES .•.••••••• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . 
aryloxyacide 1820 111 1 3 
triazine 15lt5 1 9 23 3 17 128 
urée substituée 1649 8 7 33 6 3 
amide 591 210 9 
carbamate 32 80 
benzonitrile 177 
composé phénolique 78lt 7 1 11 
diazine 31 1 
toluidine 195 1lt9 
herbicides divers 28 1 3 267 

FONGICIDES ..••..••.• . . . . . . . . ..... . . . . . . . ........ ......... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... 
cuivre 510 
soufre mouillable 19 1577 
carbamate 1lt46 67 15 lt8lt 
dicarboximide - 366 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

- distribution, uniforme ~uivant les cultures, des matièresactives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

.. 

TOTAL 

111 0 
582 
272 
197 

60 

7652 
1935 
173lt 
1706 

810 
1 1 1 
177 
802 

32 
34lt 
309 

ltlt83 
510 

1596 
2012 

366 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE MATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN POITOU 

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vi sne TOTAL 

terre 
. 

INSECTICIDES •..••••. ........ . . . . . . ..... . . . . . . . . . . ........ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 276 
organohalogéné 11 0 1 5 0 0 3 128 
organophosphoré 1 1 20 7 0 0 0 1 52 92 
carbamate 34 2 0 36 
pyréthroïde 
divers 7 0 1 11 20 

HERBICIDES ..•.•••... . . . . . . . . . ..... . . . . . . ......... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... . . . . . . ....... . ..... 1552 
aryloxyacide 289 26 0 2 317 
triazine 364 8 0 0 0 154 526 
urée substituée 262 3 1 1 4 3 274 
amide 139 31 6 176 
carbamate 7 0 7 
benzonitrile 26 26 
composé phénolique 125 2 0 7 133 
diazine 0 0 0 
toluidine 29 62 91 
herbicides divers 0 9 321 330 

FONGICIDES .......... . . . . . . . . . ..... . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . . . . . . . . . . ... . .... . ....... . . . . . . 3769 
cuivre 612 612 
soufre mouillable 0 1895 1895 
carbamate 230 1 0 0 582 822 
dicarboximide 439 439 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

- distribution, uniforme suivant les cultures,. des matièresactives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

' 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN GARONNE 

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne 

terre 
. 

INSECTICIDES .••....• . . . . . . . . ..... . ..... . ......... . ........ . ........ . ... . .... . ....... . ..... 
organohalogéné 262 41 0 0 5 
organophosphoré 26 48 19 0 0 0 2 103 
carbamate 81 6 0 
pyréthroïde 
divers 17 0 1 22 

HERBICIDES ....••.••• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
aryloxyacide 667 63 0 3 
triazine 868 15 0 2 1 302 
urée substituée 604 6 5 2 6 6 

amide 332 84 9 
carbamate 18 0 
benzonitrile 71 
composé phénolique 287 4 0 11 
diazine 0 0 
toluidine 78 1 21 
herbicides divers 0 1 3 631 

FONGICIDES .••.•••••• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ... . . . . . . ....... . . . . . .. 
cuivre 1203 
soufre mouillable 0 3723 
carbamate 530 52 1 11 43 
dicarboximide 863 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de.stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative 
En effet, ces chiffres s'appuient sur les hypothéses suivantes: 

distribution, uniforme suivant les cultures, des matièresactives sur l'ensemble du territoire 
taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

TOTAL 

633 
307 
197 

88 

41 

3566 
732 

1189 
630 : 

425 
18 
71 

302 
0 

199 
644 

7514 . ! 

1203 
3723 
1725 

863 



b 

ESTIMATION DES QUANTITES DE MATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN AQUITAINE 

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Viane TOTAL 

terre . . 
INSECTICIDES ...•.... ........ . .... . . . . . . . . . . . . . . . ......... . .. ~ ..... . . . . . .... . . . . . . . . . . . . . . . 226 

organohalogéné lit 3 1 0 0 0 145 

organophosphoré 2 26 1 0 0 0 0 5 31t 

carbamate it5 0 0 it5 

pyréthroïde 
divers 2 0 0 1 3 

HERBICIDES •.•.•.•••• . . . . . . . . ..... . . . . . . . ........ . . . . . . . . . ......... . ... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 864 

aryloxyacide 59 31t 0 0 93 

triazine 474 0 0 0 0 14 488 

urée substituée 54 0 1 0 0 0 55 

amide 181 3 0 185 

carbamate 1 0 0 10 

benzonitrile 3 3 

composé phénolique 25 2 0 0 28 

diazine 0 0 0 

toluidine 3 0 3 

herbicides divers 0 0 28 29 

FONGICIDES ....•••... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . ........ . ........ .... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 368 

cuivre 54 54 

soufre mouillable 0 167 167 

carbamate 47 1 0 0 51 108 

dicarboximide 39 39 

amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative, ces chiffres s'appuient, en effet, sur les hypothèses suivantes: 
- distribution, uniforme suivant les cultures, des matières actives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN LANGUEDOC 

CULTURES: Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne TOTAL 
terre 

PRODUITS: 

INSECTICIDES ........ . . . . . . . . . .... . ..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . . . . . . . . . . ....... . ...... 209 
organohalogéné 3 2 0 0 1 6 

organophosphoré 2 1 1 0 0 0 0 1 61 165 

·carbamate 1 0 0 1 

pyréthroïde 
divers 1 0 0 35 37 

HERBICIDES .•..•••... . . . . . . . . . . . . . . ..... . ........ . . . . . . . . . . ........ . . . . . . . . . . ....... . ..... 656 

aryloxyacide 52 1 0 0 53 

triazine 11 2 0 0 1 473 486 

urée substituée ' 47 1 0 2 1 1 0 60 

amide 4 5 1 10 

carbamate 0 0 0 

benzonitrile 4 4 

composé phénolique 22 0 0 2 24 

diazine 0 0 0 

toluidine 4 13 18 

herbicides divers 0 2 989 990 

FONGICIDES •..••.•.•. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . ........ . . . . . . . . . . ....... . . . . . . 10905 
cuivre 1885 1885 
soufre mouillable 0 5834 5834 
carbamate 41 1 1 1791 1834 
dicarboximide 1352 1352 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol .. 

fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative, ces chiffres s'appuient, en effet, sur les hypothèses suivantes: 
- distribution, uniforme suivant les cultures, des matières actives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 



ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN RHONE 

CULTURES: Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vigne TOTAL 
terre 

PRODUITS: 

INSECTICIDES ..••••.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . ........ . ........ . .... . . . . . ....... . ..... 412 
organohalogéné 109 47 0 0 3 159 
organophosphoré 18 20 22 1 0 0 1 111 173 
carbamate 1 34 7 2 42 
pyréthroïde 
divers 1 2 0 1 24 37 

HERBICIDES ...•••.•.. . . . . . . . . . .... . . . . . . . ........ . ........ . ........ . .... . ... . ....... . ..... 2285 
aryloxyacide 471 26 0 2 499 

triazine 361 1 1 3 0 326 692 

urée substituée 426 1 7 1 4 7 445 

amide 138 97 6 241 

carbamate 7 3 11 

benzonitrile 82 82 
composé phénolique 203 2 0 8 212 
diazine 1 0 1 
toluidine 90 1 2 1 01 
herbicides divers 1 9 680 691 

FONGICIDES .......••. . . . . . . . . . . . . . . ..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .... . ... . ....... . ..... 7915 
cuivre 1297 1297 
soufre mouillable 1 . 4014 4014 
carbamate 374 68 0 1232 1674 
dicarboximide 930 930 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol 
fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative, ces chiffres s'appuient, en effet, sur les hypothèses suivantes: 
- distribution, uniforme suivant les cultures, des matières actives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 

' 
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ESTIMATION DES QUANTITES DE HATIERES ACTIVES PAR BASSIN MARIN 
BASSIN PROVENCE 

-

~ 
Céréales Haïs Colza Tournesol Betterave Pommes de Lin Pois Luzerne Vi sne TOTAL 

terre 
. 

INSECTICIDES .••.••.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . ........ . ........ . . . . . .... . . . . . . . . . . . . . . 47 
organohalogéné 3 1 0 0 0 4 
organophosphoré 2 1 0 0 0 0 0 31 34 
carbamate 1 0 0 1 
pyréthroïde 
divers 1 0 0 7 8 

HERBICIDES .....•••.• . . . . . . . . . . . . . . . . . ... . ........ .......... . . . . . . . . . .... . .... . . . . . . . . . . . . . . 233 
aryloxyacide 48 1 0 0 49 
triazine 1 0 0 0 0 0 92 103 
urée substituée 44 0 1 1 0 2 48 
amide 4 1 1 6 
carbamate 0 0 0 
benzonitrile 1 - 1 
composé phénolique 21 0 0 1 22 
diazine 0 0 0 
toluidine 1 3 4 
herbicides divers 0 1 192 1 93 

FONGICIDES .••••••••• . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ......... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ........ . ..... 2165 
cuivre 367 367 
soufre mouillable 0 1136 1136 
carbamate 38 12 0 349 399 
dicarboximide 263 263 
amine amide 
hétérocycles divers 
inhibiteur de stérol .. .• 

fongicides divers 

Estimation donnée à seule fin indicative, ces chiffres s'appuient, en effet, sur les hypothèses suivantes: 
- distribution, uniforme suivant les cultures, des matières actives sur l'ensemble du territoire 
- taux de répartition en 1986, des produits en fonction des cultures, semblable à celui de 1979 ~ 

.. 
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J Annexe I 

ETUDE MULTICRITERE 
RELATIVE AUX PROPRIETES DES HERBICIDES 

CEREALES A PAILLE 

Aryloxyacides 
2,.4 D 
2,.4 DB 
2,.4 OP <dichloprop> 
2,4 MCPA 

diclofop-methyl 
L flampropisopropyl 
MCPP <mécoprop> 

Urées substituées 
chlortoluron 
isoproturon 
linuron 
méthabenzthiazuron 
metoxuron 
né buron 

Benzonitriles 
bromoxynil 
ioxynil 

Composés phénoliques 
bifénox 
DNOC 
dinosèbe 
dinoterbe 
nitrofène 

Toluidines 
pendimethaline 
trifluraline 

Dérivés picoliniques 
clopyralid 
piclorame 

QUANTITE TOXICITE 
en DL 50 rat 

tonnes mg/kg 

382 
174 
783 
664 

81 
46 

4576 

1 582 
3895 

87 
530 
10.4 
738 

55 
503 

991 
87 
1 6 

311 
239 

70 
5 

17 
4 

375 
535 
800 
700 
570 

3000 
930 

10000 
1800 
.4000 
33.43 
2020 

11000 

350 
110 

190 
30 
55 
62 

630 

1250 
10000 

.4650 
8200 

TOXICITE SOLUBILITE 
POISSON dans l'eau 

<*> mg/1 à x°C 

2 
1 
1 
1 
3 
2 
1 

1 
1 
1 
1 
1 
2 

.4 
2 

3 
2 
2 
2 -~ 

0 

3 
4 

1 
1 

600 
46 

350 
825 

50 
1 8 

620 

70 
70 
75 
59 

678 
5 

130 
50 

0,35 
0' 1 3 

50 
0,.45 

1 

0,3 
1 

9000 
430 

20 
25 
20 
25 
22 
20 

20 
20 
25 
20 
2.4 
25 

20 
25 

25 
1 5 
20 
20 

20 
27 

25 
25 

<*> échelle de toxicité: <1 > signifie pratiquement non toxique, 
<4>hautement toxique: DL50 en 2.4 heures inférieure à 0,1 mg/1 
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ETUDE HULTICRITERE 
RELATIVE AUX PROPRIETES DES HERBICIDES 

ARYLOXIACIDES 

TABLEAU N°2 

QUANTITE TOXICITE TOXICITE SOLUBILITE VOLATILITE PERSISTANCE 
en DL 50 rat POISSON dans l'eau tension de vapeur en 

tonnes mg/ka mg/1 à X°C millibars à x°C semaines 

2,4 D 382 375 2 600 20 10 -7 20 6 
2,4 DB 174 535 1 46 25 varie sel ou ester 6 
2,4 OP <dichloprop> 783 800 1 350 20 1 10 -7 20 
2,4 MCPA 664 700 1 825 25 peu volatil 4 

diclofop-methyl 81 570 3 50 22 3,4 10 -7 20 
L flampropisopropyl 46 3000 2 1 8 20 2,7 1 0 -6 20 faible 
MCPP <mécoprop> 4576 930 1 620 1 1 0 -7 20 8 

Persistance: durée pendant laquelle la substance ou la préparation est détectable dans le sol 
elle est donnée à titre indicatif car elle varie avec les conditions locales. 

• 
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MONOGRAPHIE DE CERTAINES MATIERES ACTIVES 

DDT et L indane. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . j 2 

Deltamethrine et endosulfan........................... j 3 

Mecoprop <MCPP> et 2,4 0.............................. j 4 

Atrazine et . . 
s1maz1ne ................................. . j 5 

• 
Neburon et isoproturon •.•..••••.•••••.••.•......•.•...• j 6 

'• 

Bifenox et dinoterbe ............•....•.•..........•.... j 7 

Mancozèbe et manèbe.. . . . . . • • • • . • . • • . . . . • • . • • . • • . • . • . . • . j 8 

Parathion ~thyl, parathion m~thyl ...•.••••.•....•..•...•.. j 9 

J 1-

.... 



Insecticide 

~•-Q-' C!'f -0-' a - 1 -
CCis 

Com,_, ~Ymr. DOT !BSII 
Ch*nicai~Ym..: 

1, 1, 1·1riChloro-2.2-bisl4-chlorophenyl,.th- IIUPAC1 
1, 1'-42.2.2·tnchloroethylidenelb•l{"-cnkklobeni-J ICAJ 
p,p'-OOT 
dlchlorodiohenyltricttloroeth-
1, 1, 1-tnchloro-2,2-bis(o.c:hlotophenyiJ.!"-

DDT 

Trada ~Y~Me: Geuoon (fonnertyJ; Gaurol lfonnerfVI: Neocid: Oidimac: 
DedetiM. 

Mo'-cul• ffHmN: C,.HA 

Molecular -.igltt: 35-t.51 

CAS Reei•try Numbar. 50-29-3 

Manufactur•c lvariousL 

Phytical ftwm: Cotoun ... crystals (1~ waxy solidt 
Maltlnfl point: 108.5-109•C lcueJ. · 

loillnf point: 185-187•c •• o.o7 me. (with decompolitionL 

Vapocw praawa: 1.7 x 10'7 me. .c 20•c. 

Demïtr. 1.5-t. 

Stëility: loaes hydrogen chlorida in solutions of alll:alia and organic: bMas. Iron, 
aluminium and UV l9d oromota tha decomposition. 

Corroliv-..: Under stat• conditions, slightly corrosive to iron and aluminium,. 

Solubility: ln watw 1.2 x 10'' mo/1. ln acetone 50, ethw 27, ethanol 8, 
benz-77, chlorofatm 31. c:yc:lohe .. none 100, dioxane 100, rnethanol4, 
=-~~~~ chlonde 85, trichloroethyt..,. 72, xytene 60 (ali in g/100 ml 

Analy..-. of products:. Conversion with a nittating acid mixture into a polynitro 
comQOund ~ forme • blua-coloured complex in ethanalic potassium 
hvdrollide. This c:an ba detlnftined c:olorimetric:ally lu in residue -'v­
below; see Mar~ Ruactstllltdsanalyrilc, 30J. 
Elementat anafysïa: c.tlc:d. so.o 1" a. A,...,... of rftiduea: Colorimetrie detannination aftw nitration and rMCtion with 
isopr~ by tha rnethod ol F. A. Guntfler et at. U. Auoc. Off. Anal. 
Chem.. 1912,41. 359-363J. Fat gn-chromatoaraohic detwmiMtion with 
~e detection ... N. Ahmad (ibid. 1979, 12, 1150). 

,...,. of actJian: , ..... tant insec:ticide with c:ontiCt and llomach actÎOft. 

&118/JuotM 

Insecticide 

Cl 

c•yYct 
CI~CI 

Cl 

eomm- Mme: lindane !ISO. fat "f ~minimum 99W.J 
Cltemical ,..,.._ 

1cr.2a.38.4o.Sa.68-huac:hloroc:vcJohiiWia IIUPAC, CAl 
"f-1,2.3,4,5.~..,. 

linda ne 

Ot,_ nam..: gamrna-HCH !ISO. BSI): gamma-IHC IISOI: HCH: BHC: 
benz- huac:hlonda. 

Tr-. ,.,..; Gammuane: Gammalin: tnexit: ENQ.m.: Gallogama; 
lindafor; lindaQranox: ~terre: lindMiul. 

Allolct.rlar ffHmule: c.H.O. 
Mot.c!IW WIJiigllt: 290.85 

CAS Reeiltry Numbar. 58-89-9 

Manufactur•c ICI Plant Protection; Rhona-Pout.nc:: Boehringer; E. Marc:IL. 
PftylicM ffHm: Colourtess c:rystals. 

Mellin§ point: 112.5-1 13.5"C. 
v..,_,, ... .,« 1.2 x 10" mbw at 2o•c. 

Danlity: 1.85 
Subility: Extreft'llly stable to liQht, air and ac:ids. Sensitive to alkaliL 

Corr~.a: Corrosive to metatL 
Solllbility: ln watw at 2o•c. 10 mg/1. ln ac:.tona 43.5W., methanol 7.4W., 

ethanol 6.4'1(,, beN..,. 28.9'1(,, toluena 27.6'1(,, xylene 24.7'1(,, ethw 
20.8'l(,, petroleum ethw 2.9'1(,, ethyt acetate 35.7W., baNane 28.9W., 
chlorofonn 24.0'1(,, c:artJon tetrac:htoride S. 7'l(,, c:yc:Johexanona 38. 7W., 
dioxane 31.4W., ac:.tic acid 12.8% Cali at 2o•c1. 

AMIV• of producta: Fat detwmination of the "f-isomw content in the e.i. by 
mel~ ~ - WHO Specifiutions for P"tieidas, Geneva 
19457, 25-28. or CIP~C-Hartdboolr 1970, l, 71-78. This atso giv" 
determination of the ~le chlotina and anatysie of milltur" Wtth 
Othw inMcticidea and fungic:ideL 
a.n.ma~ analytic Catcd. 73.14W. a. 

Analyaie of relidtlec ExtriCtion with methylene c:hloride, c:lean-uo by c:olumn 
c:hramatOQraphy, ~ination with zinc/glacial ecetic ac:id, nitratiOn, 
and c:olorimetric: detwmination of tha coloured complex with ethvt rnethyl 
katona 11 565 nm IMathodanummll.:ng RuadcstMddMiytilc, 701. Fat 
gn-dwomatoaraohic cleterlftlnatiOn - J. Burke et at. U. Auoc:. 0". 
Agne. Olam. 1984, 47, 326. 845). 
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DDT 

Usee: Control al .:utworms lcarrots, potatoes, ornai'N!ntlls, strawberroe•. and 
sugar beetl. c:hafer grubs lsugar beat, potatoes, ornamentals. and sports 
turfl. and leathertKklfl "' c:ereaiL Alto mosQu•to vec:tat control. 

Crop tol•ancr. Good, in genar., (Wtth the ••~tiOtl of c:ucurbltsl. 

Formulacion ryp..: Emullifoaoie concentrate; wettable powdar; granules: ~t; 
solutiOn; MrOaOt. 

Ml•ad ftwmulationc IOOT +J lindane: endolulfan; malathion; rnethidathoon; 
monocrotOCihoe; l)hoAiona. 

Compatihility wflll omar producrc Good. in gener ... 
Toaiciry ro--'« Ac:uta at., LD50 for rata c:a. 250-300, m.c:e 150-300, 

rabbtta 300, doga 5Q0-750, sheep and goata > 1000 mg/kg. Ac:ute 
darrn.,LD50 for rats2510 mg/kg. Temoorarv accumulation in body lat 
and fat-contalfllnQ tissue and excretion in the milk. Maxmum ac:c:ll)table 
c:onc:entratiOn in--~ atrnosphare ovw e 7-8-hours wœllinQ pariod 
1 mo/mJ. . 

To•icir( ro liait: Tollic to filh and to animala of fish di.-. 
Toaicify to b...: l ... toxic to baea. 

Oeeradatiolt and matabolilm: ln warm-btoodad animais and to 10tne extent "' 
insac:ta. ~loraphenylldic:hloroethytane IODE), dHp-chlorocJhenvtJ­
dic:hloroethane cooo•. pJJ'-dic:hforol)enzCIC)henone, 1,1,1-trichtoro-2.2+ 
(Q-chloropflenyfJethanol. and di-(p-clltorophenyl)ec:atic ac:id IODAI •• 
formed, 

Prac:autiona: Avoid sllin c:ontiCt with Oikontaining solutions and inhalation of 
SCifAY and awoeot milla and duata. 

Antidot• end ,.-. trNCrrteftt: No sp.cifc antidote known. Gutric and 
int .. t.n.t lavage, adsorption therapy (c:arbon, oatrneal gruel). svf1191omaiiC 
treatment. 

AdditioiW lnftwrnatiolt: Tec:twlic.t DDT c:onsilta ol c:a. 30W. o.p and c:a. 70W. 
p,p ison.a. 

lindane 

MoeN ol ection: Stomadt. rftC)ifatOty, and c:ontiCt action. 

Uses: Foliar spray and IOil ~tian for inMctic:idal control of • broad soec:trum 
of phytophagoua and ~inQ insec:ts. animal ectoparasn... and 
public-hulth pests. Uled on omamantals. frUit trHI, nut ""'· veo­
etablel, tobac:co, and timOer. Uled in balla and seed treatrnents fat 
rodent c:ontrol 

Crop ~ Good, in oan-al (with the exc:eotiOn ol soma IUICICJtible flower 
and omarnental cnJià 

Fonrt*don typee Sueoension c:onc:entretr. emulsifiatlle c:onc:entrate: srnoke 
pellets: 1~ Med trUtment: wettable powder. gr-'-: duit; flowable; 
aeroaot. oil-bued spray. 
Mixtwec Dry ...ct treetmant. 

,, 
,.. •• fGrmuleûone: (lindana +1 many fungicjde8 and othw insec:tic:idaa, e.g. 

c:art)oxin, tec:nu.., ~an. organarnen:urv c:ompounda, diuinon, mata­
thion, thirMI, dimethoeta and rnetflollycftlor. 

c~ witll ot,_JWOÂIII'tC Gaod. in generâ Not misc:ible with alkalina 
prepMationl and fOtmulatinQ mateNIL 

To•icify to mammalc Ac:uta orall050 for rats 88-125 mg/kg. Acute darmat 
LD50 fat rats900-1000 mo/kg. Young animais •• ~ty sensitiVe. 
ft hu no injurious affecta whwt fed to rata at 50 mg/kg diet for 2 yearL 
No ac:c:umulat10n. Strono lkin and •v• irrit1nt. Hiohtv toxc by ing .. tiOn; 
modaratefy tollic by IIINiation and cleriMI ellPC*We. 

To•icify to tWt: Tollic to filtt and other aQUatic lifL 
ToJricity to beee T Olric to be-. 

Oagradatioft and matabolisnr: ln insac:ts. less-c:hiOtinated, unsaturated metab­
olilaa, IIUc:h aa pentac:flloroc:yclohex..,. IPCCHI are formed. ln rats. as 
weil as PCCH, 1,2,4-tricttlorobanz- and isomaric trichlorophenola •e 
found: they are aiiCI'eted u the glucuronic ac:id darivatival. Aftar feeding 
to werm b'aaded animais. lindane ia found in the """'· body fat. and 
kidney, but • IUblaQuently eiiCI'eted rapidly. 

Pr~ Usuel prec:autionl. Avoid inhalation ol dust and spJay miiiL Stata 
away from food and feedlluffs. 

Antidotaa and rrtadlcal tr~ No SQeeific antidote known. Symptomatic 
treatment. Galtric: lavage. ~ion thwavt, ac:c:alaration of intastinal 
PftU98, bartlituret-. 

A.dtlitioftallnformetioft: l,ind.,. ia lese If at)fe than Othw c:hlonnated hydroc:ar­
bonl and doH not ac:c:umulaca. ft thwefate does not c:onslltute • pv~cular 
daft9W to the environmenL 

. 
" 

' .. 

• 



Insecticide deltamethrin 

Common ,..,e: deltamethnll 

Chemic-' nem..: 
cyanoi3-Qhenoayphenyl)melhyt 3-42,2-dibromoethenyll-2.2-dimethyl• 
cycloC)r~necarboaylate ICAI 
a-cyano-~aybenzyt (111,3Rt-3.(2,2-dibromovinyll-2.2·dirnethyl-
cvcloorooan-1-carboaylate 
(S).a-cyano-3.phenoaybenzyl C 1 Rk:IS-3.(2,2-dibrOtnOYinyll-2.2-dimethyl­
cyclooropanecarboaylate UUPACI 

Orlt., nam..: dec:amethrin lfonnertyl. 

Trade nem..: Deels: K-othrin: Butoflin; Buto._ 

MolecuiM formule: CuHo,8r,HO, 

Mol«:ular weifht: 505.21 

CAS Regiatry Number. 52918-83-5 

M.nufactw.,e: ROU8Nf-Uc:laf. 

Pfty•icel ftwm: Colourlea. odourleu crv•tll&. 

Meltl"ff point: 9B-10t•c. 

Soiling point: o.composes on diltillatJon. 

Vapour preuure: 2 x 1<t' mbalat 2s•c. 

Stability: No degradation on storinQ fot 6 months at 4Q•C. Extremely stable to 
atmosptlenc oaygen. Undef UV irradiation and in sunlight, a cis-tran1 
isomenzation, splittUIQ of the ester bond, and lou of bromine oa:ur. 

Corro.iveneu: Non-corrosive to metals. 

S4Hubility: ln water, leu than 0.1 mg/1. ln~ and isoalkanes, leu than 
0.5, isoPt~nol 0.8, ethenol 1.5, aylene 25. me!hv'- chloride 70 lall 
in g/100 g at 20•0. 

Analym of produt:ta: Determination by hiQh-oerfonnanc 6Quid ctvomatoQFIICJhy 
10. Mourot et al. J. OlrclfNrogr. 1979, 173C21 412-414: allo C. Meinrad 
et al. ibid. 1979, 171(1), 140-1441. 
Elementaf anal.,-: Calc:d. 31.63" Br: 2.77" N. 

Anelyln of rHiduec UIUII ctun-uc~ and ga.ctwomatoor•Cihic determination 
with a glau co1umn paclr.ed with 3" o. .. il on Varapon 30 180-100 
mnnl, ooerated with t~tur~c;gramminQ from 120 to 130•c and 
electron-cacnure detection IL. O. Ruzo et If. J. Agtic:. Food Otem. 1977, 
2&, 1385-1394: determination of the photolytic rnetabolitn is also givenl. 
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Insecticide/ Acaricid9 endosulfan 

Common neme: endosulfan IBSI, ISO, ANSII 
ChemiAI namee: 

1,4,5.8,7,7-heaac:hlor~.9.10-trinotbom-5-M-2.3-ylenedimethyt 
sulphite IIUPACI 
6, 7 ,8,9, 10, 10-hnadlloro-1,5,5a.8,9.9a-Muhydro-6,9-melhano-2,4,3-
benzodioaathiepin 3-ollide (CAl 

Otlter nam..: thiodan IUSSA. lrenl: benzoeojn. 1 , 

Trade nam-= Thiodan: 8eotit: Cvctodan: Malia; Thimul: Thifor: Thionea: 
Chlorthiepin; T oovel. 

Mol«:ulw formule c.H.O.O,S 
Mot«:ulu weight: 408.98 
CAS R~iatry Number. 115-29-7 
M.nufectur.,e: Hoechst: FMC; Velsicol: Malr.hteshim-Agan: I.Pi.O.. 

Phy1icel form: Colourl ... crystals ltec:hnical 90-95%: yellow-brownl. 
Metting point: 108-109•C (pure a-endosulfan, cornprilin9 approaimately 80% 

of the isomerie miaturel: 206-208"C (pure S-endosulfan, compn•inc<J 
approaNNtely 20% of the isomenc rniaturel: 70-100"C ltec:hnicall. 

Boilin{l point: 108•C at 0.9 mber (Partlll dec:ompositionl. 
Vapow preaw1: 1.2 x 10"2 mbar at SO•C. Not determtnable at room 

temperature. 

Oenlity: 1.745 at 20•c. 
Stability: · Slowly hydl'olyzed in aqueous acidl and baMI. 

Corroswenea: Non-corrosive. 

Sotubility: Practic:ally insoluble in water. Variable solubility in organic solventr. 
mo•ttv readily soluble in, e.g. av'- 45". chlorofonn 50%. ethanol 5%, 
mineraf cM 15-25"-

Ana/y1Ï8 of producta: Alkaline hydrolyli1 with liberation of sodium sulphite, 
acidifiCation, and titration of the sulphurous acid wotl'l iodine solution 
(Zweig, a. 5091. Fot a summary on macro- and microanalytical Ptoeedurel 
- H. Maiefbode (Rftldue R.W.W. 1968, 221. For gaa-chromatographc 
determinatiOn wilh thermel-conductivitv detection SH Zw-o 1972. VI. 
511-513. " 
Elernentaf anelylis: Calcd. 52.58" Cl; 7.88" S. 

Analy1i1 of rHidtlea: Eatrec:tion wrtl'l acetonitnle. transfer mto heune. column­
chromatograpftic clean-up and determinatiOn by gas ctlrornatography w•th 
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dcltamethrin 

See also A. Mestres et al. IT'""· Soc. Pharm. Monrpelloet 1978, 38121. 
183-191). 

Mode of ection: PyrethrOtd ~~~MC:t•c•de woth stomach and contact actoon. 
Usee: Control of ICIC)Ie and pear suckers, plum fruit moth. caterQ!IIars on bras~~tas. 

pea molh. aphlds (apples, plume, hopsl, winter moth lapplel and piums). 
~linc<J and tottn• mothl (applnl. Control of aphids, mealy ~·. scale 
lflleCII, and whtefly on glasshou .. cucumbers. tomatoee, peppers, pot 
plants, and otnamentll&. 

Crop tolerence: No phytotoa~e~ty k~. 

F«muletioft typ..: Emullifiable concenuate: -ttable powder; ULV: flowable. 
Comparibility widt oth., productl: No incotnpatibilitf tu~ woth common 

insectic:idn and furtgleidel. 

To•icirf to rnammele: Acute orsl LDSO for male ratl 128. female rats 139 
mg/kg. Acute dermall050 for rabbltl > 2000 mg/kg. No slr.in •mtation, 
sligl'lt eve imtatiOft. Dose w•thout ectivity in ratl aver 90 days 10 
rng/kg/drt. No mut~Qen~C ot teratogenic eftects (mouse, rat, rabbitl. 

Toaicity to fi8lt: Strongly tollic to filh and animais of filh diel. 
Toaichy to ben: Toaie to beee. Aepellent eftec:t. 

D~radetiott .wl met~ About 10 days aftar use, there ar• no residun 
oblerved on plantL ln IOil, degradation ocan within 1·2 weeaa. 
Elimination from the rat occun wichin 2-4 dave of administration. Metallol­
ites are hydroaytaced in the phenyt ring. Aft• hydrolylis of the ..,., 
~· the acid moiecy il eliminated .. the gfucuronide end glycine 
COiljugate. 

Precautiona: Usuat pecautions. Keep awav from food and feedltuHs and malle 
inac:cesllble to children. AYOid contact wilft rnoulh, eves. and llùn. Do 
not uM in the immediate vic.inrtv of waters. 

AntidotH and ,.._, trNtment: No specifc antidote. Symptomatie · trNt• ; 
ment. 

~dditioftal intonnatioft: Contains only - of eight pouible isomerL 

endosulfan 

electron-capture detection ... MerhodenummluniJ RU«:hrlltlduna/yr•lc. 
50. 

Mode of actiolt: St~ach and contact action. 
U~ea: lnsec:tiCidal control of aphlds. thnps, beatles. cutwotms, bollwotml, foliar· 

feeding larvae. mttn. bugl, borers. wmteflies, slugs, and leafhoppers 1ft 

citrus, declduous, and small fruit, fibl1 crops, foraQe crops, oil crops, 
!l'liftS. coffH, IN. forntry, lobecco. and omamentaiL Controls termttn 
and t .. t .. ftiee. Also UMd in rite and legunwL 

Crop tolerertea: Good. in gener8l. 

Formuletion rypea: Emullifiable concencratr. wett.ole powder: UlV: granules: 
dusr. ,, 

Mlaed fotWMIIetionc (endolulf8n +1 binlpac:rvt: DOT: dîmethoat•; melathion: 
metttomyt: rnonocrotOC!ftoe: pirimic:arO; tnuopftoa: fenopop; parethion­
rnethyt. 

Competibilify witlt oth., producta: Incompatible wim allr.aline PfeparatlonL 
Misc•ble woth most fungiCideL 

Toaicity to rnaiiiiN#s: Acute orat LDSO fot rats between 40-50 and 110 mg/lr.g .. 
Acute dennat LDSO for rabbifl 360 mg/lr.g. ln doga fed 30: mg/kg dllly 
diet fot 12 monthl and in rats led 30 mg/kg fot 2 yeara, there IS no 
substantiel ac:cumulation in tisSUH and no grHI eacretiOft in the milk. 
Central nervous system stimulant. 

Toaicity to fillt: Extremely toaic to filh.. LCSO in soma species 0.001 mg/1. 
LCSO for trout fry 0.01 mg/1. rrwnot Clf1J 0.011 mg/1148 hours). 

Toaicity to bHC Not toaiC to bML 

D~redatioft and metel»ooiarrr. ln rats. endoiUifan ia eacreted in the urine 11 a­
tlydroayendolulfan and endosulfandiol. ln insec:11 Uocustl, endosulfan 
sulphate, a-tlydroavendolulfan ether, and a-ketoendosulfan have bHn 
found a• metaoolites. 

Preautiortr. Avoid contect wim slr.in, evn. and respiratorv muc:ous membranes. 
ln other resPKtl. obllfft l)tecautiORS cornmonly IUOCIIted with chlon­
nated hydrocarbonl. 

AntidotH and ~ trNtment: No IC)ICific antidote. Symptomatie trNt• 
ment. Short·ec:tin9 barbituratn fot alleviatlotl of symptorns. Diazeoem 
fot convulslonL If inQested. induce vomotinQ. then admlftiSter magne~~um 
sulphate. 



Herbicide 

M~ 

Cl-b-0-CHMc..COzH 

Common name: mecoci'GP IBSJ, ISO, WSSAt 
Chemicltl name« 

:!: -2-l.<h~tolyloay)prOQIOftic acid IIUPACt 
% -2-l•<hloro-2-methylphenoay)propanoec Kld tCAt 
2-1•-chloto-2-methylphenoay)propionic: aCid 

Oflter namee: MCPP (JMAfl: CMPP. 

mecoprop 

Trede namee: 110-Cofnoa: Mecopea (potauium s'ad); Propal: MeQto: 
Methoxone; Kilprop, 

Molecular fonm~la: C,aH .. CIO, 
Mo/eculer weigltt: 21,.85 
CAS Registry Number. 7085-19-4 
MMtufKtUren: FBC; BASF; Baver: Allzo Zout: Oiamond Shanvock; A. H. 

Marlis; Rhone-Poulenc: Univ.,... CtCJC) Protection. 
Phyaical fonrt: Colourteu c:ryataiL 

Melti"ff poiltt: !M-9S•C. 
v.,_ preaurc L- thM 10'' m0.r n 2o•c lacïd); 1.3 x 104 mbar at 2o•c 

lbutoayethyt ester). 
Stability: Stable Ill) to so•c for at luat 2 y..._ 
CorrosivMeae: Solutions of the salta are non-corrosive to metala. 
Solubility: ln water 0.062 g/100 g. ln acetone > 100, chloroform 33.9. ether 

> 100. ethanol > 100. athyt ac:atate 82.5 (ali in g/ 100 g). The alkali 
mataf and amene utta are raadily soluble in water. 
Sodium ult: ln water at 1 5 • C. •s %. 
Potassium salt: ln water at o•c. 79%. 
Diethlnofamine ult: ln water at 20•c. 58%. 
Oimethyfamine Mit: ln water 68 g/100 mt. 

AnalyM of producte: Determination ol totll dllor1ne alter disintegration in a 
Parr bomb or alter the StiC)IIIOY-procnL Or titration ol the ec:id which 
is aatractad with ether, n dasc:ribad for 2,<4-0 IZ~. V, 371-372. or 
Otfic:ial Merltods of~ AOAC. 10th edition. 1965, 55L 
Elernentll anllyais: Calcd. 16.51% Cl 

AnalyM ot residuec &traCtion from acid madia wittl ettw, rnetttvt-tion ol the 
acid with diu~. and determination by gu dlrornatOQriCIIIv. 
Determination in the praaenc:e ol other herbic:idM ~aylic acida 
is llao ~ (f. Dubosq and M. Oadde Chim. AMI. (PIIisl1968. 50, 
~9). 

Herbicide 

CJ-Q-0-CHz-COzH 

Cl 

Common name: 2.'-0 IBSI, WSSAI 
CltemicM namn: 

12."-dichhorOQfterloavlac:etic aCid IIUPAC, CAl 
MolecuiM formula: CeH.CizO, 
MolecWw weigltt: 221 .CM 
CAS Registry NumiMr: 9'-75-7 

2,4-D 

Mamdacrurere: Union Carbide: ICI Plant Protectiolt:, BASF; Bayer; Akzo 
Zout: Dow: DÏMIOIM:I Shamrock; Rhone-Poulenc; UQimic:a. 

Pttysical form: Colourleaa cryatals. 

Nlelting point: 140.5"C lacidl: 179-1BO•c !ammon""" ultl: 85-B7•c ldimethv· 
lamene ultl; 157-159•C lmethylamNW saltl: 1'5-147•c lethlnolamme 
salt); 142·1"•c ltriethanolamina saltl. 

Vapour pressure: ln• thin 10'7 mbar 1t 2o•c. 
o.,..ny: 1.565 at 3o•c. 
Stability: Stable Ill) to so•c for at least 2 yeara. 
Corrosiv-e: The acid ia corrosive to metals. 
Solubility: ln watar at 20•c. 0.06 g/ 100 g. ln ethanol 125. diethylether 2•.3. 

n-heptane O. 11. toluene 0.67. avl- 0.58 lall in g/ 100 gl. 
Mono-n-butvlamine ult: ln watlf at 30•c. 1.8 g/100 g. 
Triathanolamine salt: ln water at 30•c, 440 g/ 100 g. 

Analysia of producte: Titration of the 2.4-0 ICid extractad with ether IZwe~g, 
V. 371-372 or Official Mer#toda of Analysis AOAC. 10th edition, 1965. 
551. Gu-chromatographie determ•nation as the trmethyiSIIyl ester IZwetg 
1972. VI. 630-6351. 
Elemental analytis: Calcd. 32.08% Cl IKidl. 

Analysia ot residu-. Extraction wim chloroform. clean-up, splitt.ng with pyridine­
hydrochloride to 2.4-dichlorophenol, which is daterminad IC)eetrophoto­
metncally at 515 nm (Zweig, IV, 97). AltemattVety, claavage woth 
pyridine-hydroc:hloride to the phenol, bromination, atherific1t1011 woth 
dilzomethane and gas-chromatographie datermen111011 (Merlloden­
ummlung Ruedcarandllnalytilr. 271. or extraction with methanol. ester• 
ificltion with methanolic aull)hunc ICid. and detarmtnl11011 by gu chroma­
togrepny wittt electron-caDture detection. 

Mod• ot acrioft: SelectiW herbicide. translocatable. with the propen- of 1 
growth-lubstance. 

Uaea: Poa1-.mergence control of IIVIUSI and perannial broad-ltlf weada in caraala, 
1UQ11' cane. and grau-aNd cropa. Ester formulations ara normally usad 

mecoprop 

Mode ol ection: S.lec:tove, systamoc:. hormone-type herbicide. AbsorptiOn 1111 

the laves. 
Utee: S.lectove poat-.mergenc:a controf of broad·leaf weeda. such 11 common 

chickweed, cteavera, rad and white clovara. knotwud. plantaon. ground 
ivy, arid .landelion. Ulad on apsllea, peara, careall. gran·saed cropa. arid 
turf. 

Formulacioft typee: Solution: amulaifiable conc.ntrate. 
Mixtures: SolutiOn: IUIQeftiiOn c:oncentrate; ernulaifoable c:oncantrate. 

Miaed formularioltc ~ +1 many other herbicides. a.g. dichlorprop, 
diclmba. MCPA, ioaynil, bromoaynlt, 2.<4-0, iiOproturon, and 2,3.6-TBA. 

Cofn~Mtibilit1 witlt oc"- producta: Ccltr!C)atible -th simllar formulations at 
other herbicidae. ' ' 

Toaicity to mammals: Acuta oral LDSO for rata 7()().1500 ""11/kg (acod). mice 
650 mg/kg (sodium ultl. Dietary feading to racs 1t 50 PCIIft for 3 montha 
~ no aymptom1 of illnea. The hiQhaat tolerable dole for fHdinQ 
o- 10 davl ie 100 ""11/kg (diethanolamene salt) for caule and 175 
mg/kg for lheeCt. 

Toaicity to fWI: Low toaic:ity to fiah. Mean lethal c:onc:entration about 250 mg/1 
(2, and q hourù. 

Toaicity to bMc Not toaic: to beee. o....,. Md metaboiMI: ln IOil and .,..., ... ~adMion ol the side-chain 
to 2-methtl ~oohanol; rinO hydroaytation lpresumably at position 
81. and ring opening. Duratiorl ol rMiduaiiC1Mty in 1011 2 montha lat ' 
kg/hal. 

Precautionc AVOld contact with eyn, lkin. and rHQirltory tract. When uling, 
aVOld drifting of spray mist. KHQ swev from food. faadstuffa and water. 
Waah afterwe. 

AntidotN artd mwlial treetment: No specifie antidote known. Symptomatic 
trutmeo1t. lnduce vomitin9-

Additionallnformacloft: Mecoproo is • mnature of two CJC)tically-active isomers 
lracematal. ol wftich the ducrorota~ory component is herbic:idally active. 

2,4-0 

on ll.l'f, grauland and c ...... Alle used on I"ICJrtoCfCJC) aren. including 
aran .,. or adjacent 10 water (in the latter casa. only amone formulatoons 
shoukl be usadl and in forestry. nurseries. Incl plantatiOIII !control of 
huther and woody weadsl. 

Crop tolera- Il ia esaentlll to aVOld spray droft. Vines. rape arid beat 
are partocularty suaceptlble. A large drop SIZe anould be usad dur.ng 
~ 

FomtfiMtioft typee Solution: amulsifiable c:onc.ntratr. ULV. 
Mimna; Wettable powder; solution: amulslfiable concantratr. spray: 
granuleL 

Nliaed fomtulea- 12.'-0 + 1 many other herbicidea, e.g. ~rilzole. 2.'-DB. 
dic:hlorprop, MCPA, diuron, ~CJC). dalapon, ooavtW. and brornoaynel. 

Toaicify to ~ Acute oral LOSO for rats 375 ""1!/kg (sodium salt 
661-805 mg/kg; i8CJC)fOOYt ester. 700 mc.J/kg). Maunurn tolerable 
c:onc:antrltion in roorn llitt for a 7-8 hour work period 10 mg/gJ. H;ghest 
doMS withoul affect in 2·v- feedin9 experimenta in rats and mica 625 
and 500 mg/kg fead, respec:tively. 

Toaicity to fiait: Not toaic to liafl. Average !ethel concentratiOn of sodium ult 
1 160 mg/1 12• hours) and ol triethanolamine 11ft with ~ ICid equivalent 
250 mo/1 12• hours! and 210 mo/11'1 hoursl 

Toaicify co bees: Not tOllic: 10 bees. 

Degradatiott and metaboliatft: ln soit and plants. ~ of the side-cha~n. 
i.e. the acatc ICid nter, with the formatoon of 2.4-dic:hlorophenol. Ring 
hydroaylation at position 8 and ring open1t19. Ouration of resodualactMtV 
in 1011 aboutiS weekalat t kg/Ml. 

Pr-cionc Raact10n with lkin • ..,.._ and resQiratory tract. Avoid conttnuOUS 
fonOodistanc:e n~e to amal amounta. Prevent drifting. Do not 
contarninlte water. 

Antilloc. .,., rMidical cr..c-r. No specifie antidote known. SymptomatJC 
trutment. lnduc:e vomotong. .Adaorotive theriCJY. POSIIbly diuraSII. Liver 
protactiOft theraoY and control ot hein and cin:ulatoon are suggestad. 
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Herbicide atrazine 

CommeNt 11M1t« etrnine CANSI. 8SI, WSSA. ISOI 
Chemical ,.,.... 

2-ch._.,.thyla~SOCHOOYI.,._ 1,3,5-triazine UUPACJ 
8-chloro-H-ethyi-N' -1 1-methylathylt-1.3,5-t~2.4-dN!mine (CAl 
2-chlor~thy~SOCHOOYiamino+tn.zine 

Trade namec Gesaprim; Primatot. Mtraa: Atr-: Atred: Vecul. 

Mol..:uiM forllftllle: c_H,.CINt 
1 1 

Mol..:uiM w•ifllt: 2 1 5.69 
CAS Regiatry Numbw: 1912-24-9 
Manufecturwa: Ciba-Getgy; FBC; ScMrinG: Shell: Makhtntlim-AQM: 

Farmoplant (Montttdisonl. 
,..,.., fonrt: Colour .... crys1ala. 

Meltiltfl point: 11e•c. 
Vapow pr.- 7.8 x 10"' me. at 1o•c: 4 x 1Ct' miNI at 2o•c: 1.9 x 

1Ct1 mber at 30•c: 3.1 x tC"' mw • 50•c. 
Sr.bility: Stable in neutral, we8kly acidic and wealdy altaline ~ Hydrolyzed 

to the inactive hydroay derivative in ac:ida and bases at hiQher temperat• 
ur... Very stable over aeveral yaara in stora;e. 

Corroaiveneaa: Non-corrosive under nonMI application c:onditionL 
Solubillty: 1ft water at zo•c. 33 mg/1. ln diethyl ether 1.2"· metNnol 

1 .8". ~ntane 0.036". chtorofonn 5.2". athyl acetate 2.8"· dimethyl 
sulphollide 18.3" (ali .. zo•ct. 

AnalyM of producta: Cleavage of the chlorine atom by rnc:tion . with axe"' 
morpholine and potentiometric titration of one amno group w.th pardlloric 
acid CE. ~li et aL Anal. Met~ P•tic. Plant Gtowtll Rfi{IIM. 1964. 
4. 2131. For gu-chromatographie determination._ Murphy et IL CJ. 
AAoc. Off. Anel. Chem. 1971, M. 697-6991. 

Anel'f• of rNidua: Thin-layer dvomatogriCihie and ~tomatric datar­
mimltion IDFG, ~ Ruac:tar~ 1989, 1, 81. 
aa..dvomatographic determination (Anal. Merhoda Pestic. ,.,.,., Growtlt 
Regul. 1972. 8, 8001. H~euureliquid c:tvomatOQr--= dat.,.,.,._ 
tiona in_,., and toilera daacribad in Anal. Methodl Paatic. PfMf Gtowtlt 
Regul. 1982. 12. 144. Spec:1roc)hotometric datermimltion in plant materiel 
after axtrac:tion. c:olumn clean-utJ lll1d convaniOn into hydroxytriaZine 
!Paatic. AnaL MMuM l, 180, 2201. A multkaeidue gu-dvomatOQI'ICiftic 
method fel datermiNIIion at the no/1 ...,.. in naturel watar ia dalc:ribad 

Herbicide 

( 1 NH..........,N NH( t 

~~~ 
NfN 

Cl 

CommeNt..-: simaZW1e !ISO. 851. ANSI, WSSAI 

Cllem~=~.&-bislethylaminot-1.3.5-triazina (IUPACI 
5-chforo-N,N'-c:tiethyl-1,3.5-triulne-2,4-di..-. !CAl 
2-cllforo4.6-bislethy~Mninol-•tnuine 

simazine 

Otltw Mlllll: CA T WMAFl. 
Tr_,....,._ Gesatop; Primatol S: AQuazina: ~; Framed: Simanu: 

Simadaa. 
Mo1ecu1w forrrtul.: C,H,aCINt 

MolecuiM weitltt: 201.68 

CAS ltegiatry Numbw: 122-34-1 
M-'actur- Cibe-GaiGY: FIC: CIFA: Makhtnhim-AQM: Farmoplant 

IMont~l: I.PI.Ci.. 
Pftyaical fonrr: ColourteM crystals (technic:al min. 97'lf.). 

Melrint poim: 225-227•c. 

Vapour pr-•= 1.1 x 1o-• mbar at 2o•c. 
Stabillty: Stable in neutra!, -akly acidic and weakly altaline madia. Hydrolvzed 

by suonger ac:ids and bases. 

Corroaiveneu: Non-corrosive. 
Solubility: ln water at zo•c. 5 '"'0/1. ln methanol 400, chloroform _900 (both 

in mo/1 at zo•c1. ln diethvt ether 300, n-J)elltane 3 lboth .., mo/1 at 

25•a. 
AnalyM of producta: CJeavaQe of the chlorina atom ~ ruction with moroholine 

and potantiornelnC titration of the chlorida 10ft !Z_.g, IV, 21_61. For 
gaa-chromatOQFICiftic daterm~Ntton w.ttl flami-IOI'IIZatiOft detectiOn alter 
extraction with dimethylfonnamida and with dioctyl phthalata as mternal 
standard._ A. H. Holberg .. al. U. Anoc. Off. Anal. Chern. 1978, 59, 

~=· anatyM: Calcd. 34.73% N; 17.58" Cl. 
AnalyM of r~ Eatrection with chloroform, ac:id hydrolysis, and spac:tro­

photornetric determenation of the hydroaytnazine by rneasurament of the ..,_.,,lOft at 240 nm. For other thin-layer and gas-chromatographte 
methode._ Metttodenummlung RuedcstandNnalytill, 101. 

Mode of .crion: AbsorptiOn via the roots. lnhibits ghotosynth.-. 

J 5 

atrazine 

by H. B. lM at al. J. Assoe. Off. Anal. Chem. 1983, 68, 651. Another 
multi-residue gas-ctllomatographte method for plant mater11l is in OfG, 
M.tltodenummlung Ruechrandsanalytllc 1974. 3, 7 and 1982, 8, 8. 

Mode of action: Soit and leaf herbicide. Ablotbed pnneipally throUQh the roots, 
but as.o ttvough the foliaga, w.th translocation acropetally in the xylem 
and accumulatiOn in the ap!CII rnartatama and leaves. lntarlerH wittl 
photoeynthesia and other enzymic procaaa in the plant. 

UHC ,._ and post-emergence control of germinatinQ w~ in maiza, aspariQUS 
and IWMt corn. Control of graas undar young fornt tr-. fruit Ir­
and vines; and lftiiUII weeda in raspberriee and ro.... UHd at higft 
application rat• to control weeda non-M6ectivaly in non-crQC)ped arna 
IUdt 11 paths and driv-aVL 

1 1 

Formuletiott types: GtanuiH: suspension concantrate; weuable powder; water· 
disparllble granules: liquid (aolutionl: flowaOie. 
Mixture.: Suspanlion conc:antrata: -ttable powder; duat: spray: liquid. 

Mixed formulations: (atrazina +) bentazone: bromofenoxim; bromoxynil; cyan­
azine: alac:hlor: aminotriazole: aminotriazole + 2.4-0: aminotriazote + 
limazine: dichlobanil: diuron: mec:oprop + 2.4.5-T: rnetolachlor: pandil'ne­
thalin: limazine: and many others. 

C4mpelibilhy witll otltw produotc Compatible witt) most other paaticidaa and 
fartiliurs • the normal ~lion rat-. 

Toaiclty to lltalriiUic Ac:uta orel l050 for rats 3080. mice 1750, rabtlita 600 
mg/kg. Acute dermal l050 for rabbitl 7500 mg/kg. Inhalation LC50 
for rata >710 mg/mJ air (1 houri. Highest dietary dose without affect 
in rats 10 ppm, in doga 150 ppm (2 vaaral. Slight skin and ev• initant. 

Toxicity to IWdc EiQht-day dietary LC50 for bobwhite quail5760, mallard duc:k 
19,650 ppm (~ wattable powderl. 

To11icity to ffM: LCSO for rainbow trout 8.8. carp 78, catfish 7.8, perc;h 18. 
guppy 4.3 mg/1 (98 houral. 

Toxiclty to bNc Not tOJiic to beee. 
D .. redacion llltd IMfeNiiam: ln tolerant plants, metabolized raedily to hydroll­

yatrazina and emino ICid conjUQatn. witl'l furthar ~tion of 
hydroayevuïne by degradation of the sicfe.chaine and hydrolysia of the 
r-.lting emino groupe on the rino. and soma production of carbon dioxida. 
ln ...mw. plants, W\lltered atrazine ac:cumutat-. leading to chlorosia 
and daadl. ln IOil, rnicrobial degradation occurs, with • half~ifa of 
~ 8-10 waakl. Owation of residu.,.ICtivitV in 10i1 5-7 montha 
(Il 3 kg/hat. ln memmal8. atrazane ia rapidly absoft)ed after oral 
adminiar8tion. Wlthin 24 houra, more than SO" ia exc:rated mainly via 
the kidNya. and about one-third in the flee-. During pauage, auazine 
ia c:ornpletety rnetaOoliud, primlrily by Ollidative deelkylalion of the amino 
groupa and by reaction of the chlorine with andog..- thiol rNQ~nta. 

simazine 

U•••: Herbicidal control of germinatin; broad-leaf and grass weeds in appln. 
pears, peac:hn, Citrus. grapn, chernn, bush and cane fruit, nuts, broad 
and field beans. maiza. sweet com. aspar~s. llops, rhubarb, strawber• 
riel, fornt nur..,_, trHS, shn.tbs, ro .... and ornamentals. Alto used 
for total wMd contra on non-croppad land. 

Ftwmvlatiolt typee Gtanules: suspension concantrata: wettable powder: water• 
disperlible gr-....; flowabla.. 
Mixturas: Suapansion c:oncantratr. -nible powdar. 

Mlxed fcN'mullltione: (simaine +1 aminotriazole: 2.4-0ES: metoxuron: trieta-. 
mlthazolr. def.-on: dichlobanil; rnethoclrotrVne: paraquat; arnerryn: 
MCtunaton; aminotriazole + MCPA: diQuet + pariQUit! rnethoprotryne 
+ l'niCIIP'OP: propazina + atrazine + 2.4-0. • ' 

c-rp.tibillry with Otltw prodtlcU: ~ with other powdar herbic:idas. 
Toxiclty to ~ Acute orall050 for rats. mice, and rabbits >5000 

mo/kg. Acuta dermal LD50 of 80" watt IOle powdar fel rabbita > 10,200 
mo/kg. ln 2-ye• faedinQ exl)ll'imentl on rats and dogs, the highnt 
doses without activity ara 100 and 120 ppm respac:tivaly. Slight skin 
and ev• irritation. 

Toxicity to birda: Acuta oral LD50 for hena and pigeon~ >SOOO·mg/kg, 
Toxicity to fiait: low toxic:ity to fish. LCSO for rainbow trout 2-8, carp 180, 

gotdfish >32 ppm 196 hours). 

Toxicity to Na:· Not toxic to beas. 

Degradatiolt and m•tllboliam: ln plants and IOil, hydrolysd of the chloro 
substituantl to give 'hydroaysimazine', and deelkylation of the substttuted 
amine groups, prnumably followed by ring opening and degradation. 
Half-life in IOil ai)C)foximataly 2-3 montils at ratn up to 22.4 kg/ha. 
Duration of residualactivity in IOil about 5-7 months !at 4 kg -ttable 
powder/hat. Elimination of 65-97% within 24 houra in the rnetabolized 
form. 

Precautiona: Wasn after use. AVOld contact with ayn and sain. ,_, driftin;. 

Antidotes and medical trNtl'ltlftt: No specd'te antidote known. Symptomatic 
traatment.. 



Herbicide 

1101 
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Cl 

CommeNt,..,... bifeno~~ IBSI. ANSI, WSSA. PfOC)OMd ISOI 
Cllemlcal MIMe: 

bifenox 

methyt 6-C2.4-dichlorophell0ay .. 2~trobenzoare IIUPAC. CAl 

Trade nemee: Modown. 

Moleculer ftWmulc C,.HtCJaNo. 
MolecuiM welfht: 342.1 
CAS R.,iatry NcuniNn 42578-02·3 
AfMufHCwerc Rhone-Poulenc. 

,, 

Pfry8loel fornl: Yellow c:rysut. with elfiehtly erametic odour. 
AWifnl point: 84-81•c. 
v...,~ 3.2 x 1o-e mber et 3Q•c. 
Ste1111Wfr: Reletively IUitJie in lN light. Stable in llightly ecidic « slightty abline 

medi&. 
c.ra.lwneu: Sligtltly conoeive to aluminium. 

~ ln WllW lt 26*C, 35 ma/1. Moderately IOiuble in orgenic ~ 
e.g. in acetone .a"· xytene 30", chlotobenzene 40"· ethMol <5~ 
Very llightly eoluble in petroleum (1"). 

Anelyaie oltKoduftc Gas-liQuid dvomet0Qr8Cihv with en interne& sunderd. 
A~ o1 r~ Gas-liquid dvomatoeraPhY uA1Q helogen apecific microo 

coulomerric detKtiOn. 
Mode o1 w:r1ott: Soil and IMf '-bic:ide. Ptlo1oeyntheei8 inhibitor •. 
u..c tWbicidel control ol ennuel broa~ __. end meedow grM8M pre­
~in~. IOY8 buna. meU. end winter wheet. end poe&­
emervence in ric:e end winter cer...._ 

,._.deNI tw-= Sulperllion c:oncemme: wetl8ble powder • 
.......,_ SulcleNion conc.ntretL 

Ml.-4 fonnuMcionc (bifenoa +J ~ lnwon: chlortolunln: c:lopyrelid + 
mecoprap: iloproturon + mecoprov. ioxynil + ~ i8oproruron + 
neburoft. 

Tolrioity to _..,... Technical product: .Acute oret LD50 ftx rata >e400. mice 
45&1 me/ka- .Acute dennel LD&O for r.bbita > 20.000 ma/kg. lnheletion 

Herbicide 

Common name: dinotertl (BSI. ISQ-EJ 
ChemicM nemec 

2-tert-butvl-<'.~ (IUPAQ 
2-(1,14methytemvf ..... &-diniti'OC)henol (CA) 

Other nemec DNT8P; dinotertle IISO-Fl. 
Trede nemec Herbogil. 

Mot.culer tormWe: Cod'l,aNA 
Moleculer weiaht: 2.0.22 
CAS lf .. imy NumNr. 1420.07·1 
M•nutacturera: Rhone-Poulenc. 
Phy.;c.J f«m: Pale yellow crystals with a phenol-like odour. 

Me/ting poinr: 125-12&•c. 
Vapow preuwe: 1.5 x 10"' mbat at 2o•c. 
Stebiliry: Stable in neut,.l, IICidic and alkaline mediL 
Corro.Weneaa: Corrosive to metals. 

dlnoterb 

Solubiliry: ln wat• at 20•c and pH 5, 0.45 ma/L ln ethanol 10, c:ydohexane 
20, ethyl acetate 20 (aU in g/100 gl. Soluble (with the formation ol 
Hill) ln lqUeOUS lllr.IIÎI. 

A~8i• of producta: Al for dinoleb. Reduction of nitro groups to amino groupa 
with titanium c:hloride IOiution and bac:k-tir...tion of the ••cu• titanium 
c:hloride with ferric ammonium sulphate (Zweig, V, 387). 
Elementll anelysil: Calcd. 1 1.66" N. 

Analylia of reaiduea: Extrletioft (from IOil) with ethanol, clean~. trlftlfer 
into hexane, methytalion with diezometheM, and determtn•tion by ga 
chromltogrlphy with electron-capture detection (W. H. Dekk• and H. A. 
Selling J. A9fic, Food Chem. 1975, 23, 10131. S.. also 1..t.rhoden­
~R~.•31. 

Mode of ecticlft: Contact action. Caustic eoent. 
Uan: Herbicide~ control al dicotyledonous weeds in spring careals lexc:.pt rvel 

and wint• cer ..... maœ.. LeguminoiM, and conon. 
FMmuletlolt t)lpel: ~ IUIC)enlion: water-soluble concentrate. 

Mixturee: SuecMnaion concentratr. emullifiable concantrate: -ttable 
powder. 

Mi•ld f«"""-donl: ldinoterb +) ITIICOCJI'CJC): isoproturon: nitrofen. 

A lit/JUil Il 

j 6 

bifenox 

LC50 for rats > 200 meiL No irritatioft of skin or ev11. Fftding to doQs 
and ratlat 500 ppm for 90 deys 01 to dogs et 600 ppm for 2 v••rs has 
r10 ldverM effectl on hulth. Non-mut~gente in mouse lyml)homlaSMy 
and Amee tnt. Non-t•etogenic when ldminiatered orally to rabtlita at 
.12.5-25 and 50 ma/kg/day on days 8·19 of gestation« when admin­
..... Olllly to rats at ~100 ma/kg/day on dan 8-15 of gMtation. 

To•lclry fo birdc LD50 for duck end phusant > 5000 ppm (8 dayù. 
To•ichy to «* LC50 for trous 0.87, bluegill 0.84 ppm CM hou..-). 

Dlflr.Utloft Mtl metl6ollanl: Helf-life in 10i1 5-7 days. Smd quenti.._ o1 
~-- are bound by the roou ol10y1 ban plants. Duration of ICliYity 
111 field 7-8 _... Degradation il lnlinly dlemic:el and rnic:tobi& The 
two IMfOI metaboitM.,. 6-(2'.4'-dicl\lotophenoxy)o.l-nitrobenzoic ICid 
and rnethyt 5-{2.~)antlv.,...tL Reeidue levels •• unde­
tectlble in 10Y1 bMne, wheet, IOigftum, IUIIflower, oats. rice, and bertey 
following applicltion of 4 timH the nonNI emount. 

l'recaurlone: K-..,_, from Wltlrl, food. and fledatuffl. A void inhalation anet 
ùin end eve c:ontact. 

Antldot• ~ ~ tr•tmMC: If c:on;. witt\ ev- occurs. wnll with •eroe 
quanua. ol weter for 1t leut 15 minut• and gat medical help. If on 
lkin. ..-~ widt I08P and hot weter, 

dinoterb 

Competibility with other twoducta: As far as is lr.nown, compatobte with other 
preparatiOM. 

To•iciry to rnMflmtlla: Acute oral LD50 for ,.tl 215. mice 19.5, rabtlits 28 3 
mg/kg. Acute darmal LD&O for guinee Pt9S 150 ma/kg. Oinitr~ta 
are metaboloc poisons. 

To•ichy to &Il: Tollic to fish («der of magnitude u for dinosebl. 
To•lclty to Nee: TOJiic: to bee&. 

o.,..~ ~ .~ 1n ,.t• g;_. '"C-Iabelled dinotw, 98" of the 
radiolctivity 11 uc:retld \rie the faec• and urine within 188 houri. 

Pr~ Carlfully protiCI the sâin lnd respiratory tract l9llftlt contiCI. 
~ out ol the rMdl ol c:hildren and awt~y from food and fMdltutrs. 
~ ,..... out of wet .. c:arrying fish. ' ' 

....,...,_ and rrlldlal fi'Ntmem: As with al ~ by dinitr'OPftenol 
~ prompt rnedic:ll treatrnent ï. neceuery. ~. 
ldlorptJOn-, and symptornatic therlt)Y, 

"· 
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Herbicide 

Common Nm« neburon !ISO~ BSI. ANSI. WSSAI 

ChemicM Nmft: 
1-burtl-3..f3.~ophenyt).. 1-methylur• UUP4CJ 
N-butyi-N'..f3.4-dichloropl'lenyti-N-methyluru ICAI 

OthM llaiMC nebur.. (South AfricaL 

Trad• ,.,ec Kloben: N.bur .. : Gtanul•x. 
MoNcviM formule: C,zH,.cJJ~ 

MoiM:uiMweigltt: 275.18 '' 
CAS R_,ittry NumNr. 555-37·3 

ne buron 

MMtufKtUren: Du Pont: Rhone-Poulenc; Makhtetllim-AgiÏn; Cr-
Chemicala: Sttveley Chemic:ala. 

Pftytical form: Colourlfta crystala. 

MMW.. poiftt: 101.5·103•C. 
StHilley: Vrr 11a01e to moisture and atmospNric ollidatiotl in neutral media. 

Hydrolyzed by acids and alk81ia. 
Corroliv.,._ Non-corrOiiw. 

SoluWifr. 1ft wat• at 2s•c. 5 mg/1. Sf.gtttty soluble in hydrOCMbona. 

~ ol productc Acid hydrolysis foflowed by titratiotl of the butylamine 
distllled off ot determination of the 3,4-dic:hlotoMiline by titration wotn 
perchloric acid IZw.tg. IV, 1581. 
Elementalanalytis: Calcd. 25.77')(, Cl; 10.18')(, N. 

AMtlrM of rnidu..: AlkaliM hydrolysis, distilling off the cfiChloroaniline, diazotiz­
ahon. coupling with ~1-nal)hthyllethylenediamine. and tpeCtrophotome­
tric det~tmmation of the absorption at 560 nrn IZwe~g. IV. 162; gal­
dvomatographic determination is also givenl. 

Mode oiiH:tloft: Absotbed through en. roota. lnhibits photosynthesia. 

fiNe Selective pr...,....,gence herbicidal control of annual w.eds and gra .... in 
nursery p!Micing of c:ert8in woody omamentale and in dichondra. garlic. 
lucerne. strawtlefria, and whMt.. 

Fomeu~Mioft fWeC Wettable powcW. 
MI•M fomH•donc (neburon +) isol)roturon: nitrofen: pendimethalin. 

c-.,Mtibility witlt otlt• produora: ln general. good ~. 
Tuicic)o to--'-: Acvte eni! lOSO fot ms 11,000 mg/kg. A 15')(, 

IIUIC*Wioft in dimethyl phthalate is a weak tkin irritant. 
To•icic)o to ti* Mortality of four fiait spec:iee. 9()')(, at 0.8-0.9 mo/1198 hours). 

A2W/Oct U 

Herbicide 

Common Nm« isoproturon IBSI. 1501 
CltMnicltl NIMC 

3-(~0I)VII)henyl).. 1, 1-dimethyluru UUPACI 
N,N-dimethyt..N'-{4-(1-methylethvfll)henvl)ur• ICAI 
N-(~lphenyi)..N',.Y-dimethyturu 

T,_.--= Arelon; Gtaminon: Tofkan. 

~formule c,zH,.H!O 
tllol«:v,., weigltt: 208.29 ' ' 
CAS R_,iwy NwrtNr. :U 123-59-e 

isoproturon 

Alanufecturen: Hoec:htt: ~ Rhone-Poulenc: er- Olemicala. 
,.,sica~ fomr: Colourlea c:rvataiL 
ltleltW.. poim: 151·153 •c. 
v.,_ pr-e: 3.15 x 104mt. at n•c: 1.12 x 1o-•mbar at 90•c. 
D.,..;q: 1.18 at 20•c. 
Stebility: Very stable to light and to acida. Hydrolytally claved by strong 

alkalis on heating. 

Corro.iwtl...: Non-corrotiw. 
Solubillty: ln wat• at 20•c. 70 mo/1. Readil'/ soluble in common organic: 

solvants, e.g. alcohols. ketonetl, nters. aromatic hydrocarbons, c:hiQri. 
nated hydrocarbonL ln methanol 5.6')(,, dichloromathane 6.3%, benz-
0.5')(,, hexane ca. 0.01% lait at 20•0. 

AIN!Iysia of producta: Alkaline hydrolysis and titratiOn of the 4-isopropylaniline 
distilleeS off witn perchlorie acid. as for monolinuton in Zwetg, IV. 158. 
For liquid-chromatographic determination SM J. H. A. Ruzicka and J. A. 
Sidwell (Mad. Fee. Undtlovw. Rijttuniv. Ghenr 1978, -'1. 14491. 
Elenlenul analysis: Calc:d.. 13.58% N • 

.._. of r~ Alleline hydrolysis, 11um distillation and extraction of 
the rnultinQ ~. back-extraction Wtth acad, diazotiZation. 
C0UCJ1ine with H·U-neohthvtlethylenediamine dihydrochlorlde. cleai'I-UC) by 
dvamatOQI"aotiY n colorimetrie determination at 560 nrn IHoechstl • 
For gas.ctw~ determination of the 4-isopropylaniline after 
derivltization ... G. Voa CM.rhodensamm/ung Rueclcstandsana/ytilc, 561 • 

.. ot..-.: SelectM .,... and post-emergence herbicide. absorbed via the 
roots llld IMwL 

U...: Pre- and poet~ control of blackgrasa, silky bent grau. wild oats. 
1111'11111 n.-w grau and many broad-leaf weeds in winter wheat, spnng 
and winW barley, and wint• rv-. 

A23S/OctU 

j 7 

ne buron 

To~ricity to bees: Low toxiCity to bees. 

o_,raderion and merebolitm: At wnh other phenvlurea herbicides, dealkyfatiOn 
of the termtnat nttrogen atom, r•ng hydroaylatiOI'I, d~radatton to dichlo­
rohydroxyantline. prnumably followed by ring opentnQ. DuratiOI'I of 
resodual activ•ty in soil 3-4 months (at 8 kg/hal. 

Pr~ione: Avoid skin and eve contact. Prewnt drifting. 

Anridor" end mMicel treerment: No specifie antidote known. Symptomatic 
trutment. 

,, 

isoproturon 

Formulatioft typer. Suspension concentrate; -ttable powder; flowable: disoer­
sion. 
Mixturn: Suspension concentrate; granut ... 

Mi~red formvletione: lisoproturon +1 dinoterb; neburon; mecoprOQ; tri-allate; 
bromoxynil + ioxyntl; bentazone + dichlorprOQ; ioxynil + mecoQrOQ. 

Compatibility wirlt orlt• producte: At ,., as is known, wide compatibility with 
other herbicadeL 

To•icic)o ro INIIIIrlalc Acute oret LDSO for female rats 2417, male rats 1828 
mg/kg. o..m.l LDSO fot rats >2000 mo/kg. DoM wittlovt affect on 
feeding to rata for 90 daya 400 mg/kg body wt. lnNiation LC50 fot 
femele rats >0.87 mg/lair (4 hounl. 

To•icic)o ro 6.Jt: LCSO (98 houral fot Careuiva ..-tut'1t)Q, t.bist• raticulatus 
90 mg technical product/rN. 

To•icic)o to b...: Not 10llic to beee. 
0.edat1Mt end ~Mteboll.n: Enzymic and microbial d.m.thylation at the 

nitrogen; ltydrolysia of the phenylvr" to 4-isopropylaniline.. Aft• orat 
administration, 50% is eliminated within the ftrst 8 hours, predominantty 
in the urine. 

Prec.utiotte: Usuel precautions. Keep out of the ruc:tl of children and away 
from food and feedstuffL Prevent drifting. · 

Antidot" •nd medial trMrmem: No specifie antidote known. Syml)tomatic 
treatment. 



Fungicide mancozeb 

Common namc mancOJeb IBSI, ISO-() 

Cheminl namee: 
(11.2-et11Medivlbie(carbamodithioato)](2·l)mang1MM miatute with (11.2· 
etMnediytbil{carbamodithioeroJ](2·l}zinc (CA) 
~zinc: ethylenebistdirhiocarbamatet 

Oth., namM: manz.- (JMAfl: INnCOlebe U~. 

Tr•de namee: Dithane ultra: Oithane M~6; Manzate 200: NemÎSC)Or. PenncozeD. 

CAS R~itrty Nvmber. 8018-41·7 , 1 

M•nllf•ctUT.,t: Rohm and Han; F8rm0Piant IMonreddont: Akzo CMmie: Du 
Pont: Pennwalt Holland. 

Pftytlcal form: Gteyiah-yellow powcW. 

Melrlng point: Dec:ompotM. without rnelting. lt 192·194•C. 

Vapow pr.,...c Leu man 10" mbar at 2o•c. 

t:r.tlt polftt: ca. 138•C. 

Subillfr. Stllt)le under nonMI. dry storaoe condltione. Slowly decompased by 
... end moistuf& Unstable in ICidic medi& 

~ Non-conOiiwe in the dry ••• , .. 

$4/ubillty: v.., llightty soluble in wat•. INO!uble in c:ommon organic so1ventL 

AnalyM of producb: Decomposition wilh acid and determination of !he k"Wa~ed 
carbon disulphide .. xanlhate. Same method •• for oth.- fungicidlll 
dithioc:arbamat•IFAO Plant Prot. Bull. 1981. 14, 31-34, 63-64). 

Ana/y.- ol raiduN: Cleavege of the carbon disulphide wilh IUiphuric ICid • 
aboYe, distillation and determination colofimetriQIIy Il the coppel' N.~­
bil(2-hydroxylthyl~te complex at 42~!5 nm (MethodM­
IM'IInlung RuecJr•randNM/yfilc, 118). For ga-ctvomarogra~ ~errnift­
ation of the cM1on disuJc)hide IN Zweig. VI, 511-683 and ibid. 1980, 
Xl. 203-201. 

r.trcHM o1 ect1o1t: Protectam INf-funQicid& 
CliN: Conuot ol • broad range of plant ........ inc:luding potltO blighC. ..., 

IC)Ot. 1C1D liPPI& part, and ruet Crout. UNd on applee. C8IWIIe. conon. 
fln. hope. llttuce. maila, peenu~a. para. potatoes. 11~ amel 
fruita. aorgtlum, ornemenu11. vinee, tobeccO, muaflrooma. and in tor.stry. 
Allo UMd .. 1 lied trMtrMnt. Sacondary c:ontrot ol spider mit• on 
fruit and vina&. 

Crop toi«- ~otOIIic. whan UNd •• directad. 

A211/ ...... 

Fungicide 

[ 
s J Il 

c~-NH-c-s-

~H2-NH-c-s-Mn 
Il " s .... IJ 

eon..- name: 1118Mb USO. BSI) 
Cltemit:al ,_ 
~ alhylanabit(dithiclc:artlaltel IIUPAC) 
Œ 1,2-elh8nediylbii(Cift)amodïlhioatoiJI2·l:Jmanve- ICAI 

maneb 

Tr.-..- Manzata; Trimangol; Dithane ~22; Pi-Por: M8neMn. 
,.,_.,., fonrUa: ~ 

Molecuw weigltt: 28&.29 
CAS R~iatry llluntber. 12427-38-2 
Manllhtctwen: Du Pont: Rohm and Ha81; F8tftiOC)lam IMontadisonl; BASF: 

Rhone-Poulenc; AUo Chemie; Univ.... Ctop Protection; Proc:idl 
IRouuet Uclafl: P~t Holland. 

PhysicM fomt: Yellow ~ powder. 

Meltlng point: Dec:omcloMe on heatini.J, without melting. 

Va(IOW pr....c L.aea than 1C:t1 mber at 20•c. 
Stability: loMe ac:tMty under the pro~ed mtu.nc. of air, heat and moiltura. 
~on heltino- 135 •c. to Qiwe flwnmlbll products. Dec:om­
poaed alao in ICidic: media. 

Solubility: Barely soluble in w.w. Almott insoluble in ~anie solvants. Soluble 
in c:helating IQMll with the formation of c:ornC)Iexa~. e.g. the todium lllt 
ol ethylanediaminaetrucatic acid. 

AnalyM fil producU: Oecompotition in boiling. diluta IUiphuric: ICid, and 
determination of the liberated carbon disulphide u unthate by titration 
with iodina talution {ZIWi!J, •· 711. For an FAO method, almost the 
--. ._ FAO l'fant. l'rot. Bull. 1988, 14, 31-34. 
a.m.nt.l ane1v* c.lcd. 10.58" N: 48.35" S; 20.70% Mn • 

.Anelyaie fil~ "-ction with alcoholic: potauium hydroxida and det~ 
ICion of the unlha-. fonnad photomatrically et 302 nm. For gaa­
~;phic determination of the carbon disulphida- Zweig, V1, 
581-ta and illicl. 1980. Xl. 203-205. 

,.,_fil......_ Uil"* •e·~· 
U...: Ae _.,, ..._ • Mad treatmant for contn11 of blight on potatO and 

tornato. IMf mould on rornato. black sput on roe& and m11ny olher 
di-... of field c:ropa, fruit. and v.Qetlblel. AllO uHd 11 a tutf fungicida. 

A252/0ciU 

mancozeb 

Formulation rypet: Weuable powder; dustabla powder; suspension concen­
trsta. 
MiKture~: Wettable powdar. 

Miaad lormulat/ona: lmtnCOJIIO +lm~~tllaxyl; cvmoaand; menet»; carbendazom: 
c:aptan; elumeniurn phollthyl; z.netJ; copper oaychlorlda; sulphur; dinoeap; 
folpac; thiophsnata-matlryl; and many olh•a. 

Comp.tibility witlt other producta: Good compatibility with most powder­
formulated plant-protection productL 

To•lclty to malltllllle: Ac:uta or• LD50 for rata 5000 mg/kg. Acuta dennal 
LD50 for rata > 10.000 mg/kg. R8C)Mted lkin contact can relUit in 
irrita rion. 

To•lclty to fitlt: Tollic to fieh. 
To•lc:ity to baea: Not tollic to bee& 

,, 
D~rlfMtlon and mer~ The rna;or metabolite in plants ilethyl- thioursa; 

1110 formed ara ethylene thiulam monotulphida and presumably allO 
~~~ thiuram dilulphida and aulphur. 

l'recautlone: Avoid contact with the lkin, ev... and respiratory tract mucous 
membranes. 11 weil • lonv-tenn eq101ur1 to smell quantitiel. K~ 

·' 1'"'1 from flamea and IPIIU. • wall 11 from food. feedltuffs and wat•. 
Andelot• IfNI medical trNtmant: No apecific antidote k-. Symptornatic 

treaunent. If twellowed. induca vorniting. apply ltomach lavage, admin­
istar lllina ........ pnMda c:in:ulatory IUPPOfl, etc. 

maneb 

CrGP rolw.- Sorne varwties of aople, morello cherrt and pumpkin are 
susceptible. 

Formulation rypec WatttOII powder. flowable suspenSIOn. 
Mixtures: Wentbla powder; dry lied dresSinQ. 

Mi•ecl formulationa: lmaneb +1 ZinC olllde; carbandazim: lindane: t~: 
temin -tata: zineb: manc:ozeD; captan: chlorothalonil: thiophanat ... 
medlyl: cymollri: rnetaluyt; carbandazim + tndernorph; carbenduim + 
~. 

CompariWfty widt or'- producta: Good compatibility wilh ITIOI1 powder­
formulated plant'ilfOlection productL 

To•icity to ~ Acute orat LD50 for rata and~ pioa7500 mg/kg. 
Feeding to rata at 250 mg/kg diet for 2 v-s hie no injurious effect on 
health. Ac:ute derrNI LD50 fe. ma >5000 mg/kg. Can cau• irritatiOn 

of ev-. -· and throaL 
To•icity to fiait: Tollic to filh. 

Toaicity to bHa: Noe tollic to bee& 

D~radlltion and ,.,ltbolœrr: The principal rnetabolita in plamt il ethyl­
thiourea, which il further metabolized rapidly. Ethylane thiuram mono~ 
phide and ~ allO .. hyl- rhiurarn diallphida and sulpllur are 
formed. 

Pr-tiofta: Avoid action on the siUft, eyH, and rel()iratory-tract mucous 
membr- u weil .. lonQ-t., aliC)OIUI'e to aman Quantitin. KIICI awsv 
from flam. and sparka, n weil 11 from food, fMCistuftt, and wet•. 

AntidotN IIWI rrtediul frMt......C No IQICific antidote known. Symptomatic 
rr .. trnent. Ah• swallowinQ. induc:e vomitinQ. walh out the stornacl'l 
adminilt• saline lautN ... provicte c:irculatory SUCIPC)n, etc. 

J 8 

. ) 
) 




